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VOYAGE 
De Monsieur 

Le DUC de R O H A N, 

Faidcn Tan 1600, 

En Italie, Allemagne, Vajs-bas- 

uni y Angleterre EfcoJJe, 

A R T A N T de Fran- 
ce , ma refolution c- 
ftoit de faire mon 
FU^^jic^ voyage plus Jong que 
Tord maire curiofîte' 
ne m' ordonne: pour- 
ce que ne me contentant de voir eu 
iceluy le pays , princes Se coutu- 
mes des Chrétiens,! c voulois aller 
voir Tempire des Turcs : non par 
iuperftition, comme la plus part 
de ceux qui faifantce voyage, y 
vont feulement pour voir Hicrufa- 
lem, mais (me voyant inutile en 
France la paix clhnt faifte , & mon 
peu d'aage plus propre à appren- 
-drc qu'a fervir pour l'heure à fa 
patrie) pour paflcr autant de temps 
à voirladivalitédcccs païs 6c de 
cespcnples-la. F.n quoi la fortune 

A en- 
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2 Voyage 

cnvieufc de mon contentement 
s'eftant oppofcc à mon cicfTein , & 
m'en ayant faid perdre lacommo- 
diteS il mcfaliit contenter de me 
pourmener par laChreftiente' : en 
Jaqiielle ayant veii plus de chofcs 
remarquables que ma mémoire ne 
fcauroit retenir î je l'en veux fou- 
Jager par ce petit abbregc de ma 
pérégrination : afin d'en tirer s'il 
m'elt pofllble de rutiiitc pour 
moy,& du contentement pour mes 
amis 5 ayant moyen avec ce ralrai- 
chiflemcnt de les en entretenir 
<|uandilslc délireront. L'utilité 
que je pcnfe en devoir prendre , 
c'cft celle diverfitc que je vois aux 
hommes aufly fouvcnt comme ils 
changent de Climat : d'où provient 
la divcrfité de leurs loys & gouver- 
nements, lalituation des villes ou 
j'ay pafle , leurs origines , leurs ac- 
croilTements , & leurs maintiens. 
Lecontentcmentde mes amis fera 
de leur pouvoir raconter ( fans leur 
donner pour cxcufe ma courte mé- 
moire) ce qu'ils pourront dcfirer 
de ce que j'auray veu. Voila mon 
defi'cin : lequel pour commencer 

par 
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D E M"" D E R O H A K. J 

par ce que je vis mefme de la Fran- 
ce, je diray que je partis de Paris 
le 8 de May, paflai parRhcims 
ville de la Gaule Belgique , que 
Ptolomée a appellce Durocoitortimy BJjelms., 
Cafar la nomme Duro conum , & 
le peuple d'alentour K^emi : dont 
cft venu par fucceflion de temps 
le mot de Rheims. C cft une ville 
qui cil renommée en France , tant 
pour la grandeur , ancienneté ôc 
beau portail qui cft en l'Eglifcjque 
pource que c'eft le lieu ou Ton 
facre les Roy s. 

De Rheims je fuis allé à Sedan, 
& de Sedan à Mets , & de Mets, 
j'ay paflé au Pont à Mouftbn , jolie Tonti 
ville & en fort belle aflictte : la M-mffon 
Mofelle la fepareendcux : & de 
là fuis arrivé à Nancy ville de la Kancu 
Gaule Belgique , & demeure du 
Duc de Lorraine , lequel Ta faict 
fortifier à la moderne toute de bri- 
que & de pierre détaille. Elleeft 
ailizc en une petite plaine toute en- 
tourée de montaigncs , toutefois 
afies loing & qui ne commandent 
à la ville : la rivière de la Meurtc 
en paflé à cinq cens pas,^ pourtant 

A z ne 
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4 Voyage 

ne laiffc d^cmplir tous les folles 
d'eau. Sa forme cft prefque quar- 
ice, longue , &: neantmoins à huid 
trfpeions. L'arfenal eft alTcs beau. 
Hors de la ville fc voit une Croix 
qui a eftc mife en mémoire du 
Comte de Charolois , Duc de 
Bourgoigne, qui fuft tué devant 
après avoir pris tout le reftedu 
pays, & ne reftoit queceftedifte 
ville qu'il tenoit afficgée, quand 
vint le fccours des Suilies conduit 
par le duc de Lorraine , nommé 
René , Roy de Hierufalcm & de 
Sicile, qui le defîit en bataille : & 
auprès de ladite croix y a un petit 
cimctiere,ou font enteriés tous les 
principaux qui furent tués avec 
Juy : pour fon corps, il a cfté porte 
dans Nancy à Tcglife St. George. 
Ou j'ay demeuré neuf jours , & 
en fuis party le lo , pour aller à 
Strasbourg: &fur le chemin j'ay 
>\//;/;fi veu les falines de Rofîers , qui font 
\ltKo- à trois lieiies de Nancy & appar- 
yïf» >- tiennent au Duc de Lorraine, ou il 
V a un bel inftrument pour faire 
monter Teau falée. 
S(d^n. Sedan , c'cft une jolie ville «5c un 

fort 
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D E D E R O H A 5 

fort chaftcaii , autant admirable 
pour ia bizarrerie du plan que pour 
la nature du lieu. 

De Sedan je luis allé à Mets, Alet: 
ville encore de h Gaule Belgique , 
appellée anciennement Df>oi//in(W: 
encore que rircliaimerus pcnfe 
que ce foit ThionvilJe , contre lo- 
pimon de Regino &de tous les 
Efcriuains de ce temps , qui Ja 
nomment Theodonif\>il/a^ ^depuis 
a edc appellée Mediomatriaim du 
nom du peuple d'alentour,queCx- 
far a baptizc Mediomatrices, C'eft 
une ville en belle aflîette, prefquc 
ronde : Ja MofeUe plaifantc rivière 
pafle en deux bra; au travers , & du 
troifîelme emplit Ja moitiédes fof- 
Ics, & tout contre ladite ville aprt s 
avoir receu une petite rivière qui 
fc nomme Ja ScilJe , fe rafTemble. 
Au bout d'icellc il y a une forte cita- 
delle faicle du temps du Roy Henry 
deuxiefmcapres que Charles quint 
cuft levé le fiege. Elle eft à quatre 
cfperons en forme de quarré ob- 
Jong. A deux lieues de Mets fe voit 
un ancien aqueducRomain tout ba- 
fty de pierre taillée en forme de bri- 

A 5 que : 
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^ V O T A G E 

que t lefdits Romains Tappclloicnt 
optf^ lateritium. D'un coftc de Ja 
rivière paroi iTent encore dixfept 
arcades , & de Tautre cinq. 
ftrof^ Strasbourg eft une ville aUife 
imr^. fur les fins de la Gaule Celtique, 
contée entre les plus arand es villes 
d'Allcmaigne,en fort belle ailiettc, 
& fortifiée tout à i' entour de larges 
remparts ôc triples foiTcs tous 
pleins d'eau coulante. Le Rhin en 
pafTeà demy lieue près, dont il en 
part un bras qui fe vient joindre 
dedans la ville à la Preufe , riv-iere 
qui la traverfc , & à une lieue de la 
fe perd dans le Rhin. Ptolomce, 
Marcellin,Sexte Aurele rappellent 

caufe( félon l'opinion du vulgaire) 
que letreforde l'empire eftoit là. 
Rcgino qui a efcrit il y a plus de 
700 ans la nomme Strasbourg , 
pource qu'elle avoir cfté tellement 
ruinée que ce nVftoit plus qu'un 
chemin palTant : a efté depuis ce 
temps làfi bien rebaftie, qu'elle eft 
creuécncefte belle grandeur que 
nous la voyons maintenant. La 
ville a efté premièrement aux Fran- 



D E M'' D E R O H A K. 7 

çois, puis à l'empire, 6c depuis 500 
ans a cfte' ( par une fcdition ouïes 
villains furent les plus forts) érigée 
en Republique : de laquelle façon 
elle a duré jufques à ccft heure. 
C'eft la raifon pourquoy en tous 
leurs Confeils il y a deux fois au- 
tant de roturiers que de nobles , 6c 
ont divifé leurs dits confeils en 
cinq, alfav^ir • 

j'dcs treize 

» des quinze 
Celuy < des vingt un 

I des trente, & 

[ des dix luiict. 
Le premier & le fuperieur efl com- 
pofe de quatre noblesse de neuf 
villains , defquels 1* Ammeiftre eft 
le plus fouvent le prcfident , &i lors 
qu'il ne i'cft pas le Confulat efl: 
annuel. Voicy leurs tiltres & le 
temps qu'ils les poiï'cdcnt , leurs 
qualités & leurs charges : Ammei- 
ftrcs roturiers, pour leurcharge ont 
Tarfenal douze mois : Statmciftres 
nobles pour la guerre trois mois : 
Confulaires ou Bourgmniflres ro- 
turiers pour Tefcurie fîx mois : 
bourgeois roturiers de archers fix 

A 4 mois. 
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8 V O r ^ G E 

mois. Le fécond qui eft appelle le 
Confeil des quinze,cft compofé de 
cinq Gentilshommes & dix rotu- 
riers. Us prenent garde(toute leur 
vie s'ils n'entrent en plus grande 
charge ) aux mœurs d'un chacun, 
comme Cenfeurs aux actions de 
tous les autres officiers, à tout le 
melnagedc la ville, à condam- 
ner feulement aux anrtendes. Le 
trolfiefme qui s'appelle k Confeil 
des vingt un , cft compofc de fept 
îrentilshommes & quatorze vil- 
lains, qui n'ont toute leur vie autre 
chofc à faire , finon qu'on les ap- 
pelle au Confeil des treize & des 
quinze quand il y a quelque chofc 
d'importance & fort fccrette. Le 
quatriefme appelle le Confeil des 
trente, cftcompofcde dixnobles 
& vingt roturiers. Leur charge 
dure deux ans. Us fe trouvent tou> 
les mardis au palais , de tous les ad- 
vocats plaident devant eux toute 
forte de caufes , pourveu que le 
principal ne pafle point 600 flo- 
rins. Le cinquiefme ôcplus petit elt 
compofé de fîx nobles & douze ro- 
îuricrs. Leur charge dure un an. 
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B E M*^ D E R O H A N-. ç 

Ils cognoifTcnt de toutes les moin- 
dres caiifes 5 comme des petites 
debtes & fucceiïîons.L'efledionde 
rAmmeiftrc cft annuelle & fe faicl 
par ceux du Confeildcs Trente, 
dcfqucls ont eftc pour ceft cft'ect 
les gentilshommes. Ledit ammei- 
ûic durant fa charge eft nourry au\' 
dclpens de la Seigneurie , & doibt 
toufîours manger en lieu public. 
Jen*ay pris la peinedc dcfcrire ce 
bizarre ordre de republique, que 
par bizarrerie aufli , non pour 
approuver ccft Eflat populaire. 
Tout ce que j'en ay le mieux aymé 
a eftc la bonne chère qu'on m'y 
a faite : & tout ce que je veux que 
ma mémoire en rciervc , Cci\ le 
fouvenir de pluficurs belles chofes 
que j'y ay ycuës, qui feroient au- 
tant dignes d'un grand Roy que 
telle populace cft indigne d'elles. 
L'arfenal autant admirable qu'il 
cft poflible , pour la quantité d'ar- 
tilleries & autres armes, ôc grand 
nombre de munitions pour les met- 
tre en œuvre : Ci bien entretenues , 
fi nettes & fi bien ordonnces( com- 
me celles à monadvis qui n'ontcn- 

A 5 corc 
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10 Voyage 
corc point veii le jour) qu'il ne fc 
peut rien voir au monde de plus 
beau. Le nombre de ladite artillerie 
cft de 5 70 pièces de fonte, montées 
par roucts.lis n'ont point dcCanon 
de batterie: leur raifon tient fort 
du roturier : car à ce qu'ils difcnt 
ils ne veulent attaquer pcrfon- 
ne , mais feulement fe defïendre. 
Ils ont aulTi de grands magazins 
de vins, de bleds, de farines, de 
bois , de charbon & de toutes cho- 
fes necelTaires pour endurer un 
lon^ (icge. Il y a trois hofpitaux 
fort^bien entretenus , celuy des ma- 
iades , celuy des cnfans trouvés 
orphelins , auxquels après les avoir 
cflevés en Paage de douze ans, leur 
font apprendre le mcftier qu^ils 
choififrent:& le dernier eft pour les 
pèlerins. Pour la fin cequ'ilyade 
plus bel édifice c'eft lamaifonde 
ville, & le clocher de Peglife, 
qui ed tenu pour le plus haut de la 
Chrcftienté. Je parlerois de Tho- 
rologe qui eft Tort beau: mais celuy 
que %y veu à Auxbourg retFace. 

De Strasbourg paflant le Rhin 
dcfl'usun pont de trcs-grande lar- 
geur. 



1 1 



D £ M"- DE R O H A N^. 

gcur , àdemyJicLiède Ja ville , j'ay 
pris mon chemin vers Spcir. C'cil S^cir. 
une ville en fort belle afliette^efiant 
en une belle plaine, à demy lieue 
du Rhin. Elle eft de la Gaule Bel- 
gique, & autrefois s'eft nommée 
IsLemetes^dii nom du peuple d'alen- 
tour, 6c maintenant Speir. Ellecft 
fort ancienne , <5:auin peurecom- 
mandabîcpour fa beauté, que be- 
aucoup pour ertre la Chambre Im- 
périale de tout Tcmpire. 

De Spier fuivant toufîours le 
Rhin j'ay pafTc à Wormes , ville de 
la' Gaule Belgique & ancienne, qui mmes. 
autrefois s'eft nommée VangionesS}^ 
maintenantWormes. Elle n'eft nul- 
lement agréable , quoy que Tafliet- 
te en foit belle 6c Je pays fort bon. 

De Wormes j'ay palfé le Rhin 
par bateau , ôc ay fuivy le Mein qui' Franc- 
palTe au travers deFrancfort ôc la fc- 
pare en deux villes.Elle n'eft pas te- 
nue des plus anciennes -, toutesfois 
crus dit qu'elle s'eft nom- 
mée autresfo'is He/e?;a]>o/^ , à cau- 
fc(comme difent aucuns)de Hélène 
mere de Conftantin le grand:& de- 
puis appellcc Francforcdc Francus 

A 6 fils 
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it Voyage 

fils de Marcomir duc des Francons, 
c|ui la rcbaftit & nomma de fou 
nom, après viii*elle cuft eftc dcftriii- 
te par Chailemagne, l'an 774. 
Ellccftaupaïsdc Heflcn qui fait 
partie de laïranconie. C*cft une 
fort belle ville, tant pour fa belle 
fllTietteôc les belles maifons qui y 
font; que pour Tcntour des murail- 
les. Son plus grand renom eft pour 
une foire qui s'y tient 2 fois l'an , 
qui eft eftimee la plus belle de la 
Chrcftii-nté. Aufli c'cft le lieu de 
l'eleâ:ion & couronnemét de TEm • 
pereur. Il y a aux Jacobins un r.^- 
bleau de la main 3'Albert Dnrcv 
qui a efté juge non pas de moy feu- 
lement , maïs des plus grands pein- 
tres, digne d'cftrc admire. 

De Francfort j'ay remonte £v 
fuis arrivé à Heidclberg, ville c.v 
pitale du Talatinat , ^: demeuic d u 
prince , qui eft premier Eleftcur de 
TEmpirc, lequel m'a faia toute s 
les bonnes chères defquellcs il 
s'eft peu advifer. Tour fi peu que 
j'y ay eftc , i'y ay pafle fort bien 
mon temps . comme à la chalTc, à 
Ja paume, a courre ia bague. Sa 
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D E M"* D E R O H A N-. I J 

demeure ordinaire cft en cedit lieu 
qui cft fort plaifant pour la chal- 
fe , pour eftre tout environné de 
bois ou il y a quantité de Cerfs. 
Ladite ville eft afTés ancienne : il y 
a fort grande diverfité d'opinions 
touchant fon ancien nom. Toutes- 
fois Ptolomée fcmble l'appcller 
Budoris-,Ôc Intnergilc peuple d'alen- 
tour. Paulus Meliflus, qui gouver- 
ne la Bibliothèque de ce Prince 
(qui cft la plus belle d'AlIemaigne) 
pcnfe que fon nom a cfté pris de 
Heidelburg, qui eft unfruidtout 
noir & rond , deqiloy toutes les 
montaigncs d'autour font pleines, 
l adite ville cft aftîzc fur une ri- 
vière qui fe nomme le Neccar , en- 
fermée de tous coftcs de montaig- 
nes : il V aauflî un fort beaucha- 
fteau, fort haut au rcfpcâ: de la vil- 
Je , mais non pas au refpeâ: des au- 
tres montaigncs qui en font joi- 
gnantes. Pour la fin il y a une belle 
Vniverfité, &une des plus belles 
E fcuiries qui foit en Allemaigne. 

Mayance eft une ville qui eft en- -^%^«»' • 
coredc la Gaule Belgique, en aftiet- ^'^"^^'^ 
te ny belle ny forte : le Rhin paftc 

tout 
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14 V O T A G E 

tout au long des murailles , ceut 
pas au delîus le Mcin groiVe rivière 
vict entrer dedans ledit Rhin. C'eft 
une des plus anciennes villes 
toute rAllcmaigne. Il s*y voit en- 
core force antiquités : entre autres 
la fepulture de Drufus eft une des 
plus remarquables. Vis à vis de 
cède ville eft un des endroits ou 
Ca:rara bafty un des deux ponts 
qu'ilafaia fur le Rhin, lequel a 
cftérebafty par Charlemagneavec 
beaucoup de temps & de labeur, 
& fuft tellement bruflé en moins 
de quatre heures qu'aujourdhuy fi 
Teaun^eft fort baffe l'on n'en peut 
voir aucuns pilliers. Cefte ville eft 
encore recommandable pour avoir 
cftc le lieu ou l'imprimerie a eftc 
invent e'e par Johannes Guttember- 
oer riche bourgeois delà, lequel à 
fes defpens cnfîtrefpreuve. Elle a 
cftc anciennemët nommée Mogun- 
tiacum , comme encores aujourd'- 
huy elle s*appelle en Latin, <5c cnAl- 
lemand Mentz. Il y a un fort beau 
chaftcau pour le païs , qui eft la de- 
meure du premier Electeur Eccle- 

fiâftiqucdc TEmpire. 

^ De 
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DE M' deRohaît. 15 

De la Cour de ce prince je fuis stuc- 
allé' en celle du duc de Wirtenberg , k^n.i. 
qui eft ordinairement à Stuckard, 
principale ville delonpaïs, 5c en 
pareille afiîette que Hcidelberg, 
hormis que le chafteau n'eft pas 
plus cfleve' que la ville : ou je n'ay 
pas reccu moins de courtoifie. Ou- 
tre les exercices ordinaires il m'a 
mené voir un chafteau à trois lieues 
dudit Stuckard, nommé Afperg , 
fort bien muny de toute forte d'ar- 
mes, comme font generalemet tous 
ces princes Allemands. Ce prin- 
ce a dedans fes fortcrelTes dequoy 
armer cinq mille hommes, ôcplus 
de 400 pièces de Canon. J'en ay 
veu une bonne partie. L'aftiette de 
cedit chafteau eft belle & forte, au 
milieu d'une belle plaine, deffus 
une motte afles grande, ou au bas il 
y a un fort beau parc, & quantité 
de daims dt-dans. Prés de-Jà aufty 
il y a de fort beaux bois : & grand 
nombre de cerfs & de fangliers s'y 
trouvent en leur faifon. Auffi en 
toute r Allemaigne, il y a ime gran- 
de rigueur à quiconque tue de tcl- 
Icsbcftes , hormis ceux qui ont pri- 

vileoe 



^1 
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j6 Voyage 
vilcgcdcchafTcr. Qiiand je fus de 
retour delà, Monlicur le Duc de 
Wirtenberg me monftra fort cu- 
xieufement fes jardins qui font fort 
beaux , ôc ou il y a quantité de fon- 
taines fort artificielles , & une des 
plus belles fales qu'il eft poffiblc 
de voir que fon predecefîeur a faift 
baftir. Elle abicn 50 toifesde long 
& dix de large, Ôc extrêmement en- 
richie de belles peintures. C'eft 
dommage qu'elle ne foit accompa- 
gnée de quelque chafteau Fran- 
çois. Auprès d'elle il y a feulement 
quatre petites tourelles aux qua- 
tre coins d'une terraifc qui eft tout 
autour, là ou Ton a retire quelques 
antiquités qui fe font trouvées 
dans ce pays là. Quand à la ville 
elle eft fort belle, mais il n'y a rien 
digne de remarquer. 

De Stuckard prenant mon chemin 
Dour alleràUlm, j'ay palle le Da- 
nube à Ulm , défia aiïés grand pour 
n'eftre qu'à quatorze lieues de fa 
fource qui eft aux montaignesde 
SuilTe, (prés d'un village nommé 
Daufchingen ) defquclles fortent 
les plus grandes plusfameufes 

rivières 
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DEM''DEROHA^T. I7 

rivières de r Europe. La ville cil 
une des plus belles de nobles Re- 
publiques de toute PAllemaigne,fi- 
tuce au pais de Suaben ouSucvic 
province de la Germanie; dont le 
peuple d'autant qu'il a furpaffc au- 
trefois en vai-llance tou«; les Alle- 
mands j maintenant aufli ils les ex- 
cellent en toute forte d'ouvrage 
faiclà lamain , principalement en 
bois. Je n'y ay rien vcu de remar- 
quable qu'un inftrument qui fai£t 
monter de l'eau en fi grande quan- 
•tité qu'elle fournit toutes les fon- 
taines de la ville, qui font en grand 
nombre, dctant haut que vousvou* 
drés. Ils s'en trouvent fi bien qu'ils 
en fontdemefme à Ausbourg t ce 
qui a apporté mie très grande com- 
modité à leur ville. 

D'Ulm continuant ma refolu- ^uf- 
tion je fuis arrive à Ausbourgfi- /?o«rg. 
tuée en un pays qui autrefois s'eft 
nommé Vindelicia , à caufe de Vindct 
di Lictt^-, ou en Allemand Vcrtach 6c 
jLcf^, deux petites rivières qui l'en- 
ferment. Mais par fuccefiîon de 
temps ce nom s'eft perdu , & main- 
tenant c'cft une partie du païs de 

Suaben. 
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Siiabcn. Quant à la ville cllceft 
fort ancienne, ôc a efte fermée de 
murailles & nommée AugnflaÇcom- 
me clic cft encores aujourd'huy en 
Latin) de Claudius Drufus, en mé- 
moire de Cxlar Auguftc fon beau- 
pcre , & depuis l^icle colonie 
Romaine par Nerva , s'eftant tous- 
jours depuis de plus en plus aug- 
mentée , & embellie de telle façon 
C]u*elle cft adjourd'huy eftimée fur 
toutes les villes d'Allemaigne. Elle 
cft affifc en un pais plain , arroufee 
de ces deux petites rivières que 
j'ay nommées ci dclTus : dont Tune 
qui cft Lech pafTe pour la plu? gran- 
de partie dans la ville , ôc Tautre 
nommée Vemch à un quart de 
licué. Non fort loing de là toutes 
deux entrent dans le Danube. Le 
d«:horsde ladite ville cft extrême- 
ment beau. Les maifons & les fon- 
taines font fortfuperbes, qui n'ont 
de TecHi que parle moyen de ceft 
Inftrumcnt femblableà celui qui eft 
nUlm. y Y ay veu aufly quantité 
d antiquités par cy par là, qu'un des 
principaux de la ville nommée Wa- 
lorca eu la curiofitc de rechercher 

& d'en 
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&: d'en faire un livre.Toiis les habi- 
tans fe font tellement adonnes à 
toutes fortes de marchandifes, que 
la plufpart fe font faifts riches. Sur 
lefquels lesFuggeres ontcmponé 
le prix, non feulement de cefte ville 
mais aulfy de toute TAllemaigne. 
Te ne veuxauilî que ma mémoire 
oublie une chofe qui à mon juge- 
ment eft fort digne d'eftre remar- 
quée j c'eft unhorologc qui eft en 
cefte ville, en la maifon d'un parti- 
culier, furpalTantde beaucoup ce- 
luy de Strasbourg, eftant chofe in- 
croiable à qui ne Ta vcu, que par 
mouvements faids de main d'hom- 
me fe puiffcnt fi bien reprefentcr 
tous les mouvemcns celeftes. Sa 
hauteur eft environ de quinze ou 
feize pieds, 6c eft quarré , large de 
dix pieds de chafquc coftc, tout re- 
veftu d'ebene. Les perfonnes mou- 
vantes font debois,6cles immobiles 
de bronfe. Sa defcriptionconfiftc 
principalement en quatre chofe s : 
la I eft celle qui monftre les heures: 
la 2 les chofes Aftronomiques : la 
7; les perfonnes mouvantes ( que 
les Mathématiciens appellent auto- 

mata) 
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tftata , ) & 'a 4 la Mufiqiic ( que Icf- 
dits appellent pteumata. ) Et com- 
mentant par le dernier l'on y en- 
tend fonner des orgues fort juflc 
& fort bien,(Scaprcs une nuifique de 
clochettes , & pour la dernière une 
de trompettes. Quant aux Automa- 
ta , il y a deux perfonnes qui rcpre- 
fentent TEmpereur & les Eledtcurs 
qui paflTent devant luy, ôc après des 
Cavaliers, puis d'un autre cofté les 
trois roys qui viennent otfrir à no- 
ftrc Seigneur & Jofeph , qui s'en va 
en Egypte , & plufieurs autres cho- 
fcs jolies & ingcnieufes, toutefois 
inutiles. Mais quant aux mouve- 
ments Aftronomiqucs tant plus on 
lesconfidere tant plus on les admi- 
re. Car on voit le lever Ô: coucher 
des planetes,leur eflevnrionjafped, 
diftance & parfaide théorique , 
aulTi on y voit advenir les E- 
clipfestant du Soleil que delà I>u- 
ne > au mefme temps & de mefmc 
grandeur qu'elles fe font au Cicl> 
(chofe de vray admirable) afin 
qu'il foit pnrfaift, lesheure-^ tant 
efgales qu'inefgales y font mon- 
firees & fonnées, ôc'lcs minutes 

auflî) 
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^ttifïî , avec tant d'artihce qu'à mon 
advis il ne fe peut voir d'iiorologe 
-plus accompli ny en Allcmaigne 
plus belle ville. 

Partant d'Ausbourg je fuis aile Muk^ 
SL Mùnchcn> principale ville 6c ordi- chat, 
-naire demeure du DucdcJBavicre, 
âffife fur une petite rivière nom- 
mée Ifcr qui entre dans le Danube : 
baftie d'un Duc du pays nomme' 
'Henry Pan 962 , du temps de l'em- 
pereur Othon I. ainfî appellce, 
•comme di£t Munfter, pourcc qu'en 
baftilTant fut trouvée k tcftcd'un 
moyne , qui en Allemand s appelle 
Munchen-Kopf. L'aflictte,enefltres- 
bclle au milieu d'une grande plai- 
ne. Le pays pourtant peu fertile: 
mais le plus plaifant du monde, 
pour la chafl'e , y ayant de plus 
beaux bois qu'il cft polîîble , ou 
Ton voit les cerfs en ordre de cinq 
ou fix cens, lî privés qu'on en ap- 
proche fi près qu'on veut. Enfom- 
me on ne fçauroit s'imaginer plai- 
fir en ce lieu que l'on n'aye. Ce qui 
y a'tellement fait aymer les Duc^ 
du païs qu'ils fe font fort addonncs 
à rcmbclHr: entre autres le Duc 

Otho^\ 
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Othoii & le duc Louys 4 î q"i ^"ft 
Empereur. Et mcfme ce dernier 
Duc y a apporte de grandes décora- 
tions, comme un tort beau palais 
qu'il a taitbaftir pour luy , &un 
fort beau monaftere ou il a mis des 
Jefuiftes^avec la plus agreableEgli- 
i e qui fe peut voir , fort enrichie & 
de fculptures & de peintures, 
n'ayant rien crpargné pour avoir 
d'cxcellens maiftrcs pour ceft ou- 
vrage. 11 a eu encore une grande 
curiofitcde rechercher de tous en- 
droits , non feulement trefgrandc 
quantité d'antiquités, (de quoy des 
plus entières il a fait une belle gal- 
lerie : ) mais aufli de tout ce qu' il a 
peu recouvrer de rare,il en a emply 
une orande fale ou tout eft fort bien 
ordonné , y ayant tant de chofes di- 
verfes qu'il eft impoflTiblc de fe re- 
fouvenir de tout ce qu'on y voit. 
Je me fuis feulement contenté 
qu'entre toutes ces belles choies, 
ma mémoire remarquaft la caiaque 
& l'cfpée que le roy François avoit 
quand il fuft pris en la bataille de 
Pavie : comme poureftrc le plus 
rare trophée qui foit non feule- 
ment 
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ment là, mais en tout le monde. 
Quant à ce prince , après avoir fa- 
tisfaid fa curiofité des chofes de ce 
monde; il s'en cft retiré ; peut eftrc 
à Timitation de Charles cinquief- 
me ( i]uoy que leurs vies foient 
bien diflemblables ) avec la refolu- 
tion de pafTcr le refte de fa vie avec 
les Jefuiftes, pour pleurer fcs pé- 
chés : & pourceft efted a entière- 
ment laiffé tout le gouvernement 
defon Eftat à fon fils aifné , qui cft 
un prince fort accomply & de fort 
douce humeur, qui tient du tout de 
riralien , & facour aulli qui en eft 
en partie compofce : de forte que 
les bonnes chères que j'ay rcceu de 
luy & les belles clïofes que j*ay 
yeués en fa ville , m'en ont faidl 
fortir avec beaucoup de conten- 
tement. 

Partant de Munchen j'allay cou- 
cher au pied des Al pcs à Tegernlée 
abbaye, Ôc le lendemain je lorti des 
terres du Duc de Bavière , & entray 
dans la comté de Tirol appar- 
tenante à r Empereur, & de là en 
un jour i'arrivay à Schvvats beau Schvpais 
bourg delTus la rivière d'inte, ou 

font 
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font les mines d'argent qui ont au- 
trcsfois beaucoup :i;alu à TEmpc- 
reur , & à cefte heure fort peu , n'y 
oaianantpasprefque les frais : lel- 
queiles je fuis allé voir avec beau- 
coup de curiofitc. Eftant entré de- 
dans ils me menèrent voir Pefgout 
de toute la mine , qui eft un giand 
puis fort large, profond de 1 24 toi- 
fes,ou toute Teau ferend, & conti- 
nuellement on la tire avec un inftru- 
mcnt fort propre pour cela , qui fe 
meut avec peud'eau conduite par 
des canaux des montaignes voifi- 
nés, & en levé un grand poids. Si 
cela avoir manque Iculemcntdemy 
jour , toutes les mines fcroient 
noyées : car elles ne font guère 
moins balles que ledit puis , & ell: 
choie effroyable que d'ouir au mi- 
lieu d'une montaigne, ou Ton ne 
voit goutte du monde que par le 
bénéfice de deux ou trois mefchan- 
tes lampes , un bruit continuel 
d'eaux & de voix,y entrevoyant des 
hommes qui font pâlies, de veuc 
cfçarée, qui feulement en vous re- 
oa'rdant donnent de rapprchenfiô. 
Certes c'ell une cfpccc de petit en- 

fer> 
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fer , au fortir duquel encore tout 
cftonné tant du bruit que de Tin* 
croyable travail que je venois de 
faire ( y ayant tant de galleries tail- 
lées dans le roc qu'en un jour c'efl 
prcfquc ce qu'on peut faire que 
d'aller par tout ) ils me menèrent 
aux moulins ou je vis battre & met- 
tre en poudre la mine , & après 
comme on fepare l'argent d'avec la 
pierre qui eft l'ouvrage des fem- 
mes ôc des petits enfans> triant la 
bonne mino de la mauvaife , de fa- 
RTOii'l \ov\ qu'il y a la moyen de gaigner 
4 Ji| w vie à toute forte de pcrfonnes. 

- De Schwats j'allay à Hall jolie Hiff. 
ville appartenant à l'Empereur, en 
laquelle font les falines les plus 
f eiiommees de toute l' Allemaigne, 
pour cftre autant profitables que 
tnerveilleufes. Il y a deux licucs 
de la ville à ccfte montaignc en la- 
quelle croit ce fel> lequel avec très- 
grand travail ayant perce lamon- 
taigne Se faict plus de trente gran- 
des, fales, ou la mine eft meilleure 
l*on y conduit l'eau douce , laquel- 
le y cftant repofce 8 ou 9 moys fé- 
lon la bonté' de la veine, prend de 

B fel 
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fcl ce qu'il lui en faut , &: après pat 
canaux on l*emmcne à la ville de- 
dans de très grandes chaudières, ou 
Ton lafaictbienboiiiliir, & en ti- 
rent le Tel comme des autres falines 
(hormis de celles de la mer) pour 
cequc après que Peau a pris tout 
ce qui cft de bon dans les fales qui 
durant pour le moins 1 1 ans quel- 
ques fois & félon la bonté de la 
mine. Apres ce temps la elles ne 
fervent jamais plus,mais lis en font 
çontinuellement de nouvelles. La 
orande quantité d'allées qu'ils ont 
îaiaes pour aller à ces fales , y con- 
duire Tcau douce en fortir la la- 
léc, faia un labyrinte aufli mal aife 
d'en fortir, comme celuy «i'ouThe- 
feus parle moyen du pelotton de hl 
nucluy donna Ariadne le fauva, 
Mvnuk n^Hall j'allay à Inspruck prin- 
cipnle ville du Tirol , fort petite,ou 
il nV a rien digne d'eftrereaardc 
que 24. perfonnagesdebronlequi 
fontà TEglife, entre lefquels je 
nie fuis contenté de me reflouvenit 
deClovis, de Godefroy deBoiiil- 
lon , du pere de Charles quint , 
d'Arthus de BrctaigncA du comte 
de Cbaroîois. 
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De Jajc paflay à Trente , nulle- Trente, 
ment agréable, qui n'eft renommée 
c]ue pour le dernier Concile qui s'y 
cft tenu , & (î ce n'eftoit pour ce 
qu'elle eft demy Italienne ( me ré- 
joui flant de fort ir de la petite bar- 
barie&beuvettc univerrelle);e n*ea 
parlerois pas : ne trouvant point 
que tous les Mathématiciens de 
noftre temps puiflent jamais fi bien 
trouver le mouvement perpétuel 
que les Allemans le font faire à 
leurs gobelets. Devray c*cft une 
natiô qui généralement a beaucoup 
de bonnes parties , pour eftre tenus 
fort fidèles , fort vaillans <5c fort in- 
génieux 6c ftudicux , comme il ap- 
pert par les grands perfonnngcs qui 
en font fortis. Mais cefte fi grande 
fréquentation de bouteilles obl'cur- 
cit tellement leurs autres belles 
parties , que cela les rend mes- 
prifables & inaccoftablcs.de tout le 
inonde. Car ils ne penfent faire 
bonne chère ny permettre amitié 
ou fraternité' > comme ils difent , à 
perfonne, fans y apporter le feau 
plein de vin pour la feelcr àperpe- 
tuite. 

B 2 De 
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tifan. De Trente je pa% k BafTan pe- 
tite ville d'où cft ce bon peintre 
qui en a pris le nom. Elle cft au 
pied des montaigncs , & me re- 
|ouïs extrêmement quand je lavis , 
pcnfant avoir recouvre la veué 
pourcc qucjene Tavois plus limi- 
tée de ces montaignes ou je fus 
dix jours entiers à les pafTer. 
Tad^rce. De BalFan je palîay à Tadouè , 
qui cft alfife en la Marque de Tre- 
vifefur la rivière de la Biante. Sa 
première origine cft fort ancienne, 
ayant eftc commencée à baftir par 
Antenor,duqucl le tombeau fc voit 
encore la, quoy qu ily en aye qui 
cftiment qu'il ayeeftc mis de Bar- 
beroufie en fa mémoire. Elle a elle 
anciennement renommée Scdcfircc 
d*cftre veue par dcfTus toutes villes 
d'Italie , non pour fabeaute , mais 
pour voir un C\ grand perfonnagc 
comme eftoit Tite Live, auquel on 
a dreûc dedans la falc du palais 
Ton image, avec celle de pluficuis 
grands pcrfonnagcs qui par leurs 
cfcrits ont perpétué leur nom 
honore leurpatrie. AinfiTitc Livc 
ne fc contentant de s'immortalifcr 

par 
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pai Tes efcrits, a voulu encore ren- 
dre la bienheureulc maifon ou ils 
ont efte faiéls recommandable > y 
laiffant une grande quantité d'anti- 
ques > qui font autant vcus de tous 
ceux qui font à Padouc pour ho- 
norer fa mémoire que pour conten- 
ter leur curio(îr*é. Encor aujourd*- 
huy cefte ville eil beaucoup vifitcc 
pour les eftudes qui y fleurillcntjôc 
pour la liberté qui y eft fort grande, 
y ayant toujours un grand nombre 
d'Efcoliers de toute nation. Elle cïï 
fort grande , mais vague, &cn la 
plus telle afîîettc qu'il cft polTible. 
Ccftc ville a efté long temps aux 
princes Cararot: furnommes Vapx 
ùcVit & Tout tenue de perc en fils 
fufques à François pénultième , le- 
<:juel fuft emmené prifonnicr par le 
Vicomte de Milan & tenu à Corne 
fufques à (a mort. Ceftui-cy laifTa 
un fils de ion nom, lequel après 
avoir eftc remis en TEftat de Ton 
pcre par Taydc de la Republique 
deVenifc, qui avec cela avoir ad- 
Jouftc à Ton E flat Vcronnc , au lieu 
de recognoiftre tous ces biens fefit 
tnncmy de laditcSeigneurie>par la- 

B j quelle 
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quelle il fut vaincu & emmené pri- 
fonnier ou il mourut,eftantPaaoue 
& tout Ton r.llat demeuré aux Vé- 
nitiens depuis l'an 1406, laquelle 
ils ont faiae fort bien fortifier. 
remf€. De Padoue m'en allant a Vcnile 
ie vis une grande quantité de beaux 
palais qui font bafii's fur le chemin. 
Arrivant àL///4F«y?«^ q"i cft le lieu 
on Ton traine les barques de la 
Brentcdans la mer, ie pris une gon- 
dole pour y aller i elle en eft a cinq 
milles , & n'eft de pas un ccfte plus 
près de terre ferme. Çeftbienun 
des miracles du monde que cefte 
ville, la confiderant en toutes fa- 
çons. Premièrement eftant toute 
baftie fur des pilotis. Aufly ne voy- 
je point que rien aye efté capable 
de faire prendre cefte bizarre afliet- 
te de ville à pcrfonne du mode que , 
la peur , ( car elle fuft commencée 
du temps qu'Attila mettoit a fcuôc 
à fana toute l'Italie ) par les ci 
toienfdes villes d'alentour qui en 
cftoicnt les plus faifis: principale- 
nientd'unpaïsquifenommoitT'f- | 
netU dont elle a pris le nom , ( qui | 
cft maintenant à mon advis ce ^ 

qu'on 
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qu*oii appelle la marcheTreviranc.) 
Les premiers tondemens en furent 
jettes à Realte (ou il y a un fort 
beau pont bafty tout deflus une 
arche ) ts: s'eft toujours agrandie: 
de telle façon que d'une retraite 
de pauvres paourcux il s'en eft au- 
jourd'lniv rendu uneRepubliquela 
plus riche & la plus redoutable de 
toute la Chreftientéî & quiajuf- 
i^ues icy garde fa virginité, pour 
n'avoir jamais eft é prilc, ny jamais 
change de gouvernement depuis 
1 1 oo ans qu'il y a qu'elle dure, par 
Je moyen de leur bon ordre,de leur 
grand Threfor, de leur rareôcfu- 
perbe Arfenal, ou il y a i oo galères 
fi bien garnies tant d'artillerie ôc 
d'autres fortes d'armes, que de 
toutes chofes qui y peuvent eftre 
necefTaires. En après il y a de quoy 
armer plus de 20000 hommes de 
pied : 6c afin que rien n'y manque 
tous les jours il y a plus de 2000 
hommes qui y travaillent, les uns à 
entretenir ce qui y eft , les autres à 
l'augmenter. J'y ay veu auftî des 
armes qu'ils gardent curieufement 
qui n'ont qu'un bras, 6c méritent 

B 4 d'cftre 
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d'eftre remarquées pour avoir eftc 
faiaes faire exprés par un des 
principaux de la ville nomme Baia- 
monte de Trepoli , afin de les ca- 
cher foubs leurs grands robes î le- 
quel ainfi qu'il vouloir exécuter Ton 
^eflein, qui eftoit entuant le Coih 
feil ufurper la tvrannie , fuil mi- 
laculeufement dcfcouvert, ôc de- 
puis en ignominie de Ton loois lâ 
Seigneurie en a faid faire une bou». 
chérie. Quant à leur forte de eou- 
vernemët elle eft fort fcmblable au 
Spartiate, maisleurDuc a encore 
beaucoup moins de crédit :^ le- 
quel ils font fort vieux afin qu'il ne 
dure guère, pource qu'en cela ils 
ayment le changement. Depuis 
tju'il eft créé il ne fort jamais du 
palais de S* Marc que les grandes 
feftes &: le jour qu'il efpoufe la 
mer. C'eft pourquoy , à ce que je 
croy , ils ont embeliy ce palais , ou 
pluAoft ccfte ptifon du Duc, car ils 
n'ont rien efpargné afin d'avoir 
les plus excellens peintres qui fc 
pouvoyent trouver pour l'embel- 
lir, entre autres le Titian , Tinto- 
ïct> le Baflan Se Taul Vcronois y 

ont 
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lont autant fai£l de chefs d'oeuvres 
C|ue de tableaux. Non feulement 
là , mais p^r toute la ville > ils ont 
tant travaille' qu*ils luy ont acquiî 
le premier rang parmi toutes cel- 
les d'Italie pour la peinture. L'K- 
glifedc S' Marc eft aulTi fort bclic 
& fort rare. Car le pave & toutes 
les peintures d'alentour font à la 
Mofaique , les mieux faictes qu'il 
cft poffible. Devant il y a une place 
qui eft fort fuperbe , pour eftre de 
belle grandeur & tous les bafti- 
mens d'alentour trcs-beaux , &, 
tous faicts par la Seigneurie de 
mefme ordonnance. Pour le faire 
court, fi je voulois remarquer tout 
ce qui en eft digne, je craindrois 
que le papier me manquaft. Conr 
tente toy donc ma mémoire , de te 
reffouvenir qu'ayant veuVenifc tu 
asveu un des cabinets de merveil- 
les du monde: duquel je fuis par- 
ty au(îî ravi & content tout en- 
(cmble de l'avoir veue , quetriftc 
d'y avoir demeuré fi peu, méritant 
non 5 ou 4 fcpmaines mais un 
fiedc , pour la confidercr à Tefgal 
de ce qu'elle mérite. 

B 5 Apres 
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Apres avoir demeuré 2 Mois à 
VenifeÔé àradou.c,ic me mis en 
chemin pour voir une partie de la 
Lombardie, qui anciennement fc 
nommoit la Gaule Cifalpine , & 
ricefxe commcncay à Vicence ou Vtcentia, 
qui eft une ville appartenante a 
prcfent auxVenitiens,grandc,mais 
fort vague & au meilleur pays de 
tout^ ritalie.Elle eft fort ancienne 
comme le tefmoigne Sextus^Pom- 
peius Trogus , qui dift quelle a 
«ftt baftie desGaulois avec Milan, 
comme Veronne, Brcffe, & Ber- 
game,apre5 avoir chalTé de ce pays 
lesTufques, environ le temps de 
Tarquinius Trifcu*; Roy des Ro- 
mains. Elle eft arrouféc de deux 
petites rivières, d'ont la plus re- 
nommée s'appelle Baquillon. La 
maifon de ville eft fort belle : mais 
ce que i'y trouve de plus remarqua- 
ble c'eft l'Académie, qui eft une 
compaignie de tous les gens de 
fcavoir de lad'ite ville, qui s' aflem- 
blët à un certain lieu à celadeftiné, 
ou ils devifent les uns de la phi- 
lofophiejes autres de la pocfie, les 
autres d'une autre chofe. Somme 

pour 
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pour le faire court c'eft une efcolc 
de vertu , ou tous les gens d'cfprit * 
^ttli font bienvenus. Ils ont faid: baftir 
à leurs dépens uai fort joly Thé- 
âtre, le plus propre du monde pour 
reciter. CcÛ exercice eft fort com- 
mun dans toute Tltalic , & chaque 
Académie a fon nom,celIecy s'ap- 
pelle l'Olympique. CVft ec que 
le peu d'iicures que j'y ay demeure 
m'a donne loinr dy remarquer. 
Audi croy-je que c'euce qui en eil 
de plus digneicequi me faiâ: pafler 
plus outre pour aller voir Veron- 
ne, qui eft une des plus belles villes 
de tout P£ftat des Vénitiens. 

Veronne eft aiïife fur le fleuve V^^o^^ 
Athclls qui la fepare en trois villes, 
&:au plus fterile paysde la Gaule 
Cilalpine^ fort grande belle, 
mais fort peu peuplée. Elle cft 
moitié en un coftau , moitié 
.en une plaine,&: fort ancienne. J'y 
ay vcu dedans la ville une fort 
vieille porte , qui eftoit de Tcnclos 
des anciennes murailles , iailîcc là 
à mon advis pour marque d'anti- 
'iffi ' ou il y a unefcrit fort ufé 

auquel s'y lit encor à peine comme 
B 6 elle 
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cllefuft faiârc Colonie Romaine 
par l'Empereur Galien. Il s'y trou- 
ve encor beaucoup d'antiques : 
dont la plus remarquable eft ce 
magnifique amphithéâtre, qui eft 
une des plus anciennes marqiîo<? 
de la magnificence ôc fomptuol 
Romaine , durant que TEmpire 
fleuriffoit : qui eft maintenant fi 
fleftri, ou pour mieux dire fi ruiné, 
cju'on n'y voit plus de marques de 
grandeur que des baftimens ruine's 
ou par la lôgueur du temps ou par 
ies guerres , defquelles cedit am- 
phithéâtre s'eft mieux garanty que 
les autres. Sa longueur eft de 580 
pieds & fa largeur de 220. Quant 
au gouvernement de ccfte ville les 
Tci-^neurs de laScale en ont eft c les 
derniers princes, dcfquels il fc voit 
encor de belles fepulturcs , & 5 
vieux chafteaux ou ils fe tenoient , 
qui commandent entièrement à la 
ville. Le premier fe nomme il 
CaftelVecelio, le deuxième il Ca- 
fte! Tanrietro,& le troifieme il Ca- 
llel JanPelice. Mais les Vénitiens 
depuis quelques années s'en font 
empares 6c Tont foit bien fortifieV. 



DE M' D E R O H A N*. ; 7 

AiifTy i*allay voir les bons peintres 
de cefte ville, Icfquels onteftcde 
tout temps fort excellens, &yen 
a encor deux des meilleurs qui 
vivent en l'Italie, duquel art elle 
abonde. Car on ne peut aller en . 
aucune de fcs villes que l'on ne 
trouve dedans les Egîifes quantité 
d'excellens tableaux , desquelles 
tlles font plus ornées que de belle 
architedure. C'eftccqui s'y voie 
de plus remarquable. Et conti- 
nuant toufîours mon cherhin je paf*- 
fay parPcfquiercsfortcrelîe desVe- 
nitiens dcflus le lac de Garde qui 
ia 50 milles de long & 1 5 de large , 
au milieu duquel il y a une ifle ou 
ils ont faid encor un fort que je ne 
vis point, pour ne m'eftre nulle- 
ment amufc là , me haftant d'aller 
,r voîr Bre^^e qui en cft plus digne. 

Breffe anciennement appellcc Brejp. 
BrixU -, a eftc baftie des Gaulois 6c 
faide .Colonie Romaine en mefmc 
temps queVeronne. Elle a efté flo- 
riflante durant l'empire des Ro- 
mains, comme didTiteLive. Au- 
jourd'huyelle eft encor fort belle & 
en fort belle aflîctte , le long d' un 

coftau, 
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coftau , au delTus duquel eft un 
chafteau mervcilleufcment fort 6c 
d'induftric & d'aflîette. L'ancienne 
fortcrelTe eft fort petite j laquelle 
durant qu'elle fuft en la puilTancc 
desFrançois ilsaccrcurent d'une fé- 
conde ceinture , ou il y a encor des 
pièces d'artillerie n>arquées à la 
fleur de lis : de après eftant tombée 
entre les mains des Vénitien?, en 
comprenant toute la motte d'une 
troilieme ceinture ils l'ont rendue 
très forte. Apres avoir veuBrelfe 
i'allay à Crcme, qui eft une petite 
ville Dien forte , & borne de ce coftc 
la de la puiflànce desVenitiens,mais 
non de leurs defirs^ou n'y ayant rien 
digne d'eftre remarqué je ne m'y ar- 
rcftay point, principalement eftant 
près de cefte belle ville de Milan,la- 
quelle mérite d'eftre préférée, non 
feulement à cefte petite bicoque , 
mais à la plus part des villes d'Ita- 
lie, eftant le cabinet de tous les 
bons ouvriers. 

Milan eft une ville fort ancienne, 
11 fe trouve diverfitc d'opinions 
pour fon nom. Caton en fes orioi- 
ncs la nomme OUnHmdanoTw dxi 

pre- 
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premier fondateur , & depuis les 
Romains Tont nommée MedioU- 
num 1 duquel nom elle s appelle 
encore aujourdhuy en Latin. Stra- 
bojTiteLive ôcPolybe difent qu'un 
certain Bcllovclus Roy des Celtes, 
environ le temps de T^rquinius 
Prifcu*: Rov des Romainsjavec une 
grande armée d'Auvergnats oc au- 
tres peuples d'alentour pafla les 
Alpes , & chaffa de la Gaule Cifal- 
pine les Ligeres & Hctrufques, & 
baftit entre deux rivières nommées 
Ticinus & Abdua (& aujourdhuy 
le Thefin & Adda) Milan, pour la- 
quelle railon lU la nommèrent 
Mittellendum, & encore aujour- 
d*buy lesAllemans Tappellêt Mey- 
land. Ccfte ville eft au meilleur & 
plus beau pays de toute l'Italie, 
pour n y avoir poulce de terre qui 
ne rapporte deux foys Tannée, & 
firrands chemins qui ne foient les 
plus belles allées qui fe puiffent 
voir , ayants de chafque coftc des 
grands arbres plantés à la ligne &. 
des canaux d'eau courante. Elle 
aefté fort florifTante durant Tcm- 
pire Romain, mais depuis ruinée 

des 
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des Huns, Gots ôc Lombards: des- 
quelles ruines clles'eftfi bieure- 
milc que ç'cft aujourd'huy une 
des plus marchandes ôc plus peu- 
plées villes de l'Italie , & tenue, 
pour la plus grande. Elle eft prcf- 
que ronde ôc fort bien fortifiée. Il 
n'y paffe que deux petis ruifleaux , 
que leRoyFrançoisy a faïc^ côdui- 
re: l'un vient du lac majeur, & P au- 
tre duTheiîn, lesquels apportent; 
une grande commodité à cefte vil- 
le. Sous cc{l Eftat & celuy de Na- 
plcs les gentilshommes ne font 
point marchans , comme partout 
lerefte d'Italie, Ôcfont fort fom- 
ptueux en riches habillemens , 6c 
pour eux Ôc pour leurs chevaux , 
appliquant toute leur induftrie à 
faire quelque jour de parade , & 
particulièrement au Carnavîtliquc 
leurs riches habillemens fupleent 
au deffaut de leur bonne mine. 
Ce qui a tellement faidaddonner 
les artifans à bien travailler, qu'ils 
fe font rendus excellens chacun en 
leur mefticr fur tous ceux d'Italie: 
de façon que qui veut avoir de bel- 
les armes ) de belles eftoffes, de 

beaux 
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beaux harnois de chcvauxjde toute 
forte de broderie, &: bref de tout 
ce qu'on peut fouhaitter il n'en 
faut point chercher ailleurs , fi 
Milan n'en fournit. AufTi c'eft ce 
qui en eft le plus beau, pour le 
moins de ce que j'y ay veu. A la vé- 
rité j'avois plus mon coeur à voir 
toutes les rues de ces artifans, & 
la Citadelle, que le tefte des beaux 
baftimens de la ville, (entre les- 
quels le Dome eft treS'fuperbe & 
^bafty tout de marbre blanc ) pour 
ce que le peu de demeure que j'ay 
cftcf contraint d'y faire ne m'a pas 
permis de pouvoir tout voir. Me 
contentant donc de ce qui en eft le 
plus remarquable , me difant eftrc 
Lorrain j'cntray dans la Citadelle, 
que je vis fort à mon aifc ; pourcc 
que commcFrançois il eft très diffi- 
cile ôc prefque impoftible de la 
voir , à caufe que les Efpa^nols 
craignent plus ce nom qu'ils ne 
l'ayment.Elleeft un peu plus haute 
que la ville. La première forterefte 
eft le chafteau des anciens Ducs, 
laquelle eftant tombée juftement 
aux Pran(jois , i^S renfermèrent 

d'un 
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d'une dcuxicmc ceinture : 6c aprc 
la bataille de Pavic s'eftant.rcnduc 
ladite ville à Charles quint, il y en 
fit commencer & Philippe Ton fils 
achevcrune troiliefme , qui eft très 
belle 6c a fix efperons d'une mcfmc 
grandeur: eftants les 5 fbrterefles 
ii bien à propos que la première 
commande à la féconde ( laquelle 
ci\ garnie de quelques cent pièces 
de Canon, dedans laquelle il y a 
une belle place de bataille , ou il y 
pcuft contenir plus de <Sooo hom- 
mes ) ôc la féconde à la troifiefme. 
En fommc c'eft la plus accomplie 
fortereffc que j'ayc jamais veué, 
n'y manquant rien à mon juge- 
ment , fi non que la garnifon n'efi: 
pas Françoife. Apres donc l'avoir 
veuc félon que le peu de temps 
m'en donna le loifir, je partis de 
Milan, non fans regret de ne la voir 
poffedee de fcs légitimes feig- 
neurs , mais en efperance qu'un 
jour nous la reconquerrons jufte- 
mcnt,avec plus de gloire que nous 
ne Tavons perdue par malheur. 

De Milan allant a Pauleje pafiay 
par un parc qui a 20 milles de tour, 
ôidÔt maintenant les murailles font 

tOU' 
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( toutes minées , ou le malheur ac- 
|co*mpaigna <3cnoftrc roy&fa nation, 
de tclje fa^on que ne pouvant eftre 
dcfï^iicte que par foy mefme , il 
I fallut qu'un de nos princes du fang, 
après avoir cfte difgracie , allaft le 
rendre à Charles quint , qui par 
rcfprcuve qu'il avoit f aide contre 
nous> & tropcognu pour luy que 
la nationPran^oiie ne pouvoitcftrc 
vaincue que par elle mcfîne , fit 
chef de Ton armce M' deBourboa 
par qui le Roy Prançois fuft pris ôc 
dcfFaid,pour avoir mefprifcfcs en- 
nemis & n'avoir pas voulu lever le 
fîcge devant Pauic,quieft une gran- 
de & vilaine ville, appellée ancien- 
nement Ticinum-, à caufe du Thefin 
qui pafle au travers , comme le tef- 
lïioignePtolomce. Elle a efté le 
fieacdes Lombards, peuple qui a 
donne le nom à la Lombardic. En 
ceftc ville il y a un mefchant chaf- 
teau & un fort beau pont de pierre, 
tout couvert. Il y a encore une cha- 
pelle, ou ( difentils ) les os des 
corps de ceux qui furent tués cii 
une batailîe,ayants efté tranfportés 
du champ en un certain lieu pour 
ks faire brufler , la nuid par mira- 
cle 



il 
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cle fe trouvèrent tous arrange'? 
dans ladite chapelle , ou ils font en- 
cor gardas fort foigncufemétr-maiS) 
cequemeditftundes moynesde la 
dedans, iln'eft pas damne €|uinc 
le croit. Cefte ville eft du Duché' 
de Milan, lequel fuivant je palTay 
le TheHn & lePo, deux des plus 
grandes rivières d'Italie , &arrivay 
à Tortone petite ville 5c chafteau , 
qui n'eft remarquable que pour 
cftrele lieu ou le Roy CharlcsVIU 
icvenant de laconquefte du Roy- 
aume de Naplesavec la moitié de 
fon armée , après avoir dcfcendu 
les monts Appcnnins ( qui ne font 
guère loing de la) fuft attaqué des 
Milanois &V enitiens,lerquels(rui- 
vant l'ancienne couftume Françoi- 
fc) il dcfEt, & malgré eux retourna 
en fon pays. Etfortant du Duché 
de Milan je commançay à entrer 
dedans ces monts Appennins , qui 
cft le commencement du pays des 
Gennois> fort fterlle &. facHcux à 
pafler : mais qûand j^arrivay à Gen- 
nés j*oubliay la peine paffce , par le 
prefent contentement que jercceus 
de voir une fi belle yiHc. 

Genncs 



i 
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Gcnnes eft une ville très ancien- Gtnnu* 
ne , & félon Topinion de beau- 
coup cft eftimec eftrc Fr/o ! entre 
^utrcs Naugerius dit qu*il aveu 
csl'nrcriptions de ce lieu ou il fe 
litUrfon; elle eft en Ligurie entre 
les monts Appennins , au plus 
mefchant païs de l'Italie, ôc le plus 
fâcheux abord de ville qui fc puiflc 
voir. Son afllctte eû tort gefnce 
poureftre bornée d'uncofte deU 
mer m'cditerranée( ou il y a un fort 
beau port ) & de Tautre de mon- 
taignes. Mais comme ils ont eu 
peu d'cfpaceils l'ont bien emplo- 
yé , & ont tellement pris peine de 
ia rendre belle qu'elle a acquis 
le nom de fupcrbe. Elle a cftc une 
des plus puiffantcs Republiques 
d'Italie: mais ils ne fc font feu bien 
maintenir, n'eftants rien { quoy 
quils foient encore puifiants ) au 
prix de ce qu'ils ont efté. Il y a eu 
de grandes ôc cruelles guerres entre 
eux & les Vénitiens : 6c quoy que 
leur forme de gouvernement foit 
prefque pareilU, ayant un Dogo 
avec une puilTance auflî limitée > 
ils ont bien garde leur liberté juf- 

qucs 
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quesicy, mais ils n'ont pas main- 
tenu leur grandeur. Toute la 
beauté de cefte ville confifte en la 
grande quantité des beaux palais , 
qui y eft prefque incroiable. Car 
outre Tenclos des murailles>toutes 
les mcntaignes deux ou trois mil- 
les à la ronde font femées de tres- 
beaux baftiments : dcfquels après 
avoir contenté maveiie Je me mis 
fur la mer, ôccoftoyant les monts 
Appenninsje defcendis à l^EriJJ'eS<. 
paflay par Sarezane qui fuft le lieu 
ou Pierre de Medicis compofade 
la part des Florentins avec le Roy 
Charles Sj&qni eftencor du Gene- 
vois. Duquel fortant je palfay par 
McfTc j qui eft une ville & un chaf- 
teau , & un païs tout cnfemblc, 
aufïî grand comme eft le renom de 
fon prince. Sa plus grande force 
confifte en punaifcs qui affligent 
journellement les paflans , 6c les 
pcrfecutent de telle façon que la 
demeure n'y eft pas feure pour eux: 
cequi m'en fît partir promptement, 
n'y ayant pa<; grand peine. Car en 
un pas & un faut j'en fus dehors, & 
cntray dedans la Tofcanc , qui eft 

un 
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un pays fortbofliiôc aflcs ftcrilc , 
epare de la Lombardic par les 
onts Appcnnins. 
La première ville c]ue j*ay veu 
[de laTofcanea cftePife , grande & Tifc 
belle , divifee en deux de la rivière 
d*Arne'î fur laquelle il y a trois 
beaux ponts de pierre. Cefte ville 
ii*a point changé de nom , 5c eil 
prou remarquable , pour avoir efté 
des plus puillantes Republiques 
tL" j qui aye efté en Italie : mais de fi 
peu de durée, que cela a fcmblc 
pluftoft un fonge qu'autre choie. 
Elle a neantmoins gardé fa liberté, 
jufqucs à ce que les Florentins un 
peu devant la venue du Roy Char-; 
les VIII en Italie, la poflederent : 
mais ayant recouvré Ta liberté Cof- 
me de Mcdicis 2 Duc l'a afliijcttic 
avec tout le refte de Tofcanc , ( n'y 
ayant eu que I^ucqucs qui s'en foit 
garcntie. ) Il y fift baftir une Cita- 
elle pour plus grande feureté, de 
près s'cftre rendu paifible d^unfi 
beau paï^il fift plufieurs baftiments 
publics pour le bien commun de 
ion peuple: entre autres il enafaict 
commcncci: un que fc s fiiccc fleurs 

font 
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font continuer, qui cftoit digne de 
ion courage , & utile non leule- 
mcntpour luymais pour toute la 
Chrcftienté. C'cft une tref-bellc 
fortcrcflc qu'il a baptizée Cofmo- 
polis dans Tifle d*Elba fur la mer 
mcditerrance , ou il a faid une in- 
ftitution de Chevaliers prefque pa- 
reille à celle de Malte , linon qu'ils 
fe peuvent marier une foys en leur 
vie: desquels les Ducs de Florence 
fontGrands-maiftrcs. Ils font de 
l'ordre de S«. Eftienne & portent 
une croix rouge & en attendant 
que la forterclTc fuft achevée il 
leur fîft baftir une fort belle mai- 
fon dedans Pifc , ou ils font encore 
attendans qu'elle s'achève : à la- 
quelle le Duc fait fort travailler-Ic- 
quel s'aymc fort en cefte dite ville, 
& y pafle ordinairement une bonne 
partie de Tliyver. AulTi la il fort 
embellie de quantité de beaux bafti- 
mens publics,commed'hofpitaux , 
d'une belle Univerfité & encor 
d'un autre Collège qu'il a faid 
baftir au propre lieu ou eftoit la 
maifondeBartole. En famaifonil 
y a cucoi la principale Eglifc qui 



i 
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Icft de tresbelle architcdure , ôc 
[undome qui cil devant la ou l'on 
ibaptirc les enfi\ns , ou d'autrefois 
(ce dilcnt ils ) il y a eu une Colom- 
ne, ou quand il le faifoit quelque 
trahifon ou autre chofe contre la 
ville, tout fe voyoit entièrement 
dedans, & par ce moyen on defcou- 
vroit toutes entreprifes. Il yaauilî 
1 auprès de la une fort belle Tour 6c 
Ifaicle fort ingenieufement , telle- 
ment penchante que Ton diroif 
qu'elle va tomber. Pour la fin il y a 
le plus beau Cimetière qui foit en 
l'Italie , cftant tout entournc de 
belles galleries , extrêmement lar- 
ges, & ornées la plus grand part 
de fort bonnes peintures pour eftrc 
anciennes- Voila ce qui me fcmblc 
de plus remarquable en ceftc ville > 
ou je ne demeuray qu*un jour pour 
ledefirque j'avois d'aller à Floren- 
ce , qui a emporté le nom de belle 
fur toute ritalie. 

Florence furnomme'e la belle , F/um;, 
aujourd'huy Capitale de demeure 
ordinaire des Ducs de Tofcane, eft 
aflifc fur la rivière d'Arne aux raci- 
nes des monts Appcnnins , en pays 

C aUcî» 
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aflcs plain pour laTofcane , à trois 
milles dcFiclblc ville fort ancienne • 
& en la fleur fort renommée. Mais 
ainfy comme quelque grand per- 
fonnage , par fes faias «lorieux 
«.jurant fa vie, immortalifc Ibn nom 
après fa mort, aulfi îiefole après 
avoir eu en fon temps beaucoup de 
renom, par fa ruine ( quî cft depuis 
plus de 500 ans ) n'a point perdu 
fon nom , mais pluftoft par fou 
nom a reflcuiy en Florence plus 
belle que jamais. Car foncommen- 
ccmcnteftant venu d'elle, Sylla& 
pui? après Au^ufte envoyèrent des 
Colonies à f icfole , defqucllcs 
une partie ou toutes commencè- 
rent à habiter en la plaine auprès 
d'un village nomme w^rT?//a : telle- 
ment que par ce commencement 
en peu de temps ce lieu fc remplit 
de tant de beaux édifices & d' hom- 
mes & de civilité qu'il fepouvoit 
nombrer entre les villes dltalie. 
Mais d'où fe dérive le nom de Flo- 
rence il y a plufieurs opinions , je 
m'arrefteray à celle de Machiavel , 
qui en dcfcr.it Toriginc fort cu- 
nciifcmcntj tient pour la plus 

CCI- 
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certaine Cju i, a elle pus de f Jo- 
liniis chef de la Colonie. Elle fe 
rendit Chrefticnne du temps de 
Conftantin l'an 520: & quand 
Tempire Romain commancea à dé- 
cliner Tottila Roy des Olhogots 
fuit le premier qui mol cil a l'Ita- 
lie. Et entre les villes qu'il ruina 
Florence en f'ufl: une. Mais Char- 
Jemaigne venant en Italie la rcdi- 
fîa , & vefcut loubs le gouverne- 
ment des empereurs tant defccn- 
dants de Charles qu'autres. Pen- 
dant lelquels temps les florentins 
ne pouvant cndurerdes voifinsd'el- 
gale puiiï-incc, Tan 1 01 oie jour de 

5 ^ Roritus , jour fort folemncl aux 
Pielolins prirent ôc raferet Fiefole, 
&dc Tes ruines ils en augmentèrent 

6 embellirent leur vilTc : ( voila 
quelle cfl: la vicilTîtude de toutes 
chofes , qui par la ruine des unes 
donne naiflance aux autres. ) S'e- 
ftant doncFlorence ainryaccreue,5c 
par le decroillementdes empereurs 
Romains ayant aclieptc fa liberté 
comme fîrët beaucoup d'autres vil- 
les , après que l'Italie fut délivrée 
des guerres étrangères 5 comman- 

C 2 ^ea 
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la fadionGuclfiquc 5c Gibeline 
à naiftre du temps de rempcrcut 
Henry 2 , 5c du Pape Alexandre 2 
du nom , &: s'alluma de telle façon 
qu'il n'y cuft ville en Italie laquelle 
ne fuft partialifee entre elle melme. 
Mais fur toutes les autres Florence 
en fuft la plus affligée : 6c s'animè- 
rent tellement les ïiabitans d'icelle 
les uns contre les autres , que tous 
les jours dans ladite ville ils fe bat- 
toient,5v'par pluficurs foys à l'aydc 
des Empereurs ou des Papes ils fe 
chaiïoient les uns ou les autres hors 
de la ville: qui cftoient des change- 
ments de gouvernement, toutefois 
toufiours populaire. Mais après 
tantdedifcordes6cde mutations,du 
temps du Pape Clément 7 ( qui 
cftoit de lamaifon deMedicis)ôc 
à fa requefte l'empereur Charles 
quint envoya Philippe prince d'O- 
raniTe pour afTieger la ville: laquel- 
le s'^cftant rendue l'an 1510, receut 
Alexandre filsbaftard de Lorenzo 
deMcdicis pour leur Duc, auquel 
ledit Charles quint donna fa baftar- 
dc nommée Marguerite pour fem- 
me. Mais ce maringe de baftards 

n'cftant 
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n'eftant rciiflî,Icciuç Aicxaiidic au 
bout de 6 ans fuù tue par Dieirp 
Franccfco de Mcdicis , Tans avoir 
aucuns enfaiis. Dont les Flo- 
rentins le trouvèrent en très gran- 
de perplexité, eftants combattus de 
l'envie de recouvrer leur liberté, 
&:de crainte de n'en pouvoir venir à 
bout: (car ils avoient une Citadelle 
i]ui les bridoit fort. ) Enfin la peur 
eftant la mailhefTe ils efleurcnt 
CormopourleurDuc(fils du valeu- 
reux Jean de Medicis) qui eftoïc 
fort jeune 5 lequel accreuft telle- 
ment Ton EÂat qu*il obtint le nom 
degrandDucdeTofcanc ; le laif- 
lant à Tes enfans fort paifible j dcf- 
quels après la mort de Franccfco a 
fuccedé Ferdinando , foubs lequel 
maintenant fe trouveFIorence en i\\ 
plus grande beauté : ElLmtornec 
de belles places,bclles rues , beaux 
palais , beaux hofpitaux & belles 
Eglifes , autant ou plus que ville 
de ritalie. Entre autres édifices TE- 
glifedc Sancla Maria reparata eft 
une œuvre admirable , eftant outre 
fa belle architedure baftie de mar- 
bres de toute couleur, mis avec fi 

C 5 bel 
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bel ordre que ceft œuvre faic\ 
admirer qui le regarde; la Tour 
quarrec qui luy fert de clocher cil 
de a me 

fmearchiteaure. Auprès 
d'icelle cft un temple rond , qui du 
temps que les ïlorentins efloient 
payens fuft baftyen Thonneur du 
dieu Mars , & cftants devenus 
Chreftiens il fuft dedic a S* Jean, 
comme il eft encore auiourd'huy : 
&cVft ou Ton baptile les enfans. 
Il y a au fil une fort belle ealcrie 
qu'ont faia faire ces derniers Ducs 
oui a de long 250 bralTes Florenti- 
nes , fort enrichie de belles ftatues 
antiques : du milieu de laquelle 
on va à un Cabinet rond qui fc 
nomme la Tribune , ou il y a un 
nombre infiny de richefTes, pier- 
reries ôc autres chofes extrême- 
ment rares, mais particulièrement 
de peintures & fculptures : & au 
bout d*icelle eft le Cabinet d'ar- 
nies , ou il fe voit une curieufc 
recherche déroutes fortes d*armcs 
qui font maintenant en ufagc , tant 
entre nous autres comme entre les 
Turcs Ôc Indiens : & entre toutes 
celles la y eft confervce foigneufc- 

ment 
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ment l'cfpce de Chnrlemagnc. 
Outre cela il y a trois Citadelles, 
qui font fortdefagrcables aux Flo- 
rentins, pource qu'ils font encor 
nouveaux de cefte fubjeâ:ion. La 
première eft la plus forte, &: fuib 
baftie du temps d'Alexandre pre- 
mier Duc, qui eft àcinq efperons 
& une plateforme : mais elle ne 
commande pointa la ville. La fé- 
conde y commande & en eft toute 
dehors ; elle fuft baftie parCofmo 
& eft de forme fort l'rreguliere. La 
troilicfme eft une petite eftoile à 
6. pointes , fai£te par Ferdinand©, 
qui commande encores à ladite vil- 
le. Mais elle eft fi petite qu'elle eft 
faille à mon advis pluftoft pour 
fcrvir de retraide au Duc ( parce- 
qu'il y peut aller fans qu'on l'en 
puiftc empcfcher, fort commodé- 
ment de fon palais ) s'il arrivoit 
quelque efmotion à la ville, que 
d'autre chofe. Toutes ces beautts 
donc de Florence avec la liberté qui 
y eft pour toute forte de gens , & 
les bons exercices quiy fontm*ont 
convie d'y faire plus longue de- 
meure qu'en aucun lieu d'italierla- 

C 4 quelle 
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quelle encore n\i cftc que de 6 
jnoys ; & pendant lequel temps 
j'ayiaiddeux cotirles, Tune vers 
Sienne, Komc & Naples , T autre 
vers Lucques & Livorne. 
yf(„c A la ville de Sicne il y a grande 
diverfitc d'opinions touchant Ion 
origine : les uns la tenans moder- 
ne , les autres fort ancienne. A 
cefte dernière il me femblequ'ily 
ayc plus de vray femblance , tant à 
cequ'endemonftre la ville mefmes 
comme à ce que pas un hiftorien 
n'en dit le commencement , linon 
fabuleufcment 5 comme eft encore 
l'opinion du peuple , qui tient 
qu'elle fufl commencée par des 
cnfansde Remus ( frère de Romu- 
lus ) qui n'en cuft jamais i ôc ce à 
caufc que fcs armes font une lou- 
ve. Mais Alexandre Malavoti qui 
en a faid la Chronique fortcuri- 
cufement, après avoir monftre' JeS 
opinions de tous les hiftoriens qui 
en parlent , met tout ce qu'il en 
peut tirer de plus certain, qu'elle 
cuft commencement des anciens 
Etrufques, & qu'elle fuft accreue 
des Romains par une Colonie 

qu' ils 
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qu'ils y envoyèrent Tan 456 de 
Tedification de Rome , &29ode- 
.vant la nativité de noftrc Seigneur, 
foiibs le ConfuLit de Publias Cor- 
nélius Ruffinus&de MarcusCu- 
rius Dentatus, après la viftoirc 
qu'ils eurent contre Pirrlnis ôc les 
Samnites: laquelle (comme il fc 
Jitau2 livre de Tite Live) iJs ac- 
quirent foubs la conduite dudit 
Curius. Et encore qu'il yen aye 
qui dilentque ccfte première SeriA 
Jequoy parle Tite Live foit Sena 
G allie CL ècnon Siene cnTofcane , il 
cfl: tout certain qu'elles ont efté 
toutes deux Colonies Romaines: 
mais il eft plus vray-femblable que 
Ja première foit celle de Tofcane ; 
pour ce qu'après que Ja guerre 
des Samnites fuft achevée , les Ro- 
mains pour s'aileurer de ce qu'ils 
tenoient, envoyèrent trois Colo- 
nies , Caftro, Adria , ôc Sena. Les 
deux premières furent menées en 
la Marque d'Ancone aux confins 
des Samnites 5 la troiricfme , en 
Tofcane pour brider ce pays qui 
cftoit encordenouvelleconquefte. 
Apres cela elle s'accreufl, & par 

C 5 Charlc- 
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Mais il me fuffira de 
niemoire, efcrivant Tcftat auquel 
elle fe trouve maiatenant loubs 
les Ducs de Florence,qui la prirent 
du temps de Cofmo , cftant fon 
armée conduite par le marquis de 
Marignan. Elle cftartifeenun pays 
fortmontueux , mais le plus fertile 
qui Ibit entre Rome ôc Florence: 
ornée d'une belle & bonne Vniver- 
fîtét de beaux palais, d'une belle 
place fai£tc proprement en coquil- 
le, & du dome qui eft tout bafti 
de marbre blanc & noir & de belle 
architcdure, & bridée d'une bonne 
Citadelle à 4 efpcrons , faiclepar 
le grand Duc Cofmo. Voila ce qui 
me femble deplnsbeaude la ville 
de Siene : laquelle je laifferay la 
pour parler de Rome , qui touf- 
jours a voulu avoir le premier 
rang fur toutes les autres villes du 
monde , anciennement en vertu , 
maintenant en vices & mcfchan- 
cetés abominables. 

Je ne m amuferay point à retra- 
cer tous les heurs ôc malheurs qui 
ont accompagne Romcdcs fa naK- 

fancc 
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fance jufqucs à noftre aage , & 
moins à relever toutes les ruines, 
dont les efclats nous reftent plu- 
iloù. pour fcrvir d'autant de tro- 
phées au temps que de marques à 
la grandeur. Le fubied furpalTc 
mon deflcin, Ôc les limites eftroits 
que je me fuis propofé au fimplc 
crayon que je jette de mon voya- 
ge. Cequc i*enay peuremarquei: 
n'a eftc que comme en partant , 
plus par une loiiablc curiofité 
que par une recherche évade de 
r antiquité. Je la laifleàceux qui 
en font profefïion & qui ont plus 
de loifir que moy. Il me fufKt 
d'avoir veu &recognu que noftre 
Romen'eft rien moins que Tanti- 
que, dont elle n'a prcfque que le 
nom avec quelque peu de mazures: 
mal menée par la barbare fureur 
de ceux , qui ennemis de la gran- 
deur Romaine ont crcu pouvoir 
cftcindre la gloire en s'animant 
contre des pierres , & enfevclilTant 
tant de beaux édifices drcffcs 
pour combattre avec des ficelés > 
& confacrés à T éternité : bien que 
tant d'affauts foufferts,tant de feux 
C 6 alliuaics 
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allumes & par les ricnsmefmcs& 
parles peuples elbangers, n'ayent 
eu cefte puifTance ^d'empelcher 
qu'elle ne Te foit toufiours relevée 
de les cendres , ( plus foible toute- 
fois qu'auparavant : ) lans jamais 
s'efloigner du lieu ou l'heurciife 
influence des aftres luy dcftina (on 
auguftc berceau. Ce fuft Tan du 

inonde 4447 ' ^"^"^ 
Troye 402, le 21 Auril , en la 7 
Olympiade, environ la décadence 
de la grande Babylane , ( ainfy 
vont tour à tout les chofes mon- 
daines)que les fondements de celle 
qui devoit commander aux Roys 
furent jettes par des pafteurs 5 
pafteurs di-jc de fortune pluftoft 
que de fang , que le ciel voulut 
confervcr adoucilTant le naturel fa- 
rouche d'une louve , pour donner 
vie à ceux que la cruauté des hom- 
mes avoit expofes aux ondes & à 
Jamort. La pieté de ceft animal 
qui oubliant fes petis les allai^ta 
quelque temps leur fit avoir leurs 
noitis de Romulus & Remus. 1- 
ceux plus grands de courage que 
de force baftircnt la ville en Ja 

pro- 
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\ince de Latimn , fur la riue du 
Tybre , loing de la mer Thyrrence 
cxx ftadcs : ôc defleignerent Ton 
enceinte avec le foc d'airain , conv 
prenant deux collines & monts, 
îe Palatin ( ouavoient eftc efleves 
les deux freres)&:le Capitolin. Le 
nom luy fuft après donné par Ro- 
mulus , Rcmus cftant mort par le 
confentement plufloft que par le 
commandement de Ton frère. Les 
voyilns Albans ou Latins la peu- 
plèrent d'hommes,qui ayants efleu 
Romulus pour Roy furent pour- 
veus de femmes par le raviflement 
des Sabines, attirées foubs le pré- 
texte de quelques jeux. Voila l'en- 
fance de Rome, qui creuft en gran- 
deur à mefmc temps ques'enfiant 
de citoyens 5 & croiflant de force 
elle augmenta les bornes de fon 
empire. Ainfy peu à peu fon en- 
clos s'cflnrgit tant, que dans ice- 
Juy furent compris 7 monts prin- 
cipaux, le Capitolin, l'Aventin, 
le Palatin, le Celius , l'Exquilin, 
le Viminal , 6c le Quirinal > & par 
Ancus Martius empiété fur les 
Tofcansaudela du Tibre le Jani- 

culus. 
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culu?. Ce grand corps de ville a 
eu de tour félon aucuns jo milles, 
ikCclond^autres 32 , &izi. &full 
diviicc en 1 4 régions , nombre qui 
nVft commun à aucune cité Roya- 
le fors Conftantinople. Lcsiffues 
cftoient par 30 diverfes portes, 
d*ou prenoient autant de grands 
chemins paves avec un labeur in- 
croyable , ou avoit efté apporté 
tout ce qui pouvoir fervir autant 
à la durée comme à lacommoditc 
des voyageurs. Les fracmens de 
la Via ^rmlia qui s'eftendoient 
jufques àBouloigne, mais plus Via 
Appiaquî alloit jufques à Capouc 
^ de la à Brindifî , font foy de la 
fomptuofitc Romaine : ou la gran- 
deur des pierres , l'efgalite des 
lieux plus raboteux procurée par 
le travail, les ponts jcttés fur des 
vallons , les pierres plus hautes mi- 
fes aux deuxr bords pour fervir de 
montoir,&lcs Colomnes de mar- 
bre plantées de mille en mille, ou 
fe lifoit Tcfpace du chemin, font 
confiderables. Tour le jourdMiuy 
Rome n'à que 1 ? Régions , & cil 
divifcc en 4 parties, dont la plus 

"randc 
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grande eft la ville , comprife dans 
Penclos ancien : la 2 eft Tifle : la 5. 
s'appelle Traficyere , de fafituatioa 
qu'elle a commune avec la qua- 
triefme, qui porte le nom du Bourg 
de S'^ Pierre. Ses parties font fepa- 
rées par leTybre naifiant desAppc- 
nins (un peu plus haut que l' Arne) 
MK qui feparant la Tofcane , pour lors 
jp^'l dideEtrurie des Umbres(aujourd'- 
'"' huySpolete)pays des Sabins & puis 
des Latins, enflée de 42 eaux roule 
150 milles jufques dans la mer Tyr- 
renc , ou elle eft receuè par une 
feule emboucheure près d'Oftia. 
Son lict a cfté plufîeurs foys change 
parles fubites inondations qu'elle 
fait ordinairement , mefmes en 
eftc 5 & retenu par une muraille de 
brique tirée d'une part 6c d'autre 
jufques à la mer , dont quelques 
veftiges paroilfcnt encor. Sur ce 
fleuve pour la commodité de la vil- 
I' le furent baftis en divers temps 7 
ponts 5 le Sublicius ou Horatius 
Codes combattit en la guerre de 
Porfenna contre les Tolcans , qui 
pour lors n'eftant que de grandes 
mm poutres fuft par après fai<fb de niar- 

1 
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bre : d'où vient que les fondemens 
qui s' elle vent aucunement hors 
de l'eau au pied de l' Aventin s'ap- 
pellent encor marmorata-y le Pala- 
tin ou Senatorius un peu au deffus , 
dit maintenant M SanHa Uaria, que 
le dernier ravage du Tybre empor- 
ta Tan pafle 1 599. Leiabritius qui 
conjoind i'ifle avec la ville, dit/>o«- 
te giudeo pour la juifuerie prochai- 
ne : Da qttatro Cafi , pour quatre 
ftatues de marbre dont chacune a + 
faces plantées à l'entrée du pont j 
te C^J?iV« qui mené de Tifle à Tia- 
llevere,dit SanBo Bartholowiteo le 
IanicnUi6 , auquel le Pape Sixte 4 
fon tcftaurateur a donne nom -, le 
Vatican ou Triomphal paroupaf- 
foient tous les Triomphansjufques 
îiu Capitole, dont les ruines ôc fon- 
demens fe voyent encor dans l'eau 
près de l'hofpital du Efprit , au 
deflusdu pontS^ Ange . partant du 
Chafteaudemefmenom, fortercf- 
fe jettee autour Ôc defTus le TepuI- 
chre d' Aelius Adrian Empereur , 
duquel il fuft appelle pont Aelius. 
IcMilym ■> dïtponteMoIle quoy que 
dehors la ville fur la Viaflammia 

ne 
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iXiC doit point cihe tcu. Lavi<floirc 
[de Conftantin le grand contre 
Maxence fils de Maximian, & la 
i^Uiortdu Tyran eftoutFe dans Teau 
Tont rendu rccommandable. Ileft 
vers la porte del Pofolo qui mené 
vers îlorcnce. Quant à ce que mon 
peu de fejour m'a permis de voir 
en ces quatre membres de ville , le 
plus grand & le principal que les T 
monts fusnommés compofent cft 
prefque tout & plus de la moitié 
vague & dcftruit , ou fc voit la plus 
part des rcftes remarquables pour 
rantiquite, & s'appelle aujourd'- 
huy la vieille Rome. Des monts le 
Capitôlin retient à peu près Ton 
nom ancien, & eft diéi Camph^lio : 
ainfi jadis nommé pour Paugurc 
qui y fuft trouvé de la (ouvcrainetc 
de l'Empire , & renomrtic pour les 
riches ornements defqucls le prix a 
môté à plus de 1 2000 talen?. Apres 
quatre embrafcments Boniface 8 le 
rertaura, 6c y fift baftir un palais du 
logis d'un fcnateur. Les pièces rap- 
portées de diverfes ruines qui s'y 
voyent , font une Rome de porphy- 
re, ayant aux coflés les ftatues de 

deux 
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deux Roys captifs , & les figures 
des fleuves du Nil & du Tigiis qui 
toutes fervent de parvis à une fon- 
taine. Au milieu du parvis eft une 
place en ovale , qui comprend le 
lieu de T antique afile ouvert par 
Romulus pour peupler fa ville , & 
fermé par Augufte. La eft poféc 
fur une bafe de marbre la ftatuè de 
Marc Aurcle Antonin, tranfportéc 
du mont Celius par le Pape Paul 5 . 
ou l'artifice furpaffe beaucoup la 
matière , qui eft de bronfe dorce. 
Au devant font deux trophées de 
marbre ériges en l'honneur de Ma- 
rius après la vi<^oire cotre les Cim- 
bres , mis au dcftbus de 2 grandes 
ftatues, qui font afte de dompter 
deux chevaux. La ftatue difte Mar- 
forioy qu'on doubte eftre de Inpiter 
fanar'mjow félon aucuns du fleuve 
Rhin ou du Nar,eft du mefme coftc 
que les 1 08 degre's par ou fe monte 
au temple d'aracoeli , jadis de Ittpi- 
terferetrim. De l'autre cofté eft le 
palais des confervateurs , ou fe 
voitlateftc de bronfe de Commo- 
dus , le tombeau de Scverus & de 
fa mere Mamraea i la mefure an- 
tique 
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iqiie difte Congtm > plufieurs figu- 
es de M. Antonin triomphant des 
Paces, les ftatiies deMarius, de 
Jules Cacfar , d'Augufte , un Her- 
cules de bronfc dore , dédié à 
M. Fulvius &. Cn. Manlius Con- 
fiils 296 années avant la naiflancc 
de noftre Seigneur, un Hercules 
enfant did Aventinus faid de 
pierre de touche, l'ancienne louve 
d*airain allaidant Romulus ÔcRc- 
[^i mus , qui eftoit au Comice ^ lieu 
\hk dcftiné aux aflemblées du peuple 
js^k Romain pour la création des Ma- 
\kh giftrats, vis à vis du temple delà 
fiC» paix 5 la tcfte de bronfe de Brutus 
premier Conful : la première Co- 
lomne de la Via ^ppia ? une petite 
figure d*airain d'un pafteur fe ti- 
rant refpine du pied : & finale- 
ment les fragmens d'une grande 
table de marbre ou font gravés les 
noms des Confuls, Didateurs , & 
Cenfeurs Romains jufques au 
I temps d'Augufte. DuCapitoleon 
dcfcend par deflbus Parc Trium- 
phal de L. Septimius Severus , orné 
de figures reprefentants fes vidoi- 
rc3 fur terre & fur mer. Dans le 

fonm 
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fonm ou place Romaine , laillant 
à cofte les ruines du temple de 
Ja Concorde , la font trois grandes 
Colomnes du refte des trente qui 
fouftenoient une gallerie tirée 
par C. Caliguladu Capitole ou 

Palatin , les ruines du temple de Im:! 

Mars , comme il appert par diver- ( J 

fes fepultures militaire» j le temple > a 

de Saturne ou cftoit V<grarium ow ^ :^ 

trefor public , dédie à S' Adrian. J 

Le magnifique porche du temple À 

de Fauûine drefle par Antoninus ; « 

Pius Ton mary j le Temple de Ro- . J 

mulus & de Remus dedic àSaind [À 

Cofme & S' Pamien : & fort près 1 1 

delà fevoyent les fuperbes vcfti- j 

ges du temple de la Paix , qui fl 

n'avoir rien d'efgal dans Rome, J 

commencé par Claude 6c finy ; J 

par Vefpafian ; ou furent mifes j 
toutes les defpoiiilles du temple 

& palais royal de Salomon>que Ti- oil 

tus apporta triomphant de la pri- Â 

fe de Hierufalem , dont les figures ^ 
font pour principal ornement à 
Tare prochain drelTé en l'honneur 

de fa vidoire. En tcfte de la via fa- ;J 

cra cil le plus antique qui fe q| 

yove i 
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croyc; ou entre autres fe dcfcou- 
. icnt le «rrand chandelier d*or 6c 
es tables de la loy. On me mon' 
ra auflî le lieu du Gouffre ou lac 
enonime pour la mort de Qimi- 
us Curtius , ade dont la figure* 
rt antique & mal polie fe voit au 
Capitole. L*amphitheatre de Vef- 
afian d\Ci maintenant Colifeo 
pour un CololTe qui eftoit au mi- 
•jlieu, n'eneft pas guère cfloigne. 
Il furpaflc tous les autres en fa 
ftrudure , ou la matière Ôc la hau* 
^teur , qui efgale celle du mont 
*: Cclius, Palatin & Exquilin , la 
'figure ronde par dehors , ovale 
t par dedans, la diftindion des rangs 
! ôc lieux félon les qualités des Se- 
natcurâ , Chevaliers & plébéiens, 
5c la largeur capable de 85000 
perfonnes, font autant à remar- 
i qucr que Timpictc des barbares 
qui ne pouvans du tout confumer 
cefte grande maffe par le feu, ont 
trolie'en divers endroits la moitié, 
qui à grand peine fe voit auiour- 
d*huy en pied. Au devant eft un re- 
fte de la fontaine, dite Meta Sitdans 
ou ceux qui entroient ou fortoient 

fc 
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pouvoicnt raftic.Khir. L'aie de 
Conftaïuin le grand tout proche 
cft le plus entier de tous, Ôctef- 
nioigne par 11 infcriptions que 
la victoire coiitre Maxence luya 
acquis le Triomphe avec les tiltres 
de libérateur de la ville & fonda- 
teur du repos , & qu'en ceft extre** 
me danger il fuft accompaiane des 

O L CD ^ 

veux du peuple Romain. Du Septi^ 
fofiium ow Septifolium de Sevcrus> 
rien ne refte que la mémoire. 
C*eftoitun fomptucux baftiment 
à 7 eftagcs, appuyé de belles co- 
Jomnes , qui ont eilétransporte'es 
en divers temples baftis par les 
Papes. De ce lieu par la porte 

j maintenant diârcS^ Sebaftien, 
hyia ^ppia conduit h la folle ou 
Caverne creuféc en divers de- 
tours, dont aucuns vont ( comme 
on did)àlâmer: ou les Chrcftiens 
fe tenoient cachés fuyants les pcr- 
fecutions des Empereurs. On y 
voit de petite^^ chambres taillées 
dans le roc pour leur demeure , 6c 
des tombeaux ou plufieurs corps 
fe trouvent cncor tous les jours 
entaflés par cfl âges les uns fur les 

autres. 
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autres. Et plus outre le cirque de 
Caracalle, lieu dcftiiié aux jeux 
Circenlcs , ou fpedncles de la 
clialTe des taureaux , courfes des 
chevaux attelés à des charriots, qui 
partans du lieu nommée Carceres 
couroientà toute bride, & tour- 
noient en demy cercle au tour , ôc 
le plus près que faire fe pouvoit 
des mctcs ou buttes relevtfcs eii 
pyramide , de bout & d'autre d'ua 
petit tertre qui fendoit en long le 
cirque par le milieu. Il fe voit 
encor quelque trace dans ceftui- 
cy fort entier au prix des autres, ôc 
un très grand obélisque par pièces 
iemé d*liieroglyfiqucs d'Egypte, à 
quelques pas de la cft le fep'ulchre 
de Cecilia Metella Femme de M. 
Crafliis appelle Capo di buflTali, 
pour une bordure de tcftcsde bu- 
lles qui le ceint autour , de fculp- 
ture fbrtartifle. C'eft une haute 
tour d'efpe fleur de 70 pieds, baflie 
de pierres extrêmement grandes. 
Elle joint à un clos de muraille 
qui monftre avoir eflé autrefoys 
une petite ville. C\Çt à la façon 
Romaine qu'infinis fepulchresbor- 

dcnt 
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dent la Via. ^pfia , comme tous les 
grands chemins , deffendans les 
loys des xii tables d'enterrer ou 
brufler aucun corps dans la ville. 
Retournant vers la porte Paul > 
jadis Tergemina , renommée pour 
la fortie (îe trois Horaces, le voit 
une pyramide de marbre. Efgale- 
ment dans la muraille de la ville, 
cft le fepulchre de Sextiusnon de 
Romulus ( comme tient le vulgai- 
re ) dont Pinfcription note que 
cefte œuvre a efté achevée dans 
trois cens jours. Le mont Teftaceas 
ou Voliolum, colline eflevee des 
pièces des pots de terre, qui feuls 
eftoientmisen œuvre pour lors, 
& de qui les ouvriers habitoient ce 
quartier, eft au milieu d'une plaine 
dans laville, ou anciennement le 
faifoient les monftres du peuple en 
armes , difte armiluftrc , & devant 
quelques années au Carneval les 
courfes des chevaux lansfelle, & 
les chafles des taureaux attachés 
premièrement avec foibles cordes 
a des charettes pleines ( dit on ) de 
mifcrables luifs , les blefiures des- 
quels ^' fouvent la mort fervoit de 

ïifce 
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depuis peu avec raiion. De celle 
planure coltoyant le mont Aven- 
tin, le plus Ipaticuxdetous, qui 
a de tour deux milles & un quart» 
célébré pour la demeure de Remus 
caverne de Cacus , & degrés ou 
cfchelles Gémonies qui fcrvoient 
de voyries, lieu infâme, ou mef- 
me ont efté traifnés des Empe- 
reurs , fc rencontre dans un valloit 
borne d'autre pavtdu Palatin , le 
CtratsMaximns^dont la place eft de- 
meurée avec fa forme , remplie de 
jardinages, arroufcc de Tcau nom- 
mée Crabra) \c forum boarmmoxi 
le marché aux bœufs , & joignant 
de h fevoit l'arc de Janus à quatre 
fronsjdemy rompu & defpouillc 
de fes ornemens ôc ftatues , qui 
cftoicnt 48 , qu*ony peut conter 
aujourd'huy. L'arcusBoariusdrcf- 
fc parles orfcures 6cmatchansde 
bœufs en l*honncur deSeptimiua 
Severus & de Marc Aurele Em- 
pereur , luy elt voilîn j comme auf- 
Il le Théâtre de Marccllus , œuvre 
d'Augufte, portant le nom du fils 
de. fa fcem j le palais des Sayclli 

D ca 
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en a remply rcfpace capable de 
80000 perfonncs. Au dedans e- 
ftoit le temple de la Pieté , bafti aa 
propre lieu ou la pieté d*une fille 
donna de fon laid la vie avec la li- 
berté à fa mere prifonnicre , con- 
damnée à mourir de faim. Le tem- 
ple du Soleil & de la Lune , un pa- 
lais creu de Pilate, TEfcolc Grec- 
que ou enfeignoitSaindAuguftin, 
& un grand mafque de marbre > 
did aujourd'huy la bouche de la 
Vérité, qui anciennement donnoit 
preuve delapudicité des femmes, 
fontdignesd'eftre vcus devant que 
pafleraumont Palatin , qui pour 
diverfes ruines de fomptueux pa- 
lais tient encor le nom de Palazzo 
Maggiore. Il cft maintenant tout 
defcrt au lieu que ce fuft autrefois 
la demeure de Romulus , & en fon 
honneur depuis dcsRoySjdesCon- 
fuls , des Empereurs , avec tant de 
dignité que les devins prédirent 
pour alTcuré terme de l'empire , le 
temps au quel le mont Palatin fe- 
loit deshabité. A l'entrée des 
monts Aventin & Palatin font 
des ruines des magnifiques bains 

d'An- 
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d'Aiitonius Caracalla. Les Em- 
pereurs cdifîoient ces grandes 
ïnafles par pompe , & les embclif- 
foient de tout ce qui pouvoir don- 
ner argument de leur grandeur à ia 
pofterité. C'eftoient des lieux pu- 
V ' • blics nommes Thenn£ ou les an- 
ciens fuivants leur couftume $*al- 
Joicnt laver ôc fuer à toute heurc> 
cftant pour plus libérale fomptuo- 
fitc le boisée l'huile fourny du pu- 
blic. L'eau y eftoit conduite par 
des aqueducs > à la fabrique des- 
quels le font rendus très foigneux 
les Romains , pour la commodité 
deleur ville j ainfi que monftrent 
les arcades qui les fouftenoient, 
par ou l'eau fc rendoit pai des 
grandes confervesjdiflcs chafteaux 
d'eaux, & de la eftoient par ca- 
Inaux diftribucs à un chacunj tels 
|arcs occupent un grand traid de 
païs > nommément fur le chemin 
Ide Naples. En ces Thermes Anto- 
niennes s'y voyent les conduits de 
Ibrique dans la muraille d'extrême 
hauteur, ôc en divers endroits les 
foupiraux faids des tuyaux de ter- 
lre)pa£ ou la fumée 5c la chaleur 

I> z s'cfua- 
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s'cfuaporoit. En autres parts de h 
ville le trouvent les bains de Dio- 
cletian fort entiers , les mazurcs de 
ceux de Conftantin. Du Quirinal 
au mont Exquilin eft la place de 
ceux de Titus , que Sand Tierre In 
yincnlûs tient aujourd'huy , aux 
quels les 7 fales ou pluftoft neuf> 
qui font cifternes creufces deflous 
terre , dont les feparations font 
pcrcccs en quinquance , eftoient 
voyfînes pour refervoirs d*eaux. 
Au mont Celius eft à voir le jar- 
din dia la vigne de Malte, ou le 
inonftre aiTés'de quoy repaiftre i3 
plus affamée curiofue de quelque 
fpc<^ateur queccfoit. Au temple 
de Fauiins cheure-picds à prefent 
did Sainft Eilicnnc le rond, y a de- 
vant certaines arches d*un aqueduc. 

Mais plus outre labelle Efghfe de 
Sainajean de Latran edihee pat 
Conftàntin, ou la famille des Late- 
ronstres noble entre lesRomams 
avolt fon palais. La croit on que 
J'archc de ralliance , avec autres 
defpoiiilles du temple de iapaix, 
cft confervce, & fc voit le lieu 5c 
timbre ou faft baptifc Conftantm. 

Les 
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Lcscolincs Viminalc 5c Qiurinale 
jjour leur peu dVftcnduc ont tftc 
adjoutees par aucuns au mont Ex- 
quilin. Les Thermes fufdites de 
Maximian ôc Diocletian y font : 
pour le baftiment deiquclles tra- 
vaillèrent par plufieuis années 
bien 40000 Chrefticns. Delà for- 
tant par la porte Pia hors la ville, 
fe trouve le Temple de Jiacclm, 
avec un lepulchre de porphyre orné 
de pampres Ôc de petis enfans fou- 
lans des raifms. Ce qui a donne' oc- 
caiion de croire cefte tombe eftrc 
de Bacchus : au lieu que c*eft le fe- 
puîchre de Conftance fille de Con- 
ftantin le grand , au nom de qui le 
temple fuft depuis confacré. Te 
Qiurinal s'appelle aujourd'huy 
Monte Cayallo à caufe de deux 
grands chenaux de marbre qui ont 
cfté ref;ii£ls depuis peu , 5cdrcfire's 
par le Pape Sixte devant Ton palais 
Ibmptueufement eflevé en ce lieu. 
Ils reprefentcnt Bucephal domtc 
par Alexandre, œuvre de Phidias 
& de Praxiteles, &: furent con- 
duits à Rome par TyridatcsRoy 
d'Arménie & donnés à Néron. La 

D 5 tour 
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tour de Milice & celle du conte 
y cil: , comme aufli les bain*^ de ' 
Paulus i€milius , qui font appeller 
une partie de eeftc Colline du mot 
corrompu.M^^îî^i i^^/'o/î. La pente . 
de ce mont conduit à la Colomne 
Trojanc, de la hauteur de 8 pied<:, 
qui renferme une vis conduifant 
par I S 5 degrés iufques au 
haut, ou furent mifcs les cendres 
deTrajan dans une urne d'or. Le 
dehors reprefenre en fa riche fcul- j 
pture les gcftes valeureux de ce 
Prince , Ôc entre autres la guer- 
re d'Arménie , & fes exploits 
contre les Parthes. Ce fuft une 
recognoiffance que le Sénat 5c 
Je Peuple Romain luy érigea , fans 
que jamais il la vit, pour preuve de , 
Pamitié commune qu'il pofledoit. 
En forte qu'àl'cfle<n:ion des princes . 
fes fuccelfeurs les Romains criO' 
icnt qu'il ne foit pas plus heureux 
qu'Augufte, ni meilleur queTra- 
jan , ni plus mefchant qu'Adrian. 
De mefme ftrudure eft celle d'An- 
tonin plantée au champ de Mars, 
qui s'appelle à ccfte occafion I^iaz— \ 
za Coîofmia. Sa hauteur eft deiS(> 

picdsj 
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pieds, 3c a lo^dcgics 6c 56 Icik- 
lires. Ses figures demy ruinées & 
dcmy confumees par le feu , ont 
cfté remifes en leur entier par le 
Pape Sixte v , grand amateur ôc 
rertauratcur de l'antiquité, qui Ta 
dédié à St Paul , comme la Trajane 
à St Pierre , pofant au haut leurs 
ftatucs de bronfe doré. L'admi- 
rable malle du Panthéon , tçmplc 
édifié par M. Agrippa en Thon- 
neurde Venus ÔcdeMars , 3c puis 
de tous les dieux , qui porte main^ 
tenant le nom de Sancia Maria rc^- 
tcnda, me faid pafler par dcffus 
plufieurs Obclifques, & fimples, ôc 
gravés de lettres Egyptiennes. La 
hauteur de la voûte efgale au dia- 
mètre , qui fe fouftient de fon 
poids fans colomncs , dont le mi- 
lieu percé donne jour au dedans, 
les hauf*^ portes antiques de bron- 
fe, ôc la beauté du portique fou- 
ftenu de grands pilaflres d*eftrangc 
orolTeur, ou fe lit le nom du fonda- 
teur, ravifient les regardans. Au 
devant de ce temple pour relique 
d'ornemens anciens font deux 
Jyonsôcun tombeau de porphyre, 

D 4 hi- 
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infcript de lettres Egyptiennes. La 
Minerve voifine au Tantheon a en- 
core fonnom, Pompce l'édifia ô( y 
conlacra les orncmens de fon 
Triomphe. Peu loing de la fe trou- 
ve \2iT>iax.z,aSarçovna anciennement 
Circti^ agonahs , dont l'cftendue fpa- 
tieufecft embellie de trois fontai- 
r.es qui jettct Teau en grande abon- 
dance; ornement utile ou les Ro- 
mains ontmonftréunc grande eu* 
riolité. A l'un des bouts de ceftc 
place, au coin d'un palais, eft la 
fameufe ftatue d*un foldat d'Ale- 
xandre nommé Pafquin renomme 
pour la liberté de parler contre tou- 
tes perfonnes , fans refpeét , qui eft 
rncore tolérée : fans qu*on s'enhar- 
difle de Tofter de fonlieu. Elle a 
eu pour compagnon Marforio , qui 
maintenant eft une des plus dignes 
parures du Capitole. Je ne puis 
pafter foubs (îlence la mai Ton de 
rompéeauchampdc Flora aymcc 
deluy, à laquelle il adjoignit fon 
Théâtre & fa Curie, (lieu public 
dcftiné avec autres de mcfmcnom 
pour aflembler les Treftres, Séna- 
teurs & magiftrats ) notable pour 

la 
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la mort de Caefar : non plus que 
l'inimitable pièce du palais do Far- 
neze digne d'avoir elle célèbre par 
Pline : ou les ingenicures mains 
d'AppolIonius & Taurifcus Rho- 
diots ont taillé tout d'une pièce 
Dircc liée aux cornes d'un furieux 
taureau par Amphion , 6c Zetes 
pour vanger le tort Faicl à leur 
mère prelcnte ; le tout plus grand 
<|uc le naturel à la mode Grecque. 
C'eftoit un des orncmens desBains 
d'Antonin,d'ou le Pape Paul i i i 
lafit retirer d'entre les ruines, 6c 
reparer ce qui en ertoit rompu. La 
mefme font les trois Horaces 6c 
trois Curiaces, entre un nombre 
infînydeftarues:r.uxquellesNiobc 
& fes enfans avec autres parcmens 
de la Vigne ôc palais du grand Duc 
de Tofcane affile au mont Pincius 
nedoibuent rien. 

Lepiudecognoiflance que j'ay 
decequieft à voir le plus dans la 
ville , faid que m'en taifant je 
paffe al'lHe Tyberine. Son com- 
mencement fuft du bled de Tar- 
quinle Tuperbe, jette dans le Ty- 
pre > par abomination dii Tyran 
■I ^ > chnac 

a 
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chafledc Rome : à quoy fc joignit 
peu à peu du bourbier de la grande 
quantité des immondices de la vil- 
le , & fe fît une mafle raffermie de- 
puis par induftrie humaine, ôcre- 
veftuc de gtolles pierres en forme 
d*un navire , ou la ftatue d'Efcu- 
lapc , à qui elle fuft confacree , fuft 
apportée d'Epidaure fuivant le 
commandement des vers Sibyllins. 
Cefte Ifle porte aujourdiiuy le 
nom de Sainû Barthélémy , & ne 
s'y trouvent aucunes niarquesdes 
temples de Jupiter Lycaonien^ 
(d'ont elleeuft fon premier nom ^ 
ni de Faunus, ni d*Efculapc, non 
plus que de 1 hofpital ou les mala- 
des eftoient mis foubs la tutelle de 
ce dieu. La forme de la pouppe 
avec le ferpcnt Efculapien y cft en- 
cor, ie n'ay rien veu en la région 
Transtyberinc ( autrefoy? , pour la ; 
demeure alïîgnée là pariAuguftc 
auxfoldats deRavenne , nommée 
cité des Ravennates) qui foit de re- 
marque , fors la Taherna meritoria ? 
édifice fignalé ou la gratuite &: hu- 
maine recognoilfance du peuple 
Romaii^ donna la yicS<. lieu de re- 
pos 
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pos aux poyrcs foldats blcllcs & 
eftropics aux guerres pour le Icr- 
■ vice de la Republique : auquel lieu 
a efté faid depuis un temple, Cefte 
partie pour eftre mal faine ex- 
pofée à la pcftilcnte lialainedu Si- 
rochfuft habitée des gens de peu, 
mechaniques & fordrdes manou- 
vricrs ; d'où vient que peu de cho- 
fcs s'y trouvent dignes de mé- 
moire. 

La dernière partie de la ville au 
bourg de Pierre,eft aujourd'huy 
la plus renommée pour la demeure 
des Papes : anciennement vuide de 
maifons & d'habitans , & hors de 
Tenceinte de la ville, ou ncftoit 
M que le fepulchre d'Adrian avec fon 
Cirque voifin , 6c le Cirque de 
Caius & de Neronau pied du Va- 
tican : mont ainfy nomme pour les 
vaticines ou divinations qui s'y 
' faifoient. La maffe ou motte que 
iEl ius Adrian édifia vis à vis du 
tombeau d'Augufte pour fon fe- 
pulchre , s' arrondi ifant fur une 
bazc qiiarrce revenue de marbre 
ôc ornée d'infinies Statues ; au 
fommct de laquelle fiift pofce la 

D 6 picquc 
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picquc de bronfe qui cft à Saiiifl 
Pieire, àcaufcdc fa grandeur 6c 
hauteur toute mafiive &: prcfque 
inacceOlblc , a fervi autrefoys de 
forterefleàun Crefccntius Capi- 
taine Nomentin, dont elle a porte 
le nom quelque temps , Ôc pui«; 
à Belizaire contre les Gots 5 ou 
cftant aflleçé les ornemens lervi- 
Tent de derfence aux Ibldatscontrc 
les ennemis : ôc finalement les Ta- 
pes l'ont mis en un Chafteau nom- 
me de Saind Ange ( pour une 
vifion du grand Greooire ) com- 
mencé par Bonifacc VUh^ depuis 
ceint de fofTés , reveftu de cinq 
baftions , muny d'artillerie & de 
foldats par Alexandre v r , qm 
pour fa feureté tira unegallerie & 
allée fccrette jufqucs àceftc forte- 
iefl'epour(rclon les craintes dont la 
-vie du tout contraire à fon rang 
cftoit travaillée bien fouvcnt ) s' y 
pouvoir retirer du Vatican , palais 
commencé fur le mont d'où il a le 
nompar Symmachus Brcnneo, ou, 
félon aucuns, par NicolasIII, pour 
logis ordinaire des Papes , qu'ils 
ont accrcudemaincn main & ré- 
duit 
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duit à une très grande fomptuofl- 
te ou il Te voit aujourd'huy. Entre 
autres Sixte IV baftit le Conclave , 
la librairie, finie par Innocent S, 
cjui applanit la grande cour , 
fur la crouppe du mont dreffa le 
lieu de plaifance nommé Beluc- 
dereque |ules II joignit au Palais 
par une fort longue galleric à 
trois eftagcs , & rembellit de ce 
jardin d'orcngers ou Ibnt les ex- 
cellentes ftatues du Nil 6c du 
Tybre, d*Apollon , de Commodus 
\nmM Empereur, d'Antinous-, de Venus, 
^ celle que Pline préfère à toutes 
Autres, duVirgilien Laocoon,nouc 
cftroidement avec fes cnfàns de 
deux grands Scrpens , d*un feui 
niarbre,elabouré a ccfte pcrfedion 
par Agifandre , Polydore & Ar- 
tliemidore fculptcurs Rliodiots : 
pièce tirce de nofire temps d*unc 
grotte auprès des 7 Sales. Celle de 
Cleopatra mourante par la mor- 
fure d'un ferpcnt qui entortille 
fou bras , s'y voit aullî pofée fur 
une fontaine. Sixte fît la chapelle 
oùeftce tant renommé jugement 
de Michel l'Ange & autres ficns 

ouvra- 
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oLivrnges:auxqiicls ceux du grand 
Raphaci font joints ,pour prendre 
luftre les uns des autres. Les gale- 
lies dore'es Ôc peintes font de 
Léon X. à ce palais eft joinclc 
la merv^eillcufe fabrique de Saind 
Pierre, près du temple d'Appol- 
Ion : fans y laifTer lien manquer 
de ce qui y pouvoir fervir tant à ^ 
r ornement comme au tefmoig- 
nagcdcfafainclete. Depuis Jules 
s ayant effacé une partie d<?s fon- 
dcmens anciens , a donne' corn- 
lîicncement à ce grand édifice , ou 
Tonneceffe de travailler tous les 
jours. Sixte V a remué ce grand 
obelifquc , qui fe voit dans la 
place du cirque de Néron & Ta 
fai<ft relever foubs autre Infcri- 
ption que l'antique , qui le confa- 
croit à Augufle ôc àTibere. Cefte 
aiguille ( ainfi nommée- pour le 
jourd'huy ) fuft amenée d'Egypte 
par le commandement de C. Ga- 
ligula , da'ns une gallere à trois 
bancs , dont les hiftoricns font 
irjcntion pour exemple d'une 
monftrueulc grandeur. Elle full 
mifc à fonds par Claudius à Oflia, 

poui* 
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pour fervir de fondement au port 
qu il y fift baftir. 

Le nombre infiny des antiquités 
Romaines m'eufl: poffible emporté 
plus loing ,10 i'eulTe vacqué à les 
voir avec plus de temps. Ce que 
J'en ay dit cy defliis, me reprefentc 
Ja légère ombre de tout ce que j'y 
«y peu concevoir en une courfc 
précipitée, & un fejour hafté de 
nui£t jours interrompus , que j'ay 
donné à la juftice de la grande 
Rome chef autrcfoys du monde: 
régie premièrement par Tefpacc 
de 245 ans fous la puilTance de 

l-^TcptRoys, puis 446 ans en forme 
de Republique foubs 887 Con- 

i fuis : temps auquel par 45 batailles 
rangées ils conquirent Tcmpirc 

I luiiverfcl. Les Dccemvirs gou- 
vernèrent 2 ans: les Tribuns mili- 
taires 45 5 avec puidance Confu- 
laire 4 ans paflcrent fans Magi- 

I ftrats. Julius Cacfar foubs tiltre de 
Dictateur perpétuel, compaignon 

I de tous d'apparence , Empereur 
en effcél , laiiîa à fes fuccclleurs 
la fouveraine puiflance &: dignité 
impériale jufqucs à Conftantin : 

de qui 
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de qui la trop grande bonté pof- 
fiblcpoiir Tes fubjcds, & Je dcfit 
de laiilcr en Orient une Cite de 
fon nom, fuft caufc qu'abandon- 
nant la ville , les ^cfqucs Ro- 
mains fupportcs de luy obtin- 
drcnt le gouvernement de ceftc 
viilc. 

Encore eue mon deffein n'ait 
point eftc de parler particulière- 
ment d'aucuns pays > mais feule- 
ment de faire ccftcayde à ma mé- 
moire de ce que j*ayveu de plus 
remarquable dans les villes , je 
nay peu me palTcr voyageant par 
la terre de Labeur , délices d'An- 
nibal & des Romains, voyant îa 
fertilité du pays , les dons que la 
nature luy a donnés , les ruines des 
maifons de plaifancc des anciens 
Romains , de rechercher plus cu- 
rieufement que de couftume Taf- 
lictte dece pays. Il a du coftc d'O- 
rient tlfimK SilateySc du Couchant 
ilGarigliano , ( anciennement nom- 
me ifVïf,)du Septentrion les mont5 
Appennins,duMidylamcr Médi- 
terranée : &: eft arroufe de trois 
principales rivières , outre le Gari- 




i 



gliriu 
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l'glian rufclit, qui font deVuIturno, 
[Sarno , & Selc , kfqucllcs font peu 
gayablcs. Ccftc province a eftc ha- 
bitée des Opices , Ofqucs, Arun- 
kccs , Volfques > Aiifoniens, Cime- 
riens, Samnites, Cumains & Pi- 
Kentins. Elle fiill nommée des La- 
jtins Campagne heureufe î depuis, 
Campagne antique , à raifon de la 
• Campagne de Rome , & au Jour- 
P^ id'huy Terre diLavoro, nom prins 
^"^^'Wdes Champs Lavorins qui font au 
I Atour de Capouè , qui pour la haine 
'-^qu'ils portoicnt aux Romains ne 
peurcnt fupporter un mefme nom. 
^ Ce que j'y ay vcu digne de remar- 
P; 1 que ç'aeitc les ruines de l'ancienne 
ifwi'iMinturnc, dont il ne refte pour le 
"'"^^^'fjourd'huy qu'un Théâtre, un am- 
phithéâtre, & des aqueducs pref- 
HC'^que tous ruines , qui fervent de 
.marques de Tiurtabilitc de laFor- 
i tune , monftrant le lieu d'une ville 
.autrcfoys renommée , & de plu- 
Ifieurs batailles qui depuis fa ruine 
I s'y font données : entre autres cel- 
>lc ou le Pape Jean x fuft deffaift 
!des Sarrazias cil digne de mé- 
moire. 

De 
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De la je paflay à Capoiic , afTifc 
fur le Vultunic & fur la Via ^ppia , 
à 12 milles de la mer : en pays fi 
beau &: fi fertile , qu'il a pris autre- 
fois envie aux Romains d'abandon- 
ner leur ville, pour aller là faire 
]eur demeure. Tous les hiftoriens 
font d'un commun accord tou- 
chant fon ancienneté' , mais non 
pour fon origine. CarCaton&Sem- 
pronius la tiennent baftie des Of- 
ques , Virgile , Lucanus , Livius, 
DionyfiusHalicarnail'cus&Suetonc 

difent qu'elle fuft baftie de Capys 
compnignon d'iEneas , & que de 
luy elle prit fon nom. Strabo cfcrit 
que les Opices , Aufones , Ofques, 
furent chaflcs des Cumains , & les 
Cumains des Tofcans, qui baftirét 
douze villes, defquelles Capouc 
fuft le chef dont elle a pris fon 
nom. De cefte opinion ne s'cfloi 
onent pas Euftachius , Livius , Pli- 
nius , Annius , Diodorus ôc au- 
tres: qui adjouftent encorquela 
fertilité de la terre ou elle cft afllfe, 
au regard des autres , luy acquiert 
ce nom. Depuis ce mcAne fiibiet 
raccrcut de telle façon , qu'elle 

cftoit 
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cftoit cflimce une des premières 
Villes non feulement de la terre de 
n*m labeur , mais de toute l'Italie. El- 

E"** le fuft toujours fort ennemie des 
, .jlRomains , & particulièrement du 
temps de Ja guerre .d'Annibal ; a- 
p res la defFaicte duquel les Capou- 
ans demeurèrent foubs la puilTan- 
ce des Romains , qui pour la haine 
. qu'ils leur portoient furent en pen- 
fee d'exterminer leur ville. Enfîa 
ilsfe contentèrent deluy enofter 
toutes les marques, en abbattant 
iJ'flles murailles. Mais depuis par l'a- 
dueu de Ciceron , Julius Caîfar en 
ifon premier Confulat envoya une 

tuf^rColonie à Capoue : & les nou- 
-•^ veaux habitans dcffaifans la pluf- 
part des maifons champeftres , & 
^«•«•fepultures antiques qui eftoient là 
ÉK^.àrentour, pour fe fervir des pier- 
li 3ies à en baftir d'autres, ils trou- 
Ri^ jverent en Tune d'icelles une petite 
.i»iTable de bronfe , en laquelle il 
Aftoit efcriptque Capys leur edifî- 
xateur eftoit enterré la , avec let- 
îtres ^ paroles Grecques de ceftc 

tj.:|teneur : que toutes ôc quantes fois 
V'f'quc les os de Capys fcroient def- 
i « cou- 
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couverts, un ne de la race de Julc 
devoit eftretué par un de Tes plus 
grands amis & parens , ôc puis U 
mort vengée avec très grandes at- 
Aidions & ruines d'Italie. Ceac 
viilc ayant donc cftc abaiffce dc$ 
Romains,elle*dcmeura 600 ans en- 
tre leurs mains en ccft eftat : au 
bout dcfquels TEnripire des Ro- 
mains commenceant à décliner, el- 
le f'uft mife à feu & à fang par Gen- 
feric Roy des Vandales : & après 
que les Gots & Oftrogots fe fu- 
ient faids maiftres de ce païs, Nar- 
fes eunuque,capitaine de Juftinian 
les en chaffa 6c rebaftit CapOue, 
iiifques au temps quelesLongo- 
bards 100 ans après la ruinèrent. 
Tous ces orages qui furvindrenc 
en ce temps là en Italie eftans un 
peu appaifés, les reliques des an- 
ciens Capolians rebaftirent leur 
ville , deux milles à cofté de 1 an- 
cienne 5 de l'antiquité de laquelle 
il ncrefteauiourd'huy autres mar- 
qucs, que les ruines des édifices 
publics ordinaires aux Romains, 
Tbcatrcs , amphithéâtres & con- 
dui6\$ d\-aux. Quant à la nouvelle 



^'1 



il 
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Cnpouc CorradusRoy de Nnples 
filsdc TEmpereur Frédéric 11 qui 
Juy fit ab battre les murailles, & ce 
faccagement qu*ellc receutde l'ar- 
mce des François du temps d'Ale- 
Uim xandrc VI 5 quand le Roy Louis XI i 
'jiim reconquit le royaume deNapIes, 
Juy ont empefchc' de fe remettre en 
itilm fa première grandeur:& ne s'y voit 
lien de remarquable , non plus que 
'ii^j'^l à Averla qui fuft fituce fur Icchc- 
iipij mm de Napic? , baftie des ruines 
i'î'J d'Attella ( ville qui nefuftrcnom- 
'ômM nice que pour avoir donne com- 
hmt mencement & nom aux Comédies 
[Mim deshoneftcs & lafcives ) par Aver- 
Lasal fa Capitaine Normand fortrenom- 
:3î5t.| ixié ^ui luy donna fon nom , 
imm ayant cite Tui née parCharlesd'An- 
lïtifl jouRoy de Naples pour larebel- 
^^if*! lion de la maifon Reburfc elle fuft 
r\ rcbaflie par Charles 1 1 fon fils , & 
$*embellit tous les jours,pour eftrc 
f iiîj fi près de Naples que tous les Gcn- 
t; ri> til'hommes Seigneurs d*icelle y 
ont leur maifon de plaifance. Voila 
;;r<) ce que juiques à Naples j'ay vcu 
\(t' de remarque. 

11 me fcmblc que fi j'ay eu de la 
Ci' cuiic- 
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curiofitc à rechercher particuliè- 
rement, l'origine, Talliettc & la 
beauté des lieux ou j^ay palTc , que 
l'antique ^arthenofé , maintenant 
NapUs. Naples la gentille, mérite cefte pei- 
ne fur toutes les autres, tant pour 
ion ancienneté que pour fa beauté. 
& encor qu'en mon voyage de 
Puzzole je parle de l'origine de 
Cumes, fi me fera il neccflaire d'en 
dire maintenant un motparceque 
d'icellc dépend la nailîance de Na- 
ples. Car eftans paffcs 170 ans 
après la ruine de Troye, (qui font 
260 devant la fondation de Ro- 
me) plufieurs Colonies Grecques , 
les unes vers la Sicile 5c l'Italie, 
les autres vers l'Afic ( & en fi grand 
nombre qu'en divers voyages ils 
vindrcnt jufques en Fr^ince ou ils 
édifièrent Marfeille) entre lefquel- 
les en partirent deux de Tifle de 
Negrepont , conduites par deux 
courageux jeunes hommes Hippo- 
cles de Cuma, & Mairafthenes de 
Chalcide , avec délibération de 
chercher habitation pour eux & 
leurs gens ou la fortune les guide- 
loit, comme mcfmcs aucuns difent 

fuiyant 
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uivantic vol d'une colombe , avec 
cl padl:e que la ville qu'ils fonde- 
oient auroit le nom de l'un d'eu:t 
5c le peuple de l'autre : après avoir 
^ ris terre premièrement en l'iflc 
"i'Ifchia > s'approchans aux plus 
voifins lieux de terre ferme, à la 
n s'arrcfterent ou eft maintenant 
umes , qui fufl: ainfy nommée 
d'Hippocles, Ôc fon peuple Clialci- 
doniensjd'ou avec les mefmes vaif- 
;^"i<r|fcaux qu'ils avoiêt amenés & entre- 
||'i«lÉcnuSj& s' eftoyent rendus maiftres 
■ fdetoute cefte cofte> attirés de la 
Rtii-ftcommodité du Goulfe , ou de la 
5bontédu pais , ou craignant leurs 
; ) Voifins, particulièrement les Ca- 
)poixans , ils envoyèrent une Colo- 
t nie ou eft maintenant Naples , 
|ou ils édifièrent une ville qu'ils 
nommèrent Parthenope, d'une Si- 
rène dont ils trouvèrent là le tom- 
beau , que Strabo qui cftoit du 
temps d'Augufte did avoir encor 
veu en pieds: & le nom de Parthe- 
nope luy dura jufques à ce que 
ceux de Cumcs y envoyèrent une 
|econde Colonie d'habitans , qui 
ircnt cncor une ville tout con- 
tre 



lafti 
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trc l'autre , qu'ils nommeront Kejr 
f>olpiy quivouloit dire en leur lan- 
gage nouvelle ville : & pour la 
mcrme raifon la premicre fufl 
nommée Palxpolis,qui fignifie an- 
tique ville. Mais comme par la 
nouveauté s'enfevelit l'antiquité, 
le nom de Neapolis amortit Tau- 
trc, qui eft demeure pour tous 
deux jufques à ceftc heure , &: 
mcrmes a donne le nom à tout 
im Royaume, ce qui ne fe voit en 
guercs d'autres. Ceftc ville donc 
auiourd'huy fe compte entre une 
des plus peuplvfes, riches , Ôc agréa- 
bles qui foient au monde , tant 

Î>our la bonté' ôc température de 
*air, comme pour la beauté d*icel- 
Ic, laconverfation de laNoblelTc 
qui y demeure , ôc toutes Ibrtes 
dVxerciccs vertueux quiy^ flcurif- 
fent , ^ les grands perfonnages 
qu'elle a enfantés & nourris. Elle 
cft bornée du collé du Septentrioi|| 
& Levant de collines &dclamefl 
Méditerranée , vers le Midy ^ 
rOccident bornée de belles rucs> 
belles places 5c beaux palais , tous 
couverts généralement en tetra- 

cc. 
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ce. EiJe a auili troischaftcaux', ba* 
ftiscn divers temps & par divers. 
Le premier édifié des Nor- 
mans , en une petite ifle qui du 
temps des Romains s'appelloitMe- 
gara. C'cftou Athanafe Euefquc 
«le Naples fonda une Eglifc 6c 
un Convent de Benoid , qui 
fuft: nomme' à eaufe de Ja forme 
Cajiel de ToyO'y le deuxième nomme 
Cdjiel Nmyo fuft commence pat 
Charles premier d'Anjou, ( frerc 
de Louys ) ôc fut fort embelly 
èc fortifie par Alphonfe i : & la 
dernière ceinture de Fortificatioa 
qui s'y voit au jourd'huy par le de- 
hors fut faiâepar Charles quint, 
qui encor a faicl baftir il Capel Sont 
Èrme , ou auparavant il n'y avoit 
qu'une petite forterefle que Char- 
les II édifia , qu'il fit ra fer pour 
édifier celle qu*on y voit aujour- 
d'huy faictc en forme d'Eftoile » 
ayant fix pointes, mais irregulieres. 
Il porte ce nom d'une petite Egli- 
fede Erme qui y eftoit. Je ne 
m'amuferay pas d'avantage aux 
plus eftroictes recherches de fes 
Singularités ) y ayant eu plufieurs 

E hommes 



1 



Early Européen Books, Copyright © 20 11 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 F 18 



V o r A G E 

hommes qui les ont recherchées 
& efcritcs fi particulièrement , 
<]U*ils en donnent plus de cognoif- 
fancc en lifant leurs livres , que 
l'on ne r^auroit faire mefmc les 
voyant. 

* Le contentement que je rcceus 
TiizzoU en ce petit voyage de Puzzole, 
entre les admirables effcifls de la 
nature qui y font , les ruines àz% 
maifons de plaifance des anciens 
Romains, leurs fepulchres, leurs 
temples , & autres oeuvres ef- 
merveiUàbles faiûes par eux , qui 
me fervent de tefmoignage &mc 
remémorent les hiftoircs que j'en 
ay leuèsautrefoys, méritent bien 
que je ne la mette pas en oubly. 
rourcefteffea j'en feray ce petit 
foulacement à ma mcmcire avec 
le meîme ordre que je les vis. Tour 
com.mencer , je dis que fortant de 
Naples pour aller àPuzzoIo , nous 
paflTames une grotte d'un m.ille de 
îong 1 œuvre à la vcritc admirable, 
taillée avec grand labeur & 
iJefpence. L'on tient pour T opi- 
nion la ulus certaine que Cocceius 
ÎTerya Fa faidfaixc; Kiais qu'elle 

;ieftc 
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f îi >cftc cilargie hauflce 6: rendue 
\ plus claire par Alphonfc i Roy de 
I Naplcs, puis par Charles Qmnt. 
i Au dcffus Te voit le fepulchre du 
i grand Virgile > au haut duquel cil 
I creu un grand laurier , pour mon- 
I ilrer que luy cft fcul digne de la 
I couronne de ceft arbre, les lieux 
I de la alentour qui retiennent en- 
i corc les noms qu'il leur a donnes, 
tefmoigncnt aflcs la vérité de fa 
longue demeure là. Plus bas à 
I main gauche fe voit cncor une 
I petite Eglilc fondée de Sanazaro 
I grand poète Italien , ou ci\ ion 
tombeau. Ayant pafl'é celle grot- 
te, lailTant le chemin de Puzzolc 
un peu à main gauche, à un mille 
de Naplcs nous vifmcs Je lac 
^quano , au bord duquel eft la 
grotte des Chiens fort petite, ou 
.nous cxperimentarmes que quel- 
que bcfte vivante qui y demeure 
un petit quart d'heure meurt : 
mais fi on l'en retire devant, encor 
qu'elle femble morte , la jettanc 
dedans ce lac elle revit. Laraifoa 
pourquoy cela fe faicî: je la lailTc- 
I xay chercher aux Philofophcs : il 
r E z nie 
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me fuffit d'en avoir vcu Tcxpc- 
ricncc. De ce melme coftc de 
moiitaigne , toufiours le long de 
ce lac , font les fudatoires d'Aqua- 
no, bains extrêmement chauds ôc 
qui Tentent fort le fouftre. Delà 
en allant à la Solfatare fe voyent 
des ruines deconfcrves d'eaux de 
l'œuvre que les Latins appelloient 
il TcJJelatittn , comme font généra- 

lement le rcfte de tous ces bafti- 
ments antiques. La Solfatare di- 
luante dePuzzole environ un niillei 
s'appelloit autrefoys des Latins fé- 
lon l'opinion d'aucuns , Leucoij 
Uofftes , Strabon la nomme Fonm 
Viilcmi > 6c Pline Campi Phlegr£t : 
de quelque fa<^on que ce foitcela 
n'importe. C'cll une planure de 
forme ovale, qui a de long 1246 
pieds & de large 1000. La terre 
cft pleine de foufFre , & en plu- 
ficurs lieux font des bouches dont 
il fort continuellement une groflc 
fumcc , entremêlée de flammes 
de feu, qui mènent tel bruit que 
|c ne m'eftonne point fi Virgile 
feignoit que ce fuflent les bouches 
d'cnfci. A la fortic d'iccllc i'oii 

met 




met des pierres ou s'attache le fel 
sirmoniac naturel. 

Les ruines de la fuperbe mé- 
tairie de Ciceron nommée Aca- -4<'*^«;- 
dcmia , qui ne font pas loing de 
la , font conlîd érables tant pour 
la "randcur de l'édifice fait d\\ù 
fimple citoyen Romain , comme 
pour les belles oeuvres qu'il y a 
compofees : entre lesquelles Ibnt 
renommées les Pendctte. Autour 
de la fe voyent les ruines de TAni- 
phitheatre de Puzzole, ( auquel fe 
voit cncor facilement fa forme 
qui eft ovale ) celles du temple de 
Keptune les refies de Tadmi- 
rable pont de Puzzole qui efiôit 
à arcades , dcfquellcs fortcnt en- 
cor hors de Teau xv pilier?. Cali- 
gula de la continua un pont ]uC- 
ques à Baye, (qui en eft à ^ milles ) 
mais il le fît de navires. Suctonc 
dift trois raifons pourquoy il fit 
faire ceflc inutile œuvre. La 
première à Timitation de Xerxcs : 
la féconde pour efpouvantri 1rs 
Allemands & Anglois > ( auf- 
quels il vouloir faire guerre ) mon* 
(Irantfa puifîance par un tel ouvra- 
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gc : la troificme & la plus vray fcm- 
blablcpour accomplir la prophétie 
du mathématicien qui du temps 
de Tybere dilbit que Caligulalc- 
loit empereur qur.nd il pallcroit 
dcfîus ce goulfc à cheval. La au- 
près nous vilmes la miraculeufe 
montaignc Neuve , laquelle Tan 
1558 s cllant fenty en tout le ter- 
ritoire de Puzzoic par pluficurs 
jours un grand tremblement de 
terre, lanuiftduzp Septembre il 
fortit de la Solfatare par f(;s bou- 
ches de feu, fi grande abondance 
de cendres & de pierres bruflccs, 
poufftes de telle vchemence par 
un extrememét grsnd vent, qu'il fc 
tranfporta de cedit lieu une moii- 
taianc de 5 milles de tour , jufques 
aulac Lucrin ( duquel il cft tant 
parle par les hiftoires Romaines) 6c 
le couvrit prefquc tout , comme 
auffi le chv-.fteau de Tybergolc, 
^ plus de 60 bains chauds. jV.y 
parlé a un vieux bon homme qui 
cftoit de ce temps la , lequel cncot 
tout effraye me conta que ceft 
extrêmement grand tremblement 
fuft accompnioncdcccftc horrible 

ou ver- 
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ouverture de la Solfatare , d on 
fortoit telle abondance de cendres 
entrcmeflees de feu , qu'outre le 
mal que cela fit , les payfans de la 
croyoient que le jour du jugement 
fuftvenu, qu'a plus d'un mois 
de la il n'y avoir aucun qui fe fentit 
bien affeuré. Cefte montaigne 
n'cft guère moins haute que iîmori- 
te ha>rharo , anciennement nommé 
monte Gauro ^ quin'eft pasloin^dc 
Ja, Plus avant vers Cumcseft/"*^r- 
to feliccy qui cft tenu vulgairement 
pour une des anciennes portes de 
la ville de Cumcs, qui outre foa 
antiquité eft regardablc pour fa 
beauté. La grotte de Pietro di Pa- 
ce qu'on tient avoir efté faide pour 
aller de Cumes plus commodé- 
ment jufques au lacLucrin , eft ad- 
mirable pour fa longueur & lar- 
geur. La fuccelTion du temps la 
laicl fondre en quelques lieux , de 
façon qu'on ne peut plus aller d'un 
bout à l'autre. Nonloing de la eft 
le temple de Mercure, tout rond , 
comme eftoient ordinairement 
ceux des payens. 

Patria nommc'e anciennement 
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Lviter- Lifitcrryiirfi cft efloignce de Ciimcs 5 
rinm, rnillcs , affife au bord de la mer: 
cncor que maintenant ce n'cft 
<iu*un melchant villace , ou il ne 
paroiit aucunes marques cl anti- 
<]uitc , ne laifled'eftre remarqua- 
ble pour y avoir efté la métairie du 
grand Scipion ; qui ayant efte con- 
traint de Tes indignes citoiens de 
quitter les affaires de la Republi- 
que, s'y retira , y finit fcs jours & y 
fuil: enterré. 
Uimci. Apres je vis Cumes qui eft fur 
un haut,à 5 milles de Puzzole , qui 
ne cède à aucune ville d'Italie pouc 
l'antiquité , comme Strabo faiét 
foy, difant qu'elle fuft édifice des 
Chalccdoniens ôc Cumains menés 
parHippocles de Cumes ,& Me- 
Cafthcnede Chalcide Grecs, d'où 
elle a pris le nom. Elle a eu autre- 
fois beaucoup de réputation j mef- 
me Naples en a pris fon origine. 
Maintenant il ne s'y voit plus rien 
d'entier que le Cha'ftcau , &: force 
ruines autour. Tout au defTous de 
Cumes eft une grotte fouftenue de 
piliers de pierre: aucuns difent que 
c'cil la grotte de la Sybillc , les au- 
nes 
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trcs que c'cfl une qui cil: auprès 
du Jac Avcrne. Pour nioy je tien* 
que ç*a eftc une vraye cifterne ou 
rclcrve d*caux , qu' ils conduifoicnt 
la par aqueducs j fc voyant encor 
I beaucoup de tuyaux de foufpiraux 
qui montent à Cunnes. Entre plu- 
(leurs antiquités qui y reftcnt enco- 
fftt^f I rCsTamphiteatre qui cil cnfôcc dans 
Ja terre, de forme ovale > eft un des 
plus remarquables pour fa beautc 
^c pour eftrc entier. De Cumes re^ 
tournant vers Puzzolenous viornes 
Je palus ou petit lac qui fc nomme 
aujourd'huy AccolacciJ. ou ancien^ 
nement Jcheron, de quoy Virgile 
parle tant en Ton i€ncide. Non 
ioing de Ja les ruines de la fii- 
pcrbe métairie de Servilius Vacca > 
qui tenoit plus de demy mille de 
circuit, s'y voyent. Plufîcurs an- 
ciens hiftoriens font mention de 
Ja beautc d'icelle. Nous appro- 
chant au bord delà mer nous vif- 
mes des bains que l'on a conjedurc 
cftre de Ciceron ) pour aucunes 
cfcritures qu'iJ n'y a pas long 
temps qu*on y Jifoit encor. Ils ne 
foiit de nulle odeur & fort chauds. 

£ 5 Mair 




Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 F 18 



> 



io6 Voyage 
Mais tout contre ic voit lafiidatoi- 
ic de f rittola ou Ton va alfcs loing 
fous teirc pour voir la fontaine» 
d'oix il ibrt une furacc h cloaudc 
rue feulement Ton n y peut aller & 
venir fans cftre tout perce de lueur. 
Elle n\i non plus de fenteur que 
l' autre. Au deflus des bains de Ci- 
ccron fc voyent les ruines du palais 
aeNcrô,autour& bas de la raetaine 
de CaiusMarius.Au£ilnelont loing 
de là celles de Pompée 5c de Cxlar. 
Puis cheminant vers lelac Avernc 
fc voit le temple d'Apollo , & le 
IncAvetne, ainfy nomme des Ro- 
mains pour la mortelle puanteur 
quieft.defl'us, caufce comme dict 
.Servais des mines de loulfre qui 
ibnt la, qui ne pouvant s'cxhalec 
pour eftre tout entoure de bois, 
laiflbit deflus cedit lac im fi mau- 
vais air, quc(ri nous voulons croire 
pluficurs bons hiftoriens) lesoy- 
feaux qui paflToicnt par deffus mou- 
roient. Ce qu'ayant cognu Auau- 
ûc Cxfar,!! fît couppcr tous les 
bois Au bord de cclac Te voit une 
crotte que Virgile feint eflre r^iv 
irec des enfers. A lav«iteelle eft 

lort 
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fort profonde & obTcurc. Apres 
beaucoup , je tiens qu*elle fnll 
faide pour Ja merme commodité 
<]ucccIJe de Pictro di Pace,pour 
aàtjl aller par foubs terre jufques à Baye 
atUGifl ^ au lac Lucrin. Retournant vers 
îKflfi Puzzole le long du bord de la mer , 
iïitCi.1 }c vis une chofe cft range , que met- 
ln% tant en un aflcs grand endroit le 
bras dedans la mer pour prendre 
du fable , vous trouve's l'eau froide 
comme ailleurs , & le fable fi chaud 
que Pon n'y peut endurer la main. 
La raifon que l'on en donne la 
cft, que celle montaigne de cen- 
dres qui eft la auprès, ayant cou- 
vert les bains de Tiberius, & bou- 
ché leur cours ordinaire, qu'ils 
cftoicnt contraints de regoroec 
en ce did lieu. Apres nous effrc 
promenés tout ce jour la en tous 
ces lieux ci defTus remarque's,nous 
\infmes coucher à Puzzole ville 
très antique. Eufcbedicl que de- 
vant Tarquin le fuperbe elle fc 
nommoit Dicaearchia. Elle fuft édi- 
fiée des Samiens ( peuples Grecs ) 
qui envoyèrent la une Colonie. 
Ce nom Juy dura j ufqucs au temps 

E 0 qu'Ans 
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qu*Annibal vint en Italie. Les Ro- 
mains craignants qu'il ne l'afliC' 
gcaft y envoyèrent Quintus ïabius 
Maxinuis , qui jugeant i'incommo* 
dite & le danger qu'elle encouroit 
pour la faute d*eau quiy eftoit , fit 
faire force puis -, d'où elle a pris le 
nom de Puzzolc qui luy dure en- 
core. Si je voulois m'amufcr a 
compter les infortunes auxquelles 
clic a eftefubiede depuis ce temps 
la , il me faudroit outre pafler 
mon dclTein qui n'eft que de re- 
marquer fon origine & fon eftre de 
maintenant , qui eft peu dechofc : 
pour cefte heure cftant une fort 
petite ville, & un Chafteauaffes 
fort fur le bord de la mer , ou il ne 
fe voit rien dedans digne dccon- 
fideration. 

Le lendemain nous travcrfa- 
mes le goulfe de Puzzole à Baye , 
ou premièrement nous vifmes vis 
à vis de la métairie de C. Marius ia 
Via Jfpia dans la mer. Ce qui 
ïhonftrc comme depuis ce temps 
la elle a gaignc de latcrreenceft 
endroit. Les Thermes qui y font 
proche de Baye nommées à pre* 
^ km 
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fcntTm/çi/, encores qu'il l'oit in- 
certain de qui elles ont cftebarties, 
ce qui en icfte demonftrc aflcs 
que ^'a efté autrefois un bel ouvra* 
ge. Quant à Poriginc de Baye, on 
la tient avoir efté commencée pas 
Bayus compagnon. d'Ulyftcs. Du 
temps des Romains elle a extrê- 
mement fleuri, cftant cftimée pour 
la plus delicieufe demeure du mon- 
de , comme tcfmoignent beau- 
coup d*hiftoriens. Elle fuft ruinée 
. du tempsdesLongobards,& ne s'y 
-voit au|ourd*huy rien d'entier 
qu'un Chafteau , qu'a faiâ: faire 
Philippe dernier Roy d'Efpaignc 
pour la confervation du port , qui 
çft un des meilleurs & des plus af-^ 
feurcs de toute ccfte cofte. Allant 
de Baye à Myfenc fe voient les rui^ 
nés des Thermes & tombeau d'A* 
gripine , les Efcholes du Dauphin > 
plufîeurs mafures en forme de 
cirque : qui font prefumer que ce 
foit le lieu ou Néron avoit préparé 
les jeux de Minerve dïùs Quitjqna^ 
tri , afin de faire venir fa mere & fa 
femme mourir : lefquelles quatre 
dictes mafmcs fc nomment aujour-i 

d'huy 



al 



Early Européen Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 F 18 



iio Voyage 

d'huy Mcrcato di sMato 3 force Ic- 
piilchrcs & urnes foubs la terre j la 
fuperbe métairie de Mamea ; la 
mer morte de Néron , port qu'il 
avoit faift faire avec beaucoup de 
defpcns pour tenir $00 Galères; 
^< il Porto G/«/fo,ainfy nomme en fa- 
veur de Jules Cxfar , qui par com- 
mandement du peuple Romain 
Tavoit fort embelly , & rendu 
feur contre toutes les tourmentes 
delà mer. Le promontoire de Mi- 
fene eftoit vis à vis de Puzzole à 
5 milles de Cumes. Il eft ain(î 
nomme félon Dionyfius & Pom- 
ponius Mêla , de Mifenus com- 
paignond'Aeneasqui fuft: la enter- 
re'. D'autres difent que c'cfloit 
fon trompette. Auparavant ce- 
ditpromontoire s'appclloit Acrec. 
11 y a eu là une ville fort peuplée 5c 
bcllc> comme tcfmoignentla gran- 
de quantité des ruines qui s'y 
voyent : entre autres un théâtre 
fort fuperbe, qui eft affés entier : 
^ clic fuft dcftruite des Sarrafîn?. 
La grotte appcllee maintenant -firo- 
thofiAr qui eft encor en ce promon- 
tgiiC) eft aufli fbit icmaïquable : 
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êc encore que ce qui en rcfte foit 
admirable, licftce que ledcflciii 
de Néron qui Ta voit faicle com- 
mciKcr cftoit beaucoup plus giand: 
car il la vouloir faire aller jufques 
aulacAvernc. Delà allant vers la 
nietairiede LucuUus le long de la 
mer nous vifiiics la métairie de 
Cornélius Tacitus hiftorien tant 
renommé. Les Champs Elifces ne 
font aufTi loing delà, de quoy par* 
le Virgile, lelquels font entourncs 
d'agréables Coflaux qui font la 
forme d'un amphithéâtre naturel, 
Près de la fc voit la fupcrbc métai- 
rie de Lucullus ou Tybcre(comme 
cfcric Tacite ) fc fift porter un peu 
devrnt mourir. Entre plufieurs an- 
tiquités il fe voit la autour deux 
grottes foubs terre fort entières j 
Kl première que nous vifmes font 
les Cento Camerelles , qui furent 
fù£tcs pour garder les efclaves : 
l'autre la pifcine admirable de Lu- 
cullus. A la vcritc ce font oeuvres 
cfmcrvcillablcs pour la hauteur 
& largeur des voûtes, pour la 
grandeur des baftiments, faids de 
ti bonne cftotTc qu'ils font entiers 

, comme 
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comme quand ils furent achevés 
n'y i\yant eu que ces édifices de 
dfffous terre qui fe foicnt exem- 
ptes de la fureur des Barbares. Le 
Temple d'Hercules ou fuft tucc 
Agrippinc eft encor àdemy entici 
& eft fort près de la , comme aufli 
la fupcrbc métairie ôc vivier des 
murènes d'Hortcnfius. 

Pour la fin je remarqueray trois 
ifies qui fc voyent le long de ceftc 
cofte, dont la plus grande & plus 
cfloignee eft Ifchia, ou il y a quan- 
titc de bains chauds , & un des 
bons chafleaux du Royaume de 
Kaples, ou fe retira le Roy Ferdi- 
nand quandCharles vin conquift 
Je royaume. Quant aux deux autres 
Procita & Nifta elles font fort pe- 
tites , particulièrement la dernière 
ouBrutus avoit une métairie. Si 
f 'a vois ducontentemctd'un cofte, 
de voir les reftcs de cesfuperbes 
baAimens des anciens Romains , 
j'avois du defplaifir de l'autre , de 
ce que la barbare fureur des hom- 
mes avoir cftc plus cruelle que le 
temps: que pour le moins s'ils n'a- 
voicnt la confidcration de lailfcr 

CCS 
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htcs marques de tant de grnnds per- 
fonnages , qui avec tant de curio- 
fite' & de dcfpcnce les avoient 
bafties, les unes pour leurs conten- 
temcns prefcns , les autres pour 
mémoire perpétuelle d'eux : que 
n*avoient ils Pefpritde s'enfervir, 
6c non comme bcftcs brutes fe 
Vanger fur des pierres? Certes je 
penfe que ces gens là avoient Tarn* 
oition d'eterniTcr leurs noms, par 
autant de faits indignes de l'hu- 
manité , que les autres en la fur- 
partant ont rendu les leurs immor- 
tels. Eftant de retour de mon 
voyage de Rome 6c de Naplcs à 
Tlorence > je ne voulus partir pour 
prendre m.on chemin vers TAlle- 
maigne, fans voir Livorne <5c Liic- 
ques, deux des plus belles fortcref- 
fcs de ritalie. 

La première qui eft Livorne efl Lhome 
iau grand Duc de Florence , beau 
port de mer , qui a efté long temps 
aux Pifains , puis aux Florentins, 
Mais Cofmo les ayant mis hors 
de difpute , eftant demeuré Sei- 
gneur non de cela feulement, mais 
auflide toute laTofcane? il y fit 

baftir 
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bâftir une Citadelle à quatre cfpc- 
rons, que fou fécond fils lercii' 
nand qui vit pour le prcfcnt , confi- 
dcrant la beauté du port, (quicft 
une des merveilles de la Tofcane ) 
&laconfequence dece lieu,y édi- 
fie tous les jours une très forte 6c 
belle ville ; qui eftant en pays fort 
plain, fans eftrc commandée d'au- 
cune colline , il la fortifie à la mo- 
cerne & royalement. Elle cft de 
figure d'un dcmy cercle : cinq 
grlnds baftions font autour de la 
circonférence , Ce I9 naer faicl: le 
diamètre. Il y fai£^ faire auffi une 
Citadelle à quatre efperons à une 
tenaille , dont il y en a deux qui 
fervent à Ja ville & à ladite Cita- 
delle : le tout deia fort en defcnce, 
leveftu de brique ôc de pierre de 
taille : Entreprife à la vérité gc- 
neureufe. Quant au port il n*eft pas 
fort grand, mais très feur , ren- 
trée îî eftroitc qu'aucune galère 
n'y peuft entrer avec fes rames, Ôc 
fc ferme toutes les nuids avec une 
cbaifnc. La vieille Citadelle qu\i 
faia faire Cofmo eft juftement 
dcffus ccftc cmbouchcure ôceft en- 

touicc 
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tourcc toute de la mer. VoiU 
IVflat auquel fe trouve maintenant 
ccfte ville, qui n'eû commencée de 
ce Duc que depuis 10 ans : mais il 
i'afFedionne tellement qu'il la 
faict fort habiter. 

La féconde qui eft Lucques eft Luctiues. 
afllfe dans une petite plaine fort 
fertile: & encore qu'elle ayccftc 
fub/cclc aux mutations des gou- 
vcrncmentSj comme toute l'Italie, 
nc«ntmoins elle fe maintient au- 
jourd'huy libre au milieu de toute 
la Tofcane. Son commencement 
félon l'opinion de Caton a cfté Lu- 
tius Lucumon, qui luy donna le 
nom qu'elle porte encor aujour*» 
d'huy. Depuis elle fuft faidc Co- 
lonie Romaine. Quelque temps 
après elle a eftc enfermée de mu- 
railles par Dcfiderius Roy des 
Lombards. Agathius en faicl aulïî 
mention ? en efcrivant comme 
ayant eftc prifc des Gotlis elle fuft 
recouverte par Narfetes Eunuque. 
Mais defFaillant la puiflance des 
Empereurs de Conftantiiiople Bo- 
niface l'occupa : duquel eflant de- 
mcuiec Maltide fa fille hcrcticre > 

(1 aqucl- 
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(laquelle mouruft fans cnfans) elle 
retourna à TEmpircj ou elle de- 
meura jufques au temps de Rodol^ 
phc Empereur, duquel ils rache- 
tèrent leur liberté 12000 efcus : 
jufques à ce que Ugacionc délia 
Pa£roiola d'Arezo s'en rendit Soi- 
gneur , par le moyen de Caitruccio 
Caftracani , qui depuis Ten ayant 
hiy mefme chaflTé s'en empara. 
Apres la mort duquel vint en Ita- 
lie Louys de Bavière avec quelques 
troupes Allemandes, qui s'cftant 
rebellés s'en emparèrent & en cha(^ 
ferent Francefco Caftracani : lef- 
quels après le refus des Florentins 
la vendirent 50000 florins à Gc- 
rhardino Spinola. Mais eftant venu 
en Italie Jean Roy de Bohême il 
commit la ville à Pietro Rubico, 
qui la céda à Martini de TEfcalc 
prince de Veronne : lequel fuft af- 
faillide grandes <Tuerres, & pour 
ce fuft contraint 3e la vendre aux 
Florentins: auxquels elle ne dura 
gueres , àcaufe que les Pifains qui 
cftoient leurs rivaux en ccftachapt 
fc rcfolurcnt de l'avoir par force > 
& au bout de 8 mois la leur oftc- 

icnt. 
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irent. Depuis cftant venu P Empe- 
reur Charles iv en Italie, illailîa 
dans Lucques un Légat Cardinal 
François , qui pour 25000 efcus 
leur laifla la liberté ; 6c oftant toute 
marque de fervitude qui leur eftoit 
fi odieufc, ils abbatirent la Cita-» 
délie que Caftruccio avoir faict 
baftir : gardant leur liberté jufques 
à Tan 1400, auquel PauloGuingi 
Lucquoii occupa la Tyrannie. 
Ceftui-ci après avoir regnclonguCf 
ment amaffa de grandes richellcs» 
produifît beaucoup d'enfans , 6c 
acquit gloire & réputation infi- 
nie par toute l'Italie. Lors qu'il 
penloit joiiir de fes peines en re- 
pos & feurement, la Fortune en- 
vieufe de Ton heur fît voir un 
fpcftaclc de Ion inftabilitc. Car 
Tan 1480, pour un dcfpit que pri- 
rent ceux de la ville, de ce qu'il 
favorifoit les Florentins leurs an- 
ciens ennemis , ils le prirent luy 6c 
fes enfans , qu'ils envoyèrent à 
Milan à Philippe Vicomte, ou ils 
moururent tous en une obfcurc 
prifon. Eftant ainfy délivrée Luc- 
mics de ccftc dcimcrc fervitude, 

ils 
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ils cftablirent entre eux une Repu* 
blique qu'ils ont maintenu julques 
àcefteheuie, non lans beaucoup 
de foupçon & de crainte des Ducs 
de Plorence , pourcc qu'ils font 
au milieu de Ion pays. Us fortifient 
tous les jours leur ville , aguer^» 
riffent leurs fubicds 5 la tiennent 
extrêmement munie de toutes 
chofes necefTaires pour un long 
fiC^C'.Ôc pour plus de commodité 
& de crainte du feu, ilsontfcparé 
la poudre à canon en autant de 
Jicux qu'il y a d'cfpcrons autour 
de la ville,qiii font douze : y tenant 
en chacun la quantité qu'il cft bc- 
foin pour dcfTcndre cedit baftion. 
La ville eft extrêmement peuplée , 
©rncc de beaux baftimens , Se les 
habitans fort riches : & encore que 
les bains deLucquesfoientrenom- 
mes par tout le monde , je n'en 
patleray point, laiflant à en difcou» 
lirouaux Médecins ou aux mala- 
des qui les ont efprouvcs. M'ea 
retournant à Tlorencc je pafTay pat 
Tifïoyf , qui cft au grand Duc, ville 
fort ancienne > mais fort laide : re- 
nommée pour cilrclc lieu ou com- 

mancca 
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mancca la bande blanche & noire , 
cjui a cftc une guerre Civile qui a 
iapportc beaucoup de m.mx à toute 
la Tofcanc , & particulièrement à 
ïlorence. 

De Florence je m'en vins à Bologne, 
Bologne , furnommée la graffe 

Î>our la fertilité de Ton territoire : 
a plus belle ville de Romaigne , 
allife aux racines de rAppcnnin, 
ciiVlIe a du coftc du Midy , Ôc 
fur la Via JEmilia. Elle cft fort 
ancienne , & s'appelloit autrefoys , 
c^mme tcfmoigne Caton&Sem- 
pronius , Felfina, d'un de fes chefs 
nomme Felfinus. Le torrent Ap- 
pofa paflc par le milieu. Elle fuft 
premièrement rxcreiic du temps 
oeTempereur Gratian. Puis après 
la perfccution de Thcodofius clic 
fuft reftaurce 6c as^firandie par 
Petronius : auquel temps furent 
faides douze portes qui y font eu- 
cor aujourd'huy. Sur ces derniers 
temps elle a change alTcs fouvent 
de gouvernement , cftant tantoft 
occupée des Papes , tantoll des 
Roys de France, tantoft des Ben- 
tiuogli. Mais les François ayant 

peidu 
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perdu leur domination , elle eft 
demeurée fous la Papale; toute* 
foys fort libre , comme place qui 
s'eft donnc'e volontairement , ôc 
non conquifc. Ccfte ville eft fort 
marcliande , ornce de belles places 
& beaux édifices , tant en mona- 
ftercsôc Eglifcs comme en palais: 
mais accommodée par dcuus les 
autres d'Italie de beaux portiques 
des deux coftcs des riics , ou 
Ton va à couvert quelque temps 
qu'il fafle. L*Univerfitéqu' y infti* 
tua Thcodofius le jeune , l'an 45 ; > 
ayant cftc ladite ville ruinée par fou 
pcre &:rebaftie par luy,luy acquiert 
le nom non feulement de reftaura- 
teurdeBo]oigne,maisau{îi de bien- 
faiteur déroute Tltalie: car elle a 
furpaiïc toutes les autres Univer- 
fîtes. Ce qu'il y a de plus rares ba- 
ftiments c'eft une tour quarree, qui 
eft faide avec tel artifice fi fort 
panchantc , que la regardant elle 
donne apprehenfion qu'elle ne s'en 
aille tomber. 
Fcvrare. La ville de Ferrarc eft fituee 
fur la rivière du Po, qui Tarroufc 
du coftc d'Oiiciit ôc Midy , en 

pays 
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«pays extrêmement marefcageux : 
de façon que fi ce n'eft en grand 
cftc elle eft fort malaifee à aborder. 
•Elle n'cfl pas fort ancienne , 6c 
avec Leander je tiens que les habi- 
-tants de Ferraria la tranfpadanc 
luy ont donne le nom. Car iccuîC 
parle commandement deThcodo- 
fîus le jeune pallerent le Po , & 
commencèrent à Tcdifier 6c Ja 
'nommerentFerrare.Elle tomba en- 
tre les mains de la maifon d'Efte, 
•.du temps que Ecclino après s'cftrc 
rendu xnaiftrc d'une partie de la 
Lombardic ailîegea Ferrare : la^ 
iquclle fuft fi bien defFendue d'A- 
loni d*£fle , qu'après le ficgc pour 
lecompence le Pape luy donna la 
-vilIC) à luy 6c aux liens,comme fief 
•deTEglife : qui Tont gardée juf^ 
•<]ues à ccqu'cilant mort Alphonfc 
dernier Duc fans enfans légitimes, 
elle cil retournée à TEglife Tau 
1 598.LCS trois derniers Ducs l'ont 
aggrandie , fortifiée 6c embellie fi 
bien, qu'elle eft efiimcc une des 
premières places de guerre, 6c mife 
entre les belles villes d*Italie:ayant 
Jcsmcs belles, droites 6c larges 5 

p ce 
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ce qui cft ordinaire aux riouvclles 
villes : & ornce de tout plain de 
beaux édifices. Entre autres le 
Cliaftcau du Duc y ell: fort beau 

bien bafty. Mais je Tcftime 
mieux parée du fepulchre d'Ari- 
ofte , pour la mémoire de ce grand 
Poète, que de tous les autres or- 
ncmcns que peut avoir Fcrrare. 

Il me femble que l'origine de 
Mantouc doit aflcurer Ton anti- 
quité. Ce qui m'empelchcra d'e- 
pluchcr les opinions de tous ceux 
qui en efcrivent particulièrement, 
afin d*eviter la longueur. le 
marrcfteray donc à l'opinion de 
Virgile, qui dit qu'elle fuft com- 
mencée par Ocnus fils du Tybre 
6c de Manto fille de Thircfias The- 
bain. Elle a efté premièrement ha 
bitce desEtrufques, qui fiircnt chaf- 
fés des Gaulois du temps deTar- 
quinius Prifcus ( 200 ans devant 
que Rome fiift baftie ) appellés 
d'AruntcClufino pour fe vanger de 
Lucinus qui avoir forcé fa femme. 
Depuis elle tomba aux Romains : 
& par la décadence de l'Empire les 
Lombards i'obtindrent ; Icfquels 

ayant 
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avant cftc chaflcs des Empereurs , 
clic Ce maintint libre julqucs au 
temps d'Orhon 11 , qui la donna 
àThibaud Comte de Cavaflan de 
aux fiens, pour les bons fcrvices 
C]ue fon pere avoit faicls à Tem- 
pire. Mais fon fils cftant mort fan» 
cnfans , la ville vint à fa femme 
Bcatrix , puis à fa fille Matilde. 
A celle la Henry 1 1 1 Tofta ; &: e- 
ftant retourné l'Empereur en Aile- 
maignc j après que les Mantoiians 
curent jcuy 22 ans de leur liberté > 
Tan 5 14 eftantaflîegésils fe rendi- 
rent derechef à Matilde, laquelle 
ils trompèrent. Car Tan après ils 
fc rebellèrent , & fous le nom de 
l'empire ils fe maintindrent libres 
jufqucs à Tan i 220 , que Sordcllus 
des Vicomtes Gothins occupa la 
Seigneurie. Depuis lequel temps 
jufques à Tan 145 5 il y a eu dix 
Princes de fuite. Le premier qui 
fui vit après fuft Giovani Franccfco 
di Gonfaga , qui fuft fai A Marquis 
de Mantouc. Charles Quint a faict 
fes fucceffeurs Ducs , qui la gou- 
vernent aujourd*huy. Son af- 
fictecft maintenant dans uncille, 

î 2 nu 
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au milieu d'un lac auquel paflc la 
rivière Mincius. Car ancienne - 
ment elle cftoit fur terre ferme. Je 
me perfuade que ceftc bizarre af- 
fîettc a cfté choifie pour femblable 
fubiet que celle dcVenife, à caufe 
de la peur. Elle eft ornée àc beau- 
coup de beaux baftiments. Entre 
autres le palais du Duc eft fort fu- 
perbe , ou il y a un cabinet pleia 
de pièces rares & riches , tant anti- 
ques que modernes. Pour la fin je 
diray que Mantouc doit cftrc en- 
cor confiderable pour avoir efté 
merc de Virgile & du Talîe , deux 
des plus grnnds Poètes qui ayent( 
jamais cftc , Tun Latin , Tautrc 
Itaiien. 

Partant d'Italie la première ville 
dicrue de remarque que nous vif- 
mcs en Allemaigne fut PalTaw , ou 
encore nous ne nous donafmes 
oucresdeloifirde la voir. Sonal- 
fictte eft fort belle Ôc forte. Car el- 
le eft ûlTife d'un coftc fur Tllza : le 
Danube pafte au travers, 5c une pe- 
tite rivière fans nom de l'autre co- 
ftc. Elle eft fort ancienne ôcfuft rc- 
nouvelltc par TalBlo Duc de Ba- 

YÎcre, 
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ricrC) qui y tianfporta le fîegc Epi- 
[Icopal (qui y cft maintenant ) de 
.arzac qui avoit elle deftruitc par 
Iles Huns. La ville n'cll: pas fort 
Iplaifante ny nombrée entre les bel- 
Iles d'Allcmaignc. 

De Tîiflaw defcendans le Dnnu- 
Ibc nous paflames d'un bout à Tau- 
trc de TAuftiiche , ^nousEendif- 
mes à Vienne qui en ci\ mainte- Vienne, 
liant la ville capitale. Elle cftaf- 
(îfe fut un des bras du Danube & fc 
Inommoit anciennement Vindcno- 
ïlfona 6: depuis fahianA ou Fayid-aa ^ 
qui par corruption de temps s'cft 
change' au nom de Vienne. L'on 
ignore fon premier fondateur i ce 
qui demonftre fon antiquité'. L'e- 
vcfche' y fuft fonde' Tan 466 : mais 
[ cftant ruine avec la viHe Tan 550, 
(auquel cftat elle demeura 600 
ans) elle fuft redrcflce par l'Em- 

Î>ereur Frédéric Tan 1480. Lavil- 
e eftoit anciennement Impériale : 
mais elle fuft donnée à la maifoii 
d'Auftrichc peur leurs bons fervi- 
ces par Frideric 1 1 Empereur. Le 
(iegc qu*y mit Soliman l'an 1529 
le 1 5 Septembre cft mémorable : 

f 5 lequel 
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lequel il leva le 16 de l'autre mois, 
pour la belle refiftance qu'y firent 
les Chrefliens. Il fc voit dans la 
ville une petite ftatue d'un Turc, 
qui durant le fiege fuivant les 
Chrefliens qui avoicnt faicl une 
fortie , entra peflc-mcflc dedans la 
ville , ôc pafla toutes les chaifnes 
des rues qui eftoicnt tendues , maî- 
tre toutes les arquebulades & 
Pempcrchement que feurent faire 
ceux qui s*y rcncontrerentîjufques 
à une des dernières vis à vis de la- 
dite ftatuc, qu'on luy a drefTce , 
ou en la voulant fauter fon cheval 
cftanttombe il fuft tue - C*cft une 
des plus belles fingularitcz de la 
dite ville & n*cil: renommée pou 
Texcellence de fa figure? mais pour 
la valeur dudit Turc. La ville eft 
petite, mais bien baftie & fort peu- 
plée. La fortification eft auffi fort 
belle. Elle fuft commencée par 
Tcrdinandôc continuée &prefque 
nchcvce par Maximilian. Le clo- 
cher de la principale Eglife eftefti- 
mé un des plus beaux de toute 
rAlIcmai«^ne. 

Af *dcnc regrcter point d'cflrc 

appio- 



n 
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approché fî pr<?s de Hongrie &: 
n'en pouvoir parler , devant que 
Ij^renclre mon chemin vers la Cour 
aeTEmpercur , je me rcfolus d'ai- 
^ervoir une des plus fortes places 
du païs 5 pour le moins de ce qui 
refteaux Chreftiens, qui eft lava- iii/jn«. 
fin 5 ne m'eftant permis , à mon 
grand regret , d'aller jufques à 
Strigonia pour le danger du 
Turc. Sa fituation cft d'un coftc 
fur un bras du Danube> lequel Taid 
une fort grande ide vis à vis de la- 
dite ville, de Tautre leRab& Ra- 
bius deux petites rivières enrou- 
lent prefque le relie , & font force 
inarets tout contre : de façon que 
fon affiette naturelle , outre la for » 
tification qui y eft, eft extrême- 
ment forte, & fort commode d'e- 
ftre fecourue des Chrefticns. Elle 
fuft aflicgée & prife parcompoiî- 
tion Tan i 594 par Soliman Bafla , 
( qui luy donna pluficurs & nota- 
bles affauts ) après que Tarmce des 
Chrcftiens euft eftcdcffaicVe dans 
ï*iflc : ce qui encore n'cxcufa point 
le Conte de Hardeck Gouverneur 
de la place, ôc Gerlui Tlngenieur 

r 4 d cftre 
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d'cftre exécutes dedans Vifnnc> 
incontiiiant qu'ils furent fortis: 
cftîins accufcs d'cftrc traidreS) 
pour y avoir lailîe cncor de gran- 
des provifions , particulièrement 
i GO pièces de gros Canon. Elle 
fiift reprifc fort heureufemcnt des 
Chreftiens pat pétard Tan 1597. 
la viîlc cft extrêmement mal baftie> 
pour les fieges 5c prifes qu'elle a 
enduré jufques à prefent , comme 
aufîi pour ceux qu*ils craignent 
d'orelenavant. De façon que les 
bons baftions ôc beaux ramparts 
qui y font ,cft ce qui s'y voit de 
plus remarquable & de plus beau. 
Quant au pais d'autour^cncor qu'il 
foit fort peu cultivé à caufe des 
guerres, fi cft il fort beau 6c fort 
plaifmt, eftant extrêmement pro- 
pre pour la cavalerie : car ce font 
plaines continuelles & les plus 
beaux payfages du monde. 

Eftant contraint de me conten- 
ter de ccfte forterclfe pour la veuc 
de la Hongrie, je ne m'y arreftay 
que ce qu'il me fillut de temps 
prcfque pour en faire le tour. Erdc 

Trante, la je pris mon chemin YCis Praguç 
* \illc 
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ville capitale cîc la Bohême , ( & de- 
meure de ceft Empereur) extrê- 
mement grande & divifce en trois 
villes, Tancicnne , la petite 5c la 
neufve. L^ancicnne, ^ la ncufve 
font du long de la Moldau , rivière 
qui la fcpare de la petite , ( qu'un 
fort beau pont de pierre qui a 24 
arcades rejoint ) laquelle ci\ de 
l'autre coftc : avec lechafteauqui 
eft fur une montaigne , qui fc com* 
prend avec ce qu'on nomme la pe- 
tite ville. Elle eft toute entre des 
montaignes : de façon que le froid 
& le chaud y font véhéments : af- 
fcs mal plaiiantc, & fort falc , mais 
bien peuple'e. Elle eft aufll fort di- 
vifce en religions, n*y ayantSccte 
en Allemaignc de quoy il ne s'y 
trouve quelque femcnce : dont 
une des plus fortes & des plus per- 
miles après la Catholique c'eftla 
Huflîte. Selon l'opinion de beau- 
coup elle eft fort ancienne. Car il 
y en a aucuns qui la prenent pour 
celle que Ptolomce nomme Cafur-^ 
gii. L'Empereur Charles iv. Roy 
de Bohême orna ladite ville de 
t>çaucgupd'cdificcs, &y drcflai'ar-. 

F 5 che- 
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chcvcfché. Ccft ce que j*ay peu 
npprendrc de l'origine d'icelle , & 
que j'y ay \cvi de plus remarqua- 
blc. 

VrcThn De Prague je vins à Drefden , 
fituéeau païs de Meillen fur la ri- 
vière d'Elbe > en fort beau 5c bon 
païs, ôc demeure ordinaire des 
Ducs de Saxe. La ville eft diftin- 
guee en deux , la vieille ,& la nou- 
velle. La vieille cft maintenant peu 
dechofe, Ôcnefcrt que comme de 
faubourg à l'autre, à laquelle on 
va par un beau pont de pierre : car 
elles font feparées de ladite rivière. 
Cefte nouvelle eft petite, maisfî 
bienbaftic & fi ae,reable qu'on di- 
roit qu 'elle fuft taiac tout en un 
jour. Outre les belles places & 
belles rues qui y font, les édifices 
publics Ôc particuliers que lesDucs 
y ont faid faire font encore fort rc- 
liiarquables : comme , l'arfenal, 
qui eft le plus beau d'Allemaigne , 
ou il s'y conte outre la grande 
quantité de munitions , d'arque- 
bufes & de picques, plus*de 700 
pièces de canon , le tout au plus 
bel ordre qu'il cft poftible. Il fuft 
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commence par Maurice , continue 
par Ton frère Au2,ufle, & finypar 
Chriftianiis fils d^Aumifte : lequel 
a faid encore baftir une elaiyrie la 
plus fuperbe qui le peut dire : ou 
il fe voit (outre ladite Ercuyric)au 
delîus d'icelle des cabinets de tou* 
te lorte d'armes des anciens & mo- 
dernes 5 des peuples qui nous font 
le plus cfloigncs. La galerie qu'il a 
faid faire pour venir là de foncha- 
ileau eft fort belle: & au deffous 
cft la plus belle carrière du monde 
pour courre la bague. Je penfe 
que fi Ja mort n'euft prévenu ce 
Prince au commencement de fon 
aage, cju'il fc fut rendu des plus re- 
marquables de fon temps , pour le 
moins de TAlIemaigne. Car tou- 
tes fes actions eftoient belles & ge* 
nereufes , & ne fe plaifoit qu'aux 
exercices vertueux. La fortifica- 
tion de la ville que fit commencer 
fon pere Anaufte 6c luy achever > 
eft aulTi une âes plus belles & plus 
accomplies d'Allemaigne. Voila 
ce que j*ay remarqué en ccfte ville : 
laquelle encor qu'elle foit fort pe- 
tite, comprend beaucoup de belles 
chofes. I 6 £n« 
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Encor que les villes que j'ay 
veucs fur la rivière d'Elbe depuis 
Drelclcn jufques à Meidcnburg ne 
foient pas fort belles , fi ne laillc- 
lay-je d*en dire un mot en paflant > 
ne les eftimant pas dignes d'cftrc 
oubliées, les unes pour leur anti- 
quité, les autres pourcftrc ladc- 
meure de quelques Princes. La 
M'rjfn. première donc que je vis 

fen, aflifc fur TElbe àtrois liciies 
de Drefden. Quant à ce qui touche 
fon antiquité je m'arrcftcray à ce 
cju'on lit en la Chronique de Meif- 
len : qui eft que Tempercur Henry 
furnommél'oyfcleur la baftit Tan 
5)50 & Tonzicme de Ton règne, 
pour fervir de forterefîc contre 
les Huns qui cndorr.mageoicnt fort 
J'Allcmaignc. Elle a pris fon nom> 
comme tcfmoigne Diclinac Evef- 
que de Meidcnburg d'un petit 
luilîeau qui fe nommoit Mcife, 
te depuis elle a donné le nom à 
tout le Marquifat, qui appartient 
maintenant au Duc de Saxe: Eftant 
venue de ville impériale à un Mar- 
Cjuis qui y tenoit fa Cour. La 
ville cft moyencmcnt grande, mais 
aanl plaifantc. De 
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De la nous paflames à Torgau , To^-gau, 
ville c]ui eil: encor du pays de Meil- 
fcn^amrcfurrElbc.Elle efteftimec 
ancienne , 6c tient on Ton fonda^ 
tcur avoir eftc Dagobcrtus gouver- 
neur du pays, llyaun fort beau 
Chafteau , ou demeure fouycnc 
TAdminidratcur de Saxe. 

De Torgau nous pafl'amcs à 
Wittcmbcrg' aflife liir la rivière ^ri/^e». 
d*Elbe 5 ancienne demeure dcs^^**^* 
Efledeurs & Princes de Saxe. Au- 
cuns cftimct qu'elle aye eu le nom 
de Witekindus premier Chreftiea 
de ces Princes. La ville cil aucune- 
ment peuplée ôc affcs grande. L'an 
1 502 , r£fleâ:cur Ercderic l'orna 
d'une belle Univerfîté. Il y avoic 
auflî la fepulturede Martin Luther 
6c de Philippe Mclanclhon , qui fe 
font rendus en la Chrcfticntc afTcs 
renommes pour leurs œuvres. Le 
premicrnafquit Pan 148^ àlflcycn, 
mefchant village la auprès, & mou- 
ruft en mefme lieu Tan i54(>. & 
Tautrc nafquit à Breftein ville du 
Palatinat. De Wittemberc nous 
paflames àHal , à un quart de lieiic 
de PElbc. La ville cft peu de 

cbofe 
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chok ) mais Je Chaftcau cft fort 
beau , cil fi belle afliette de 
chafle que cela convia les Princes • 
d'Anhaît d'y faire leur demeure. 
Voila ce que j'ay vcu de plus digne 
d'cftre remarqué entre Drcideii 
& Meidenbourg. 
J^e'jden- Quand à Meidenbourg je diray 
hcvrg. ce que m'en a apris la Chronique : 
qui clique c'cft une des plus anti- 
ques villes de Saxe > qui lull 
baftie fur la rivière d'Elbe à Thon- 
aicur devenus du temps d*Augufte, 
pour fervir de frontière à l'empire 
Komain , cependant que Drufus 
ou fon fîls Germanicus eftoit 
gouverneur d'Allemaigne. L'on 
ne fçait qui a cfté fon premier fon- 
dateur, ny n'a eftc de nul renom 
jufques à Charlemaigne , qui la 
donna à Witekindus, à condition 
qu'il quittcroit le nom de Roy 
pour prendre ccluy de Duc. Puis 
s'eftant faid Chreftien il changea 
un cheval noir qui eftoit dans fes 
armes, en un blanc que les Ducs 
de Saxe ont encores. Ce païs eflant 
devenu Chreftien il euft pour en- 
ncmy les Wandalcs , Hongres 5c 

Bohc- 
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Bohèmes > Iclqucls l'an 782 brudc» 
rcnt Mcidcnbourg. Depuis eftanc 
icbaftie , clic tiift mince encore 
une foys par les Huns l'an 925 , ce- 
pandant que Henry de Saxetenoit 
rcmpire : lequel eftant mort foa 
fils Otthon premier furnommc le 
grand tufteflcucn fa place. Ce- 
Suy cy clpoufa Edithe fille du Roy 
d'Angleterre : à laquelle ayant 
donné Mcidcnbourg pour doiiai'» 
le, elle fuft caufe que la \illc 
l'Eglifc furent rebaftics. Pour 
ccffc caufe rempercur mourant 
avant que d'avoir achevé ceftc en- 
trcprifc , il laiffa beaucoup d'ar- 
gent à GeronEvcfque duditlieu, 
qui la fit achever comme elle fevoit 
aujourd'huy. En fouvenance de 
quoy fuftdrelTéeà Othon comme 
à leur bienfaiteur une ftatue à 
cKeval, qu'on voit à la place: com- 
me aufTi fc voit la fepulturede fa 
femme dans l'Eglife. Le ficgeque 
cefte ville l'an 1 545 fouftint quin- 
ze moys durant , contre Parmcc de 
Chailes quint conduite par Mau- 
rice de Saxe & Albert de Brandc- 
bourrr , cfl k plus remarquable qui 

'•y 
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s'y foit fai£l il y a long temps. Caf 
outre la longciirdudit ficgc, con- 
tre une fi grande armée , elle fît 
ceftc belle rcfiftancc après que tous 
les princes &. les autres villes libres 
d'Allemai^ne refurentremiles àla 
volonté de TEmpereur , les unes 
par force , les autres de bonne 
volonté & beaucoup par poltro- 
jieric. Certes il cft digne d'admi- 
lation 5 tant pour la grandeur de 
l'attaquant que pour la petiteffe 
du deffendant : & ne fe trouve de 
noftre temps aucun fiege fcmbla- 
ble à ceftuy y que le fiege delà 
Rochelle. Ce qucTun Tautrc 
nousmonftre eft queladcffcncc de 
Dieu cft plus forte que la force de 
tous les humains enfemble. Pour 
les fingularitcs de la ville elles ne 
font pas grandes. Je diray feule- 
ment que nous allâmes voir des 
leftes des fortifications du Camp 
de l'Empereur , qui y paroiflent 
encores. Quant à ce qui eit du 
gouvernement d'icclleil efidivifc 
fnTautoritéde rEvefquc, lequel 
cft maintenant de la marifon de 
Brandebourg, ^ du leftc de lâ 

villej 
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/ille, qui cft Republique : de fai^oii 
■que les uns & les autres font louve- 
ixains : & qui auroit tue un homme 
au quartier de la Republique, s'il 
pouvoir gaignerrEverdié il fcroit 
fauve. Pour la fin , la ville eft bien 
I grande & belle , les tbflcs & les 
r<?mparscn font forts bons, mais 
la fortification eft à T antique. 

De Meidcnbourg nous entraf- 
mcs fur le pays de Brunfvvick ; qui 
pour ce que f en ay pafl'e eft le meil- 
leur que i'aye veu en Allemaig- 
nc. Cequin'eftpas feulement fé- 
lon mon jugement. Car Munfteï 
tous ceux qui en ont efcrit font 
ilc lamefme opinion. Le premier 
lieu que j y vis fuftGruninacn de la ^'^'^'^ 
duché de Halberftat , qui eft peu S'''* 
de chofe , mais le chafteau eft 
fort beau : ou il y a la plus belle 
Chapelle , pour u'eftre point cn- 
lichie de marbre , qui fe peut dire. 
Toutcfoys cela n'eft rien au prix 
de Tclpouvantable tonneau qui y 
eft, qui a rendu ce lieu extrememët 
remarquable entre les Allemands > 
& pechcroit on autant de pafler 
par la lans k voir > comme d'alleu 

à Rome 
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à Rome fans y voir les antiquités* 
à Ja vérité il eft monftreux. Apres 
h vciie duquel nous allafmes a 
Halher- Halberftatt aflife à la rencontre des 
ii-itt. rivières EJbeÔc Ora: bien jolie ville 
Ôcfort ancienne.Et encor que l'Eve- 
fché foit maintenant fort petit , fi a 
il eftc autrefoys beaucoup plus 
grand r mefmc celuy de Meidcn- 
bourg en a defpendu : jufques à ce 
<]uc Othon Pcn fouftraya, Ôcluy 
ofta une partie de fon revenu. De 
Halberft att avant que d'arriver à 
Wolfen- Btunfwick nous vifmes Wolfcn- 
huttel, buttel , qui n'en efi: qu'à une lieiie: 
demeure ordinaire du Duc de 
Brunfwick , depuis que l'entrée de 
fa ville capitale luy ert defFenduc : 
laquelle il faicl: tous les jours ex- 
trêmement fortifier & baftir. Car 
c'eft une ville que les derniersPrin- 
ces font faire toute neufve : horf- 
mis le Chafleau , qui des/a des 
quelque temps a la réputation 
d'eftre fort : mefme encor qu'il 
fuft afliegc & pris l'an 154.1 de 
Jean Federic Duc de Save, & Phi- 
lippe Landgrave de HefTe , mais 
xcmis l'an 1542 à Henry Duc dç 

Bruu- 
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TBrunfvvick Ton Icgitime Seigneur. 
L*aflletc de celle ville me plait ex- 
trêmement , ôc crois qu'avec le 
temps elle fe rendra une bonne 
ville de guerre,^: une fort agréable 
I demeure : eftant embellie outre les 
droites rues & belles places, (com- 
me font généralement celles qu'on 
baftit de neuf ) de fort beaux ca- 
naux qui paflent tout au travers. 
Voila ce qui fe peut remarquer en 
ce commencement de ville : dont 
Tefperancc qu'elle donne de ce 
qu'elle fera , contente plus que 
jnefme ce qui s'y voit dcfia. 

Apres avoir veu Wolfenbuttel 
nous allafmcs à Brunfwick, ville 
alTife fur une petite rivière nom--'"''^^? 
mce Onacra, en une plaine ôc en 
très bon païs : environnée de dou- 
bles foflcs , & en quelques endroits 
de triples , avec bons lempars & 
;,gros boulevards à l'antique. Elle 
fuft baftie par le Prince Bruno, 
oncle de l'Empereur Henry pre- 
mier, Tan 87S , & appellcc de fon 
nomUninonis 'rictus. Elle creut tel- 
lement en peu de tempr,, que les 
Seigneurs en prirent le tiltreôc le 

nom; 
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nom: Icfqucls ne furent que com- 
tes jufqucs à l'an 123 8 , qucTEm- 
pereur Frcderic érigea leur pays 
en duché. Ccfte ville cft fort pcu- 
lee > & eft tenue entre les plus 
elles ôc plus grandes villes d'Al- 
lemaigne , ayant de circuit plus 
d'une grande dcmy lieue du païs. 
Elle fe gouverne aujourd'huy en 
république : 2c n'y laiflent entrer 
en f;i(^on du monde le Duc de 
Brunfwickle plus fort, encor qu'ils 
Je recognoiflent pour leur fouve- 
lain : pour ce qu'ils ont achcpte 
des privilèges de fes predeceiîcurs 
qu'il ne leur veut pas maintenir. 
C'cft l'occafîon de leur mauvais 
mcfnage, qui eft hors d'apparence 
de finir promptement : pourccquc 
un peuple qui a goufté un peu le 
nom de Republique & de liberté, 
il luy eft aufli fafcheux de fe re- 
mettre foubs un Prince qu'ils ont 
ofrcnfé, comme il eft malaifé aux 
Ducs de Brunfvvick d'oublier la 
perte de la meilleure ville fans 
comparaifonde leur pays. 

Quand j'eus veu Biunlwick j'ai- 
lay à Luncburg de la baffe Saxe : 

laqucl- 



DE M' DE ROHAÎT. 14.1 

laquelle fi elle luy reflemble de 
gouvernement , pour recognoiftrc 
aufli peu leur Prince que l'autre, 
elle ne luy rcflcmble pas d'afliettc. 
Car elle eft en un aufli mauvais ôc 
fablonneux pays , comme l'autre 
cft bon ôv gras. La rivière d'Eme- 
naw Y paflc tout au long. Elle n'clî: 
pas fort ancienne , mais fort belle. 
Et a pris fon nom du temple au- 
quel on adoroit la Lune , comme 
tcfmoiane Albertus Crantzius ei\ 
fa Chronique , ou il did que ce 
chafteau & temple cftoit en cftrc 
l'an 1060. Selon THiftoire de Saxe 
elle fuft baftie en ce meimc lieu 
durant l'Empire de Henry ivpac 
Henry Léon l'an 1188. Entre les 
trois principales Eglifes ôc mona- 
Acres qui y font , celle de Saintk 
Michel eft la plus ancienne, ou l'oa 
voit maintenant une table d'or 
garnie de pierres precicufes extrê- 
mement riches. Quand à la gran- 
deur de la ville elle a(feIonMun- 
fler ) 1450 pas de longueur & de 
laraeur 900, Toute la principale 
richefle, nourriture, ôc trafîic de 
celle ville cil k fcl qui s'y faicl : 6c 

de 
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de ccftc matière il y a deux grancîs 

Î)iiits d'eau fale'e. Le premier eft à 
a communauté , & s'en fervent 
pour faler toutes leurs viandes. De 
l'autre on en tire Teau nuit & jour, 
& eft conduite en diverfcs petites 
maifons, ou elle fc cuit dans de pe- 
tites poiles ( de plomb d'Angle- 
terre ) de forme quarre' longue. 
De CCS maifons il y en a 54 & 
à chacune quatre de ces petites 
poiles. Il s'y fai£l toutes les 24 
heures 8 tonnes de fel ôc la tonne fc 
vend deux tallers pour le moins & 
quelque fois trois. Ce qui revient 
à plus de I ooDoo efcus par anne'e , 
le revenu de tout cecy eft à divers 
gentilhommes particuliers , qui en 
ont les uns plus & les autres moins. 
Qu^nt à M''lc Duc il y eft fouve- 
rain , mais non pas abfolu : car 
quand ils luy ont paye' certains tri- 
buts il n'a que faire à la ville, qui 
du refte fc gouverne en Republi- 
que. 

Plufieurs chofes doivent rendre 
Luheckc ville de Lubeck trcs-rcmarqua- 
blco non feulement en Allemaignc 
mais par toute l'Europe ) entre au- 
tres 
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es raifons pour avoir cftc ancien* 
cmcnt le chef des Wandales, peu- 
les renommc's , Ôc qui ont cftc 
es premiers à monftrer le chemiii 
la ruine de ce grand Empire Ro- 
înain : fortant telle quantité de 

fens , que Tltalie n' eftant pas capa- 
le de les contenir , ils fe font jet- 
tes jufqucs en France, mcfme ont 

ÏjaflTc en Afrique. La raifon pour 
aquelle une partie de ces peuples 
cftoit contrainte d'abandonner 
Jeur pays en ce temps Ja & mainte- 
liant plus 5 félon mon juj^ement eft 
pour le peu de cognoifïance qu'ils 
oevoient avoir de la navigation 6c 
dutrafïîc. Car leurs villes Scieur 
pays , eft ou doit eftre aufll peuplé 
•qu'il eftolt : & fes fables Ôc landes 
rontinuelles ne font point chan- 
gées depuis ce temps la en bonne 
. terre & grafl'c , toutefois ils ne fe 
nourrirent pas feulement , mais 
encor s'enrichiffent extrêmement. 
Lubeck donc efl: aflifc au milieu de 
ces deferts , au pays deHolftein, 
fur la rencontre de deux petites ri- 
'viercs nommées Suarde &: Dra- 
vcnne, & près du lac Vagnits, à 

deux 



Early Européen Books, Copyright (D 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninkliike Bibliotheek, Den Haag. 

235 F 18 



I 



144 V O T A G E 

<leux lieues de la mer : laquelle 
pourlc jourd'huy ci\ extrêmement 
marchande. EUe fuft première- 
ment baftic comme dicc l'a Chroni- 
que au bord de la mçr fur un beau ; 
port par Gotfchalke , premier Roy 
ChrelHen des Obotrites , qui la 
nomma Buta du nom de Ton fils 
aifnc. Mais Henry Ton fécond fils 
la nomma Colonie m^igna. Depuis 
clic fuft augmentée par Labemar 
^ Criton fils de Rugengrinus» 
Jinalement pour les continuelles 
guerres qu'elle euft contre IcsRu- 

ficns , la peur fit approcher Tes ha- 
itants Tan 1140 entre ces deux 
petites rivières ou elle fe voit au- 
jourd'huy. Peu de temps après 
cftant ruinée par un ScigneurWan- 
dale, il y euft difpute à qui la rc- 
baftiroit entre Adolphe Comte de 
Holftein & le Duc Henry Léon, 
lequel en fin contraignit le Comte 
de Te départir de ion entre prife. 
Et après Tavoirbaftie ( à caufc des 
grands privilèges qu'il luy donna ) 
elle creut merueilleufement. L*aii 
12S2 le Duc Léon euft guerre con- 
tre TEmpcreut Iredciic , qui 

Tayaut 
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l'ayant chaflc de fon pnïsprit Lii- 
beck. Et maintenant, à ce qu'ils di- 
fent , ils vivent fous les mclmes 
privilèges que leur donna ce fufdic 
Empereur. La rue du Roy, 6c ua 
quartier de la ville qui a mefnic 
nom, monftre les difputcs 6c le 
droit que depuis ce temps la (ce- 
que mefmes ils ne nient pas) le 
Roy de Dannemarck a eu fur une 
partie de leur ville. Mais ilsdifent 
que c'eftoit un bourg ( que depuis 
ils ont enferme 6c compris dans 
leur enclos ) ou ces gens fe corn- 
portoient fi infolemmcnt qu'ils fu- 
rent contraints une nuit de les en 
chalîer. Ce qui efmeut guerre en- 
tre eux &: le Roy , lequel finale- 
ment fuft dcftaid en une bataille : 
& que depuis ce temps la ils ont 
maintenu , accreu 6c enricliy leur 
Republique comme nous la 
voyons. Maintenant ils la forti- 
fient avec beaucoup de defpcnce: 
toutesfois il n'y aura rien de reve- 
ftu que de gazon. Son affiette cft 
défia bien faicte : eftant entourée 
de ces deux petites rivières, 6c de 
grands 6c larges fofies pleins d'eau 

G fort 
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foLtclairc. tt afin qu'outre la fcii- 
retc qu*ils en tirent leurs vcucs en 
reçoivent cncor du contentement 
ils les ont tout couverts de cygnes , 
qui y lont gardes fort curiculc- 
mcnt. De hi^on qu'a mon juge- 
ment cefte ville deLubeckncccdc 
en beauté à nulle autre que j'aye 
vcu en Allemaignci mais pluftoft 
les furpaile , & fe rend admirable 
par delTus elles : encore qu'elle cft 
rdTife en un pays aulîl fterile que 
la plus part des autres le font en un 
bon. 

De Lubcck continuant mon chc- 
iTiinpar ces plaines fablonneufes , 
aufll fteriles que celles de Hongrir 
font fertiles, je vins à Hambur 
qui en eft a dix lieues, laquelle n 
luy cedc ny en grandeur , ny e 
richcfTes, ny en quantité de peuple. 
Elle'eft aujourdiniy la ville capi- 
tale de Storre marlia en la balle 
Saxe, & affifc fur un bras de l'Elbe, 
à I S liclies près de la mer: de façon 
que les grands valiTeaux viennent 
jufqu'à ladite ville, dans un beau 
port & de grands canaux qui y 
font. Selon ropiiiion de Crnntziiis 

clic 
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elle fuft appcllee Hambourg , à 
caufc d'un vaillant homme nom- 
me Hama , qui tua Starcatcius 
Dannemarkois en duel particulier, 
mais pour vuider une querelle gé- 
nérale qui cftoit entre les Saxons 
6c Danois :ou, comme difent plu- 
fîfurs autres, parce que Jupiter 
Hammon y eftoit adoic. Depuis 
elle fuft ruinée par les Pomerans 
& Danois & rcbaftie par Charle- 
maigne, qui y drefTa rEvcfché. Ce 
qui nous fervira detefmoignagc, 
avec Florence & plufieurs autres, 
que ccft Empereur a relevé la 
' plus part des belles villes que nous 
voyons auiourd'huy en Allemai- 
gne Ôc en Italie. S'eftant doncHam- 
bourjT re mi fc par le moyen de 
l'heureux Charles le grand , elle 
s'eft tous les Jours de plus en plus 
accreiie , embellie & fortifiée : de 
façon que c*eft auiourd'huy une 
des plus belles ôc riches Republi- 
ques & villes d'Alleitiaigne. Elle 
cft aufiî entournée de beaux & 
fupcrbes foftes ôc ramparts : de 
manière que ces canaux leurs font 
profitables & dclcdablcs en plu- 

G 2 ficuiS 
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iicurs fortes. Car outre la commo- 
dité ornement qu'ils remportent 
de ceux qui paflcnt dans la ville, ils 
font alTcurcs par ceux qui vont 
autour de leurs murailles. 

De Hambour2[ je vins a la ville 
Srewe». de Bremcn , qui cft au pais dudit 
Marfia, tout contre l'OolUrifcou 
Trize Orientale, aflifc fur la rivière 
de Wefcr, non loin delà mer. Tous 
les Hiftoriens ne tcfmoignent pas 
feulement Ton antiquité , mais aullî 
qu'elle a eftc archevefché fur tou- 
tes ces Provinces Septentrionales. 
Sa beauté ny fes fingularités ne 
m'ont point convié d'y demeurci* 
long temps 5 principalement après 
cftre party de Lubcck&de Ham- 
bourg : a'ulTi ne s'y voit il rien 
digue d'cftre remarqué. 
L.v;,.V/;. Encores qu'il fembleroit qu' Em- 
den devroit eftre mife entre les 
villes du païs bas , tant pour la ref- 
femblance de Ion ailietc, comme 
pour cftre la capitale de TOoft- 
frifc» toutefbys par ce qu'elle tient 
de TEmpire , 6c que la rivière 
d Ems qui eft limite de la Frifc 
Occidentale la fcparejje ncla laiiTe- 

ray 
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i.U' point en la defcription de cel- 
les d'Allcmaigne. |c diray donc 
qu'elle cft baflie fur ladite rivicve 
d*E ms , qui luy a donné le nom. 
quelques 4 lieues de la mer j bien 
belle ville 6c extrêmement mar- 
chande. Car il sV voit toufiours un 
nombre infiny de vaifïeaux. Jent 
la crois pas fort ancienne : ôcmef- 
me depuis fort peu la moitié de la 
ville s'eft baftie , & fe baftit encor 
toiis les fours. Son alTiete naturel- 
le la rend plus forte que tout Tarti- 
fîccqu*ony a appofté : parce que 
c'cftunlicu fortmarcfcageux. El- 
le a un Com.te de mefme nom , 
qu'elle tient pour fon Seigneur : 
mais non fî abfoîu comme il defîre- 
roit.Car ils ne le recognoiflent que 
comme un peuple qui fent fa force. 
Ils en ont efté en grandes difpurcs. 
Maintenant ils fe contentent de ce- 
luy qui cfl leur Seigneur j pour 
cftre un homme fort paifible. Voila 
la dernière ville que j 'ay veu en AI- 
lemaigne : lequel pays encor qu*il 
foit le feul qui reftc fûbjed à TEm- 
pire , je le trouve Je plus libre de 
TEuropc. Car outre toutes les vil- 



3 



les 



Early Européen Books, Copyright (D 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninkliike Bibliotheek, Den Haag. 

235 F 18 



150 Voyage 

les & Républiques, qui en cfFed 
ne doivent que ce qu'elles veulent 
audit empire , les Princes lonr 
une efpecc de liberte,pour ce qu'ils 
ne rendent rcfpea ny obeiflance 
qu'en ce qu'il leurplait à TEmpe- 
reur : & quand ils fe veulent ren- 
dre plus abfoîus qu'ils ne font en 
leur pays , nous voyons comme les 
peuples leur oftent ou retranchent 
feurauthorité. Brunfwick , Lune- 
boura, & ccftc ville d'Emden en 
fcrvi^ont d'exemple. Ce qui me 
faid conclurrc que celuy qui porte 
maintenant le nom d'Empereur en 
Ja Chrcftientc, eft celuy qui Icit 
lemoinscncffeâ:. ^ 

Ce n'eft paschofe eftrange qu en 
un bon pays il s'yvoyedes richef- 
fcs & belles villes, & un nombre 
infini de peuple : pource que s il ne 
sV engendre afles, fa fertilité caiifc 
les eifrangcrs du pays infertil d y 
venir habiter : comme il fe ht par 
lesHiftoires, qu'ont flud tous ces 
peuples Septentrionaux.qui ayants 

produia plus de peuple que leur 
pays n'en pouvoit nourrir, ils ve- 

iioient chercher l'habitation en I- 

tahc, 
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talic, en France 6c ailleurs. Ce qui 
me faid conclurre , que fclon la 
bonté du pays il fe doibt plus peu- 
pler, enrichir, & embellir. Mais 
j'ay veu le contraire en ces Pays 
bas, ( particulièrement en Hollan- 
de, comme je diray en Ton li^J-t ) 
qui font infertiles?n'eftans pas lut- 
, fifanspour nourrir le quart du peu- 
ple qui y eft, 6c cependant qui en 
licheile , en abondance d'habitans^ 
6c en quantité de belles villes fur- 
pafTent quelque pays que Ton fc 
puilTe imaginer. La feule raifon de 
cela ( ce me femble) eft le traffic , 
plus grand en ce pays la qu'en lieu 
du monde. Par cçftç nicrme railbn 
Jes inondations des Septentrio- 
naux,qui ont efté du temps des an- 
ciens Romains, 6c mermes dece- 
luy de la décadence de l'Empire, ne 
fe voyent plus , depuis que Ictraf- 
fîc a efte bien cognu, 6c bien enten- 
du par tout. La merueille de ce 
pays m'a convié d'cftre un peu 
plus curieux , que je ne m'eftois 
propofc, en ceft endroit de ma de- 
Icription. Ce qui me fera dire ua 
mot, non feulement des villes ou 

G 4 ï^y 
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j'ay paffe , mais aufl'i de rantiquitc 
<lii pays ou elles font. 

Le premier donc que je vis fiift 
la Irife Occidentale , qui eft h 
vraye Frife, retenant cncor Ton lan- 
gage ancien, qui n*eft prefque in- 
telligible ny aux Allemands ny aux 
Tlamands, au milieu defqucls deux 
pays il eft (îtuc. Il a pour bornes au 
Ponant & au Septentrion la mer 
Oceanej au Midy la mer deZuy- 
derfee en partie , <5c le pays d'Over- 
iflel , & au Levant la rivière d*Ems 
qui les fepare de Ja Lrize Orientale 
& de la Weftphalie. Son nom eft 
il ancien qu'aucuns efliraent qu'il 
n*en changea jamais. Car ils c- 
ftoientde ces peuples que les Ro- 
mains ont appelles Jhri^ines, qui 
veut dire, originels du lieu. Ils 
furent premièrement aflubjedis 
foubs r Empire Romain par Dru- 
fus Germanicus. Depuis le Royau- 
me de France croilîant , & ledit 
Empire diminuant , ils furent af- 
fubjei^isaux François : le joug def- 
cjuels ayants defchargc ils efleu- 
xcnt entre eux un Seigneur, à qui 
ils donna ciu la qualitc'de Duc ou 
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^éc Roy. Soubs ccflc dominntiou 
fils vindrcnt a Ja cognoilîance de la 
-Religion Chreftierinedti temps de 
Charles Martel. Puis Charlemai- 
.'gn-e les trouvant inconftants au 
/Chriftianifme les conquifK &leur 
•^onna plulicurs beaux privilèges. 
'Quelque temps après elle vint 
•foubs la puiffance des Hollandois. 
-Et finalement cflant tombée Ôc Ja 
Hollande & la Frize entre les mains 
rlu Duc de Bourgoigne Tan 145 5 > 
•clic luy cft demeurée jufquesà la 
fin, dont Charles quint devenant 
héritier, puis après Ion fils, non à 
l'imitation de Charles maigne, 
qui pour les remettre en la foy 
Chreftiennc les conquift , mais 
tout au contraire leur voulant ofter 
des cœurs la vraye Religion pat 
bruflcments & cruautés extraordi* 
naires , les perdit , eftants main- 
tenant libres & unis aux fcpt autres 
Provinces , qui fc maintiennent 
contre ce Tyran avec beaucoup 
d'ordre & de police. Quant a la 
bonté du pays il confiftc pour la 
plus part en paftures> Ôc outre la 
commodité des canaux artificiels 

G 5 qui 
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cjui facilitent le tranfport de leucs 
marchnndifes, il s*y voit encor un 
grand don de Dieu , qui cft qu'a- 
yants faute de bois , là ôc par tou- 
tes les Provinces des pays bas , qui 
bordent la mer, ils ont trouvé en 
beaucoup de lieux , que de me- 
fchante terre- & infertile , qui ne 
produit que des bruyères , leur 
fert , eftant coupée ôc léchée au So- 
Jeil Tefpace de quelque moys,pour 
hrufler. Ce qui à la vérité rend un 
fort bon feu. Ce pays dif- je fort pe 
tit, ou il ne croit que bien peu de 
bleds , nuls vins , nuls bois, & tout 
ce qui fert pour la vie humaine y 
cft apporté de dehors, hormis le 
pafturagequi yeft ( conjme nous 
avons dia)fort bon, n*cll fi defgar- 
xiy d'habitans , qu' il ny ayc , com- 
prenant Grocningcn , douze villes 
fermées , af^avoir , Leevvarden, 
Prancker, Harlingcn, Bolfverd , 
Sneeck > Worcum , Doccum , Sta- 
\eren, Kindeloop, lift ,Sloot, ôc 
ladite Grœningcn : & quelques 
490 villages • entre Icfquels il y en 
î\ quelques uns qui pour cftre ri- 
ches ôc bien peuplés ont obtenu 
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de beaux privilèges du Prince* 
Au paravant que de venir au^ 
vilics de la Frize que j'ay veues > je 
^n'ay pas penic digues d'eftre ou- 
bliées un fort 6c un bourg dudic 
pais ou i*ay pafré premièrement. 
Le fort c'ell Delfsil , qui eft à une Delfjït, . 
lieue de la mer, aflis fur un canal 
qui vient de la rivière d* Ems : qui 
ayant efte' pris & repris par plu- 
ficurs fois, fuft enfin abbattu , 5c 
accordé entre Charles quint &lcs 
citoyens de Grœningen , qu'il ne 
fc pourroit rcbaftir fans le confen- 
tcment commun des deux parties. 
Mais les guerres civiles eftant fur- 
venues entre le Roy d*Efpaignc 
fon fils ôc les Eftats, chacune des 
deux parties fe le font approprié 
félon leur pouvoir. Maintenant il 
eft demeuré aux Eftats , qui l'ont 
lendu extrêmement fort. Le bourii 
ouj'allay dclac'eft Damefte, au- 
tresfois une fort bonne ville : mais 
ayant efte prifc d'aft;mt par les Im- 
perialiftes fur les Gueldrois Tan 
1526, ellt fuft defmantclée, avec 
defFcnf<^''d*eftre déformais forti- 
fiée^ ny ceinte de murailles j de 
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forte qu*il lii) .ftéimpoflible de 
fc 4)OUvoir remettre d'un li cala- 
miteux eftat. C'cft aujourd'huy un 
bourg afles grand & bicnbafty.- 

Pour venir à la defcriptiondes 
villes de ïrize félon Tordre que je 
lesayveuès, il me faut commcn- 
Crccnin- cer par Grœningen , ainfi appellcc 
de Gtun gentilhomme Troyen de 
nation , ou ( comme dit Munfter ) 
gentilhomme François. Elle fuft 
long temps foubs 'les Evefques 1 
d'Utrecht , qui ou pour leur negli- | 
gence, ou pour légèreté &: defir 
de nouveauté au peuple , fe rendit 
aux Ducs deGueldrcs Tan 1521 : 
defquels n'ayants cfté deffcndus 
comme ils eiperoient fe remirent 
foubs la puifîance deCharles quint 
Tan 1556, ou elle eft demeurée 
jufques à ce que le Comte Mau- 
lice la prit fur le feu Roy d'Efpai- 
gnc Philippe II , par un fîege des 
plus beaux qui fe foit faicl deno- 
ûrc temps , & certes très digne 
d'un fi gentil Capitaine. Encore 
que ceflc ville ne foit affife delîus 
aucune rivière de marque , la pro» 
ximitc de Uinct 6w la planeurc du 
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pîiïs OU elle efl: , a ouvert le moyeu 
de faire plufieurs canaux par le 
païs&: dans leur ville , qui la ren- 
dent extrêmement commode ôc 
marchande : d'où provient fa ri- 
chcffe , qui convie les habitants 
de la bien baftir , comme il fevoit 
qu''àveué d'ofil elle s'embellit de 
belles maifon . I.a feuretc qu'ils 
prenent de leurs bonnes fortifica- 
tions ne nuit encor à cela. Mais la 
Citadelle qu'ont bafti les Eftats 
ne leur plait point : ffar ce qu'ou- 
tre la haine ordinaire qu'ont tous 
peuples de fe voir brides par la, 
ceux la font des plus fcditieux. A 
quoy les privilèges qu'ils ont fe- 
pares de la Trize , ne leur dimi- 
nuent point leur courage. Car le 
petit pays qui efl: fous leur Jurifdi- 
^ion qu'ils nomment Omnieland , 
{ c'eft à dire, pays d'alentour) 
n'a rien de commun en leurs loys 
^cjiigemens à laFrizc: ikmefme 
ceux qui ont eftc Seigneurs de 
îrize en ont toufiours porte un 
nom fcparc. Mais cela n'eftant 
point fepare entre eux , & le pays 
contenant fî pcudechofe , j'en ay 

voulut 
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voulu faire la réunion, en atten- 
dant leur jugement. 

Comme il nVeft difficile bien 
fouvent de trouver l'origine de 
beaucoup de villes pour leur anti- 
quité , je me trouve maintenant 
auffi cmpefchc de la f^aj^'oir de cel- 
les icy par raifon contraire. Car 
elles font fi modernes qu'aucuns 
Hiftoriens ou auteurs que j'ayc 
peu rencontrer n*ont encores crtc 
curieux de la rechercher : com- 
Lcwar- me Levvardeti qui cft la ville capi- 
tle». taie de Frize , de laquelle je ne 
puis dire autre chofe > fi non que 
cVft une fort belle 5v grande ville , 
ornce de quantitede beaux canaux^ 
de belles maiCons , affes femblables 
les unes aux autres, & de rues fort 
droites & larges. Cequimonftrc 
bien qu'elle nVft pas fort ancienne. 
Le Confeil & la Chancelerie de 
toute laFrife, laquelle eftdivifcc 
en trois quartiers, la Comte' d'O- 
ftergot , la Comté de Weftergot, & 
le pays de Sept forets, cft en ceftc 
ville, d'où tous jugements fe douv 
nent en dernier reftbrt Ôcn'ya nul 
Trank^ appcl. Auifi îiaïuckci a deux 
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licuës de Lewardcn qui cft allifc 
enTcftat de Wcftergot, cft de ces 
modernes. C'eft une fort aarea- 
blc & plaifante ville : ce qui con- 
vie la plus part des gentilhom- 
mes du pays d'y faire leur demeu- 
re ordinaire. Les beaux privilèges 
cju'clle a la rendent rccommanda- 
ble , pour les avoir acquis par la 
meilleure voye. Car cftantalîic- 
gec par les rebelles du Duc de Sa- 
xe qui tcnoit à l'heure tout ce peu- 
ple la en fief de rEfpaignc , ils leur 
firent tefte & maintindrcnt contre 
eux la ville &. leur fidélité'. Les ar- 
mées du Duc de Saxe tefmoig- 
noient la puiflance qu'ils ont eu, 
outre le tefmoignagc des lîiftoi- 
res. Elle eft aufli ornec de TL^ni- 
verfité de toute laFrife. 

Quand à Harlingen elle ne me Ratîm- 
dcfdira non plus que les deux au- gff«. 
très villes précédentes , pour ne 
parler de fon antiquité. C'eft une 
ville affife fur le bord du goulfe de 
la mer de Zuydcrzée ,qu'elle a du 
coftc du Ponant , à une lieue de 
ïranicker. Son grand accroifle- 
mem & cmbelilTcmçnt n'eft que 

depuis 
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depuis 15 ou 16 ans 5 n'cflant rc* 
nommée auparavant que pour un 
bon port qui y eft, lequel ils veu- 
lent cncor tort accroiftre. Ellecft 
aufli très bien fortifiée. Voila la 
dernière ville que je vis en Frize : 
d'où je m'embarquajr pour aller 
voir la Hollande, qui eft la meil- 
leure Province des Eftats unis. 

Ce petit pays de Hollande m'a 
npportcf autant de merveille que 
chofe que j'aye veu en mon voya- 
ge : quand je confiderc qu'il n'a 
que 60 lieues de circuit, & qu'en 
iceluy il le voit 29 belles villes. (Et 
comprenant celles qui nelbntclo- 
fes, mais qui ne laiflent d'avoir 
inefmes privilèges , fans conter 
rncorc la Haye il y en a ? 5 • entre 
Jefquclles les fix principales , Dor- 
drecht, Harlem, Delft, Leiden, 
Rotterdam & Amftcrdam font 
comparables aux plus belles villes 
qui fe voyent , tant en richefles 
comme en nombre de peuple 6c 
beaux édifices: ) Se 4^0 villages. 
J'tiydcfiadia ailleurs la raifon de 
ceftc merveille , qui mefmcs 
fcb.ircira de plus en plus quand je 
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îendray à la defciiptioii pnrticii- 
\çït de chacune ville. Il a du collé 
u Septentrion & d'Occident la 
t met Oceanc , au Midy la rivière de 
li^euic&le pays de Brabant, 5c à 
[l'Orient le goulfe de Zuyderzée, 
ilCc une partie du pays de Gucldres. 
il contient une partie de la Pro- 
vince que les Romains appelloient 
Batavia. Ce que la ville de Leydeti 
demcnftrc clairement , laquelle 
s'appelle encor aujourd'luiy en La- 
tin LugdunumBatavorum. Quant à 
l'origine du nom de la Hollande > 
la diverfité des Hiftoricns le rend 
du tout incertain. Mais il eft bien 
tertaiii que Charles le Chauve 
Empereur & RoydcPrance Teri- 
gca en Comte, 6c la donna à Theo- 
doric ifludu fang Royal, qui fiift 
le premier Comte de Hollande. 
Tuis par fucccliionde temps la mai- 
fon de Hollande eft tombée en la 
maifon de Bourgoigne,& la maifon 
deBourgoignecncelle d'Efpaigne; 
qui l'ayant par leur cruauté perdue, 
elle eft' des premières Provinces qui 
fe foient mifes en liberté, ôc la prin- 
cipale de tout le parti des Eftats. 
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Voila comme il n'y a licn de 
ftablc en ce monde. Tout kdit 
pays conlîftc iiuivcrfcllcmcnt en 
paiWragcs très bons. Mais il cft il 
baj?c pTat,qu*il n'y a que les chauf- 
fées du coftc de lamer qui Tempe- 
fchent d'en eftic tout couvert : cn- 
coies outre cela ont ils beaucoup 
de peine de retirer l'efté l'eau qu 
rhyver y amene:cequi Icurcouftc 
extrêmement : ôcs'y voit de beaux 
édifices pour ceft cfiFedt. Pour 
conclufion celuy qui penfera rece- 
voir grande félicite de demeurer en 
une terre plus baffe que la mer, qu: 
foit rhyver un glaçon univcrfel , 
& Teftc un cftang oîi mareft conti- 
nuel , & à qui les fruits foient fort 
contraires , vienne fe tenir en Hol- 
lande, jem'afleure qu'il n'y man- 
que rien de ces commodite's. 

Apres Venife je ne vois point 
de ville plus admirable qu'Amftcr- 
dam , qui mcfme luy relfemble en 
beaucoup de chofes en fon affiette. 
Et encorqu'clle ne foit fituée toute 
dans la mer, toutcfoys en eftant 
une bonne partie circuite,6c l'autre 
fimarcfcagcufc > avec quantité de 

larges 
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laiacs canaux autour 6c dedans U 
fviirc, elle ne laille d'en approcher 
t enreiîamblancc. Elles font toutes 
deux bafties univetlellement lue 
(pilotis. Vcnife eft fort ancienne: 
ïAmfterdam alTes nouvelle. Mais 
pour cela peu de villes en la Chrc- 
ftientc les cfgalent ou approchent 
enrichelies &:enbeaute. L'une & 
l'autre comme Républiques font 
magnifiques en édifices publics: 
toutes deux fertiles à produire de 
bons ouvriers,particulierement des 
peintres. Bref je ne trouve rien 
en Pune qui n'ait beaucoup de 
conformité en l'autre , finon que 
Venife eft le chef de ccfte belle 
Republique, quicftla plus florif- 
fante de l'Europe : Amfterdnm 
n'eft de la fienne qu'une bien peti- 
te partie. Maispour venir à lacau- 
fedefonnom, jediray qu'elle Ta 
pris d'une petite rivière fort pro- 
chaine ( d'où vient un canal qui 
fe rend dans la ville ) laquelle fe 
nomme Amfter, ou Amftel. Elle 
eft extrêmement accreiie , embel- 
lie , enrichie & fortifiée depuis 
qu'elle n eft plus foubs le Roy 
^ ^ d'Efpai^ 
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« 

d'Efpaigiic : pourcc qu'eilnn^ 
devenus en ces coftcs les plus fort^ 
fur la mer , ils ruinent tout le trat- 
fic d'Anvers, 6c en accroifiTent d'au- 
tant le leur. Et à la vérité c'elt 
chofe incroyable qui ne la voit , 
qu'en une feule ville il s'y trouve 
par foys trois ou quatre mille navi- 
res, & y arrive deux fbys Pannée 
des flottes de quatre à cinq cents: 
Jes unes venant de devers Dantzic 
chargées de bled j les autres de 
Prance ôc d'Efpaigne chargées de 
vin 6c de fel: & outre cela un grand 
nombre vont aux Indes 6c pays 
defcouverts depuis peu. De façon 
que de cefte dite ville partent des 
vailTeaux qui continuellement vont 
par tout le monde. Qiiant au refle 
de la beauté d'Amfterdam , outre 
cefte fuperbe fuftaye de mats de 
navires qui s'y voit ordinairement 
au port , ôc dans le grand canal qui 
pafle au milieu , elle eft ornée de 
beaux édifices publics , comme de 
Ja maifon de ville,beaux hofpitaux 
de bien entretenus , diverfes mai- 
fons publiques pour les orphe- 
lins , cnfans dcfobeiflants, pauvres 

gar- 
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r |[aiçons & filles , qui eftans fans 
' iiucun moyen apprenent auxdcf- 
pens de la ville, des mcfticrs aux- 
quels ils palTent le refte de leurs 
jours fans necefl^tc , pour les fols 
( defquels il fe trouve aÏÏes grand 
nombre en ce pays la) un bel hofpi- 
taltout entourne decanaux,ou l'on 
n'entre que par des ponts levis > 
r ou font mis les peftiferés quand 
il y en a. Ornemens qui font envers 



{'Aé Dieu 6c les hommes fort loiiables. 
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Les beaux ôc larges canaux qui paf- 
fent tout au travers de la ville, ôc 
les belles maifons particulières 
qui y font, joint avec tout ce qui 
s'en eft dict cy deflus, peuvent faire 
c-onclurre qu'Amfterdam s'en va 
cftre une des belles villes du mon- 
de. 

L'origine & le nom de la ville 
de Harlem fe trouvent cftre venus HurUv':, 
d'un gentilhomme nomme Heer 
Lem-, c'eft adiré M*" Lcm, qui la 
fonda premièrement & de luy prit 
le nom, foit qu'il lui voulut don- 
ner fonnom pour le perpétuer , ou 
bien qu'elle l'ait eu après fa mort > 
pour fa mcmoirc. Quoy qu'il eii 

foit 
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foit elle n*cft pas fort ancienne. 
Son alTîettc cil: des plus agrcàbles 
du pays , & des moins mardcageu- 
fcsj mefmcs entre ccftc di^te ville 
& la Haye ( qui en eft à (cpt liclies ) 
il y aune foreft , que je crois l'uni- 
que de Hollande. Elle eft auffi fort 
belle, grandc&bien baftie. J'ay 
remarque en ce que j'ay efcrit de 
la ville de Mayance que Timpri- 
mcriey ayoit efté inventée. Tou- 
tcsfoys il n'eft pas raifonnable de 
celer le dire univerfcl de ceftc 
ville , tefmoigne' mefme par plu- 
fieurs Hiftoriens, que ladite impri- 
merie avoit efté inventée par un 
de Harlem , lequel mourant au- 
paravant que de la mettre en lu- 
mière , fon valet prit tous les cara- 
ctères & les porta à Mayance , ou 
elle fuft premièrement velie 
pratiquée, ôc à la veritéces peu- 
ples du Pays .bas font fort ingé- 
nieux. Je veux que Harlem fcrvc 
cncor aexemplc pour monftret 
rinfîdclité 6c cruauté des Efpai- 
gnols, en cftantpicquc d'une juftc 
douleur. Car après qu'ils eurent 
fouftenu un tics long fiege , avec 

Taydc 
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'ayde particulièrement de cinq 
Ijjou fix cents François quiyavoy- 
înt cftc' mis , après toute extrcmi- 
kc ils fe rendirent au Duc d'Al- 
lbe,la vie fauve ; lequel contre la 
ifby promife & d*unc cruauté plus 
que barbare, les fit tous defarmer 
& tuer de fang froid dans la gran- 
de Eglife ( qui cft fort belle fans 
refpedcr le lieu ; ne craignant 

Î>our une fi belle oeuvre de polluer 
cur temple : eux dif-je qui par hy- 
pocrifie le rebeniroient s'ils fca- 
voicnt qu'un de la religion y full: 
enterré. 

Je tiens la Haye eftre au(Tî re- La Htje 
marquable , & aulfi rare que chofc 
que j'aye veu en mon voyage non 
pas pour fon afliette, qui encore 
qu'elle foit la plus belle de la Hol- 
lande, pour y avoir un beau bois 
de haute fuftayc, & le pays nulle- 
ment marefcageux,il s'en voit beau- 
coup d'autres qui la furpaflent : 
mais pour cftre le plus beau , le 
plus grand, & le plus riche village 
de la Chrefiienté j & qui tout en- 
femble convia Guillaume Comte 
de Hollande d'y tranfporter fa 

Cour 
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Cour ( comme il fe voit encor au* 
jourdiiuy ) qui cftoit auparavant^ 
Gravcfandc ; d'y baftir ( comme 
il fit du temps qu'il eftoit Roy des 
Romains ) un fort beau chaftcau , 
ou demeure maintenant le Comte 
Maurice. Pourc'cft efFed il s'cft 
depuis embelli & enrichy de plus 
en plus, & s'y voit 2000 mailons 
pour le moins: entre lefquelles il y 
en a une grande quantité de belles. 
De façon que Tappetit degaigner 
en ceft endroit la pluftoft que d'ac- 
quérir de riionneur , lit refoudre 
non fans grand danger Martin 
van Roilen capitaine du Duc de 
Gueldrcs de pafler toute la Hollan- 
de ôc de le venir piller : ce qu'il 
exécuta fort heureufemcnt. Mais 
fî les nouveaux habitans ont eu le 
courage de refaire ledit village 
plus beau que jamais , ilsontaulli 
iiirpaffé leurs anciens predecef- 
feurs en prévoyance : en ce que 
craignant que l'appétit du gain ne 
£i\ encor liafu-dcr quelque fol > 
ilsfe délibérèrent de le faire forti- 
fier : aymant mieux pour cftre plus 
fcurcmcnt > que la Haye perdant le 

nom 
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nom du plus benu village de la 
Chrcllientc , n'acquicre pasTcule- 
ment ccluy d'une des plus belles 
villes de Ion pays. 

La ville de Leiden que je visa- 
près la Haye , cft une des fix gran- 
des, & des plus belles de Hollande: 
outre cela des plus anciennes. Pto- 
Jomce avec pluficurs autres Hifto- 
ticn^ en rendét tefmoi^na<TC,dirant 
qu'elle eftoit nommée desRomains 
Xtigiminm Bat d'y cru m: leiquels y 
tenoientune Lcoion pour la fcu- 
ictc de tout ce pays la. Outre ce 
tcfmoignagc pour Ton antiquité , 
il femble que les pierres 6c la terre 
en veulent lignifier quelque cliofc. 
Car juftement au milieu de la ville 
il y a une motte de terre faide pat 
artifice , qui par la dcmonftratioii 
des vcftiges qui en rcftentcft fort 
ancienne : fcmblable ouvrage à 
beaucoup d'autres des Romains > 
faicle pour fervir de Citadelle ôc 
de bride au lieux defquels ils fc 
crai^noient. Cefte ville cft alTifc 
en pays Ibrt plat, 6c y a quantité 
de canaux qui paflent au travers : 
entre autres le Teul bras qui porte 

H Je 
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mcr>y palVc. Mais Ton cntrcc ayant 
eftc bouchcc par une extrcn-ie 
quantité de fable mouvant, qui y 
fuft pouflée d'une grande violence 
de vent , Ta contraint de prendre 
fon cours 5c de fe dcfgorger dans 
la mer par un des bras de la Meule: 
lequel did canal eft un des plus 
beaux de Leiden , & des plus re- 
marquables , de ce qu'il faille que 
cefte grande rivière du Rhin qui 
faid perdre le nom à tant d'autres 
livieres qui entrent dans elle , le 
perde ou elle eft la plus belle, par 
d'autres beaucoup plus petites. Ce 
qui pourroit nous fervir d'exem- 
ple , s'il cft loifible d'accomparec 
aux hommes autre chofe que des 
hommes mefmes : afin que de cela, 
les plus puiftans prinftent inftru- 
dion de ne cacher l'honneur des 
autres fe l'attribuant ny d'ofter les 
biens aux plus petits, craignants 
toufiours que le fcmblable , par 
ceux de qui ils ne fe fçauroient 
douter, ne leurfoit faicV. Quant 
à labenutcde la ville, elle eft or- 
née de belles maifoiis > tant publi- 
ques 
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qiies que particulières, de belles 
ïiicSj de beaux canaux , &:dei5ô 
ponts pour le moins , prefque tous 
de pierre. Outre cela TUniverfité 
de toute la Hollandey a cfté infti- 
tuee par feu M'^lcPrince d'OrengC: 
qui a il bien profperé qu'elle cft 
une des bonnes de la Clucftientc. 
Voila ce qui me femblc digne 
d'eftre remarqué a Lcidcn. 

Ce feroit une redite trop Ion«- 
gue , de vouloir louer les villes 
de Hollande feparement , pour la 
beauté de leurs canaux , riics droi- 
tes, ôcbafties avec quelque Cym- 
metrie. Outre ce que j'enaydid, 
il fufïît de dire qu'elles ne font 
fas anciennes , ^ par confcqucnt 
Dafties avec plus d'ordre : du nom-? 
bre defquelles cft cefte ville de 
Dclft y qui eft moderne & bien des Ddft 
plus belles de tout le pays. L'on 
tient que ce nom de Delft luy a 
cflé donné, à caufe qu*en la langue 
dupais il fignifie foiïc, & qu'elle 
tft baftie fur un grand canal qui 
fc faiddes eaux de la Meufe. Son 
affiete ell: fcmblablc à celle de la 
Haye, n'en cftant qu'à une lieiie. 

H z La 
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172 VOYAGE i 
La mort du riincc d'Orcngc qui 
fufl en ccrtc ville, me fera cafinil- 
iant îadcrcriptiond'iccilc, remar- 
quer lamcfchancetc du lloy d'E- 
fpaignc , qui n\ftantcncor rallafic 
des 'cruautés qu'avoir exercées le 
Duc d'Aibc en ce pays , le fit tuer 
cntrahifon. 

Laiflant h part les opinions d'au- 
cuns , que je trouve qui ne peuvent 
cftre 5 jcdirr.y la plus vrai-lcmbla- 
bletouchantl'Eiymologic du nom 
de Rotterdam , qui cil qu'elle a 
cftc ainiy nommée , pour cflre 
alTiferurla bouche d'un canal qui 
s'appelle Kofter, ^ c[ucDam en 
rirmand veut dire digue; de laçon 

que Rotterdam fignifîe la digue 
de Rottcr. C'cfl une belle yillc 5c 
ae grand trafiic , s'y voyant tou- 
fioius quantité de vailleaux : auflî 
à vciie d'oeil clic s'enrichit &ac- 
croift extrêmement. Si j'ay fini les 
remarques que j'ay faittcs àDelft, 
par un mcllhant afte qui fecommit 
en la mort du Prince d'Orange, je 
veux finir celles que je i'ais de 
Rotterdam, par la nailTance d^un 
des grands pcilbnnages de Ion 

temps 
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temps , qui eft Dejiderim Erafmîts > 
qui par fa dodrinc 6c excellence 
-de Ton cfpritn'a pas feulement im- 
inorralifé fonnom, mais en a ren- 
du fa ville plus renommée. Aufli 
n'en a elle cftc ingrate :c,u dans la 
place clic a faid ériger une ftatue 
de bronze en fa mémoire , & a faid 
mettre en fa maifon une infcrip- 
tiou en Latin, Efpaignol & Fla- 
mand, ou il eil: did qucc'eftoitlà 
que nafquit le grand Erafme. 

Si ie prenois garde enccfte petite 
dcfcription de mon voyage , à ar- 
lenger les villes- de chacun pays 
fclon leur dignité , antiquité & 
beauté , je n'aurois eftc fi long 
temps à parler de Dordrecht, qui d^-. 
ne cède à nulle ville de Hollande ^^m^* 
en aucune de ces qualités: & qui 
outre cela a ceft advantage fur les 
autres , qu'elle tient le premier 
rang de la Province. Mais ayant 
Jufqucs à cefte heure tenu l'ordre 
de les defcrire comme je les ai 
vcuës , je ne veux pour ccfte feule 
ville le rompre. Eftant donc venu 
( félon iccluy) en fon lieu à defcri- 
ic la ville de Dordrecht, me taifmt 

H 5 de 
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174- Voyage 

«le parler de Ton commcncemcnr > 
& pourquoy elle a elle ainfy nom- 
mée, pour n'en avoir feu appren- 
<ire aucune chofe , quelque recher- 
che que j'enaye peufaire, je me 
contenteray de dire en gênerai 
qu'elle eft fort ancienne , aflife fut 
trois rivières le Rhin , la Meufc 
le Lingen, au propre lieu que 
les Romains appelloient ToJJa Me- 
co-nea-, qui de ce temps la n' eft oit 
qu'un goulfe : mais Tan 1421 au 
grand dommage de tout le pays il 
le fit un très grand déluge , qui a 
rendu Dordrccht toute ifle , 6c 
noj-a 72 bons villages , Ôc périrent 
plus de 10000 perlbnnes avec tous 
leurs biens ; & fe voit cncor au- 
jourd'huy , en allant de ccfteditc 
yille en Hollande, les pointes de 
quelques clochers qui apparoiiïent 
au milieu de ces ondes j fpetlaclc 
qui doit efmouvoir a piticles paf- 
fans eftrangers, & rendre les ha- 
bitans prompts & diligents à ia 
confervarion des digues 6c chauf- 
fées , qu'ils ont pour refifter à ces 
dcsbordemens : craignant quelque 
fécond dclugc > d'autant plus fa^ 

fchcu.\ 
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fcheux qu'ils Toiu & plus riches, & 
incfmc beaucoup multiplies en 
nombre de perfoniics. Cefte aflict- 
tedeDordrecht, ninfi toute envi- 
ronnée d'enuy , la rend inacccfliblc 
pour fa force contre Tes ennemis, 6c 
la rend fort accefilblc pour fcs 
amis. Car eftans dans l'cmbou- 
cheure de ces trois grandes rivie- 
"tes „ clic en reçoit de grandes com- 
irsodités &: richelles : entre autres 
eftant Teftape des vins du Rlun,qui 
de la fediftribuent partout le pays 
des Eftats, Icfquels en retirent d'un 
Smpoft qu'ils prcnent la defius de 
grands deniers. De façon qu'elle 
fe peut dire de quelque traific que 
cefoitune des plus grandes, bel- 
les , riches, 6c marchandes villes de 
la Hollande : cftant embellie de 
canaux, belles maifons 6c belles 
rues , autant qu'aucune de ce pays 
Ja. Tour la conclullon de Dor- 
drecht, je diray qu^ellea ccft ad- 
vantage non feulement fur celles 
de fon pays , mais prefque fur tou- 
tes les célèbres villes du monde, 
<^u■*ellc n'a jaaiais eftc prifc de 
fofcc. 

H 4 Sur 
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iy6 Voyage 

Suruncchofc li antique, de la- 
quelle on ne peut f^avoir certaine- 
ment la vérité, on en voit autant 
d'opinions que de perfonnes qui 
enefcrivent. Car chacun ayant di- 
verles imaginations , on forge di- i 
verfcs opinions plus vrai-fcmbla- 
bles que véritables. Ce que nous 
trouvons eftre advenu en cefle 
Province de Zeelande, qui pour 
eftrc le pays fort plat , & compofe' 
de plufieurs ifles > faicles de 5 ou 4 
rivières qui s'adioignent à la mer 
par plufieursbras , ils fe font ima- 
ginés en voyant l'exemple de ccftc 
inondation de Tan 1421 , & tous 
jcs jours en ce pays la mer anti- 
ciper fur la terre , que la Zeelande 
avoir efté autrefois terre ferme, 
mais par fuccefllon de temps elle 
cftoit devenue plufieurs ifles, com- 
me nous la voyons : Ce qui n'cll: 
hors d'apparance , &: aufli efl afTeu- 
rc fermement d'aucuns Hifloricns. 
Mais foit qu'elle ait eftc terre fer- 
me ou autrement anciennement, 
je diray qu'elle cft compofce de 
17 ou 18 Ifles , qui ont chacune 
particulicicmcntun nom, mais gê- 
nera- 
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nernlcmcnt elles Te nomment tou- 
tes ZeeJande : qui a eu ce nom par 
le telmoignnge plus commun de 
tous les Hiftoiiens , à caule que 
Zecland (ignific en Flamend terre 
maritime : à la vérité' elle Teft bien; 
car ce pays la cft plus bas que la 
mer, & n'eft empefché d'en cftre 
tout couvert que par le moyen des 
digues & chauilecs qu'ils fbnt> 
comme (^j'ay défia did de laHoI- 
lande : ) & fi en tout ledit pays il 
n'y a aucune fource d'eau doucCjla- 
quelle fans les petites cifternes 
qu'ils font y feroit plus rare que le 
vin. Toutesfois la Zeelande qui 
cft fort petite, 6c qui par la mer 
reçoit tant d'incommodite's , par 
la mer aufTi reçoit beaucouD 
de commoaitt s. Car quelque fie- 
xile que foit la terre (horfinis en 
pafturages) elle eft fort peuplée, & 
riche : y ayant 8 villesclofes, afça- 
voir Middelbourg, Wlifl[ini;en > 
Ziriczee , Vere , Tollen , Arnc- 
mude , Romerfival, 5c Goefe, 6c 
102 villages , defquels aucuns font 
fortifies. Pour la finde la Zeclan- 
dc, je diray qu'elle eft fituce de fa- 

H j çou 



173 Voyage * 

^on qu'elle a la Hollande au Le- 
vant , Flandres au Couchant , Bra- 
bant au midy , & au Septentrion 
l*Angleterre. Maintenant jevicn- 
dray a particularikr les villes que 
j'ay veues. 

En toute la Zeelande je n'ay veu 
MtJM- que deux villes , aflavoir Midde]- 
^ ' bourg, qui en eft la capitale, affile | 
dans hfle de Walchere, ainfy nom- | 
mcepour fa fituation : car elle ell | 
prcfque au milieu de l'ille, & Mid- f 
delbourg en ïlamend veut dire | 
bourg du milieu. Elle s'eft depuis 
peu extrêmement enrichie , agran- 
die 6c fortifiée : à quoy Ton alficte 
luyfertfoTt. Car c'cft ou eft l'efta- 
pe des vins de ïrancc d*Efpaig- 
ne , qui de la fournirent tous les 
Pays bas , comme le lieu le plus 
commode. Outre cela c'eft l'abord 
de toutes les marchandifes qui 
viennent d'Angleterre. Et encor 
qu'elle ne foitau tout fur la mer > 
par canaux les plus grands vaif- 
féaux y vKcnnent : dcfquels le 
voycnt ordinairement dans la ville 
1 2 & 1 500 d'une veue. Bref je pui:? 
dire avec yerite' , que Middclbourg 
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cfl une des plus bciics ôc maichan- 
■dcs villes de toutes celles qui font 
çn la puiflance des Eftats. 
- (Il y a fort peu de temps que 
Wliffingen n'cftoit qu'un meichaiit >> 
village : ce qui fe voit dans lef " 
Chroniques de ce pays la : qui 
Jan 1400 ne lervoit que de pada- 
ge pour ceux qui alloient en Flan- 
dres. Mais quelque temps après il 
fuft fcimc de murailles par Adolfc 
■de Bourgoigne , & depuis s*eft: peu 
à peu accreu : particulièrement de- 
puis qii'il cft entré les mains des 
Eftats ; de façon que c'cft aujour- 
diiuy une des plus importantes 
places qu'ils aycnt. Car c'eft une 
des entrées de leur pays 5 laquelle 
Ja Reync d'Angleterre a voufu 
avoir pour feurcte de quelque ar- 
gent qu'elle leur aprcftc, avec la 
Krilk ÔcVere qui en font deux au- 
tres. Mais maintenant craignant 
que d'engagement elle vint a s'en 
rendre propriétaire ils luy payent 
en 7 ans l'argent qu'ils luy doil>- 
vent , au bout defqueîs elle s'eO; 
obligée de leur rendre ces 5 places» 
ou Icfdits Eftnts tiennent une par- 
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tie de leurs vailTcaiix de guerre, 
particulièrement en celle de Wlif- 
fîngcn, à caufe qu'elle cft voyfine 
de rEiclufc , ou les EAiaignols ont 
cjuelques galleres qui apportent 
beaucoup d'incommodités à la 
>^eclande , luy rompant une partie 
defontraffic, qui n*cil: pas Icule- 
ment fa richcffe mais mcfmes fa 
nourriture. Il cft temps de laiftcc 
J'Allcmaigne ôc la Flandre. J'en 

did ce que l 'en ay pcnfe nccef- 
faire pour le roulagcment de ma 
mémoire. Maintenant il faut paf- 
fer en Angleterre & en EfcolTe, 
ou je m'eftorceray d*en remarquer 
ce que j'en penferay digne. 

Puis que Tlfle d'Angleterre & 
d'EfcofTe s'eft remontrée faire la 
terminaifon de mon voyage, que 
fon ancien nom eft conforme à ce- 
Juy de la Bretaigne ( ma patrie ) 5c 
qu'outre cela elle contient aujour- 
d'huy deux Royaumes puiflants 

redoutables, fon mérite conjoint 
avec autres raifons prédises, me 
conuie à n'cftre non plus parefleux 
d^en faire la defcription , que des 
autres pays que j'ay vcu j mais 

mefme 
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mefinc il me fcmblc y elhc plus 
oblige. Il eft facile à confiderer 
que l'origine des habitans d'une 
iflc, eft plus aifcc à trouver que 
d'un païs en terre ferme ; pour ne 
pouvoir cftrefi toft defcouvcrte> 
par confequent plus nouvelle. 
Toutesfois cefte cy eft fort ancien^ 
ncmcnt habitée , pour eftrc fa pre- 
mière origine fort doutcufc , 
croyant que ia conjedurc en eft la 
plus grande authôritc qui s'ca 
puifTe alléguer. Plufieurs Hifto- 
ricns en ont efcrit j mais fi hors de 
vrai-femblancc que laiftant leurs 
fabuleufcs opinions ([comme n'c- 
Hant dignes d'eftre efcrites ) ie 
m'arrefteray à celle de Camde- 
nus homme très dode , qui a 
cfte fort curieux de rechercher 
l'antiquité de fon pays : lequel 
après avoir réfuté tous les autres 
Hiftoriens Anglois qui penfants 
honorer leur pays d'en faire de- 
fccndre les habitans des anciens 
Troyens , tient à beaucoup d'hon- 
neur de ce qu'ils font defcendus 
premièrement des Gaulois, puis 
des Cimbrcs , nations tant bclii- 

qucu- 
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qu^iifcs, Icfqucllcs ont mené des 
Colonies noi: feulement en leurs 
voifinngcs , mais jufqucs en Grè- 
ce , Thracc , & Afîe. Sort nom 
ancien félon les Latins , eft i/r/- 
i..mma , (ôc fclon les Grecs) ^Z- 
hton. Et n'y a nul Hiftoricn qui en 
cfcrive rien de remarquable juf- 
qucsau temps de Jules Cœfar : qui 
cinquante quatre ans devant la 
venue de iioArc Seigneur , après 
avoir fubjugucles Gaules, & pour- 
ce ne luy croyant plus rien impofïi- 
ble, pafl'a en ceflc ifle de Bietaignc 
avec 80 navires, pour porter deux 
légions , ôc 1 8 autres vailTeaux 
pour fa cavalerie. Pour le premier 
voyage , après les avoir vaincus en 
deux batailles, il les contraignit 
de promettre des oftagcs , & 
d'eftre tributaires de Tempire Ro- 
main: puis revint en Gaule. Mais 
eux ayant manqué à leurs promef- 
fes , il y retourna l'année fuivantc 
beaucoup plus fort. Car il y mena 
5 ieaions 2000 Chevaux ilir 800 
lîavircs : rencontre Coflibellinu"; 
chef de la meilleure partie de Tiflc 
qu'il dcfîît en bataille rangée, le 

con- 
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contraignit a ccfte foys de donner 
desoftagcs , & luy impofa un cer- 
tain tribut qu'il paycroit annuelle- 
inent. Ceftc conqueftc fuft telle- 
ment eftimée de Rome qu'il fuft 
ordonne une fupplication de 20 
jours. Voila la première defcou- 
verte que nous ayons de cefte ifle ; 
ou les Romains depuis la mort de 
Jules Cxlar jufques à Domitian 
curent divers fucces. Car la longue 
diftancc qui eft de Rome jufques 
la , ( jointe avec leur humeur ay- 
mant les changements les gran- 
des affaires, oiî la fantaide des Em- 
pereurs qui ont cftc ) nclcurper- 
mettoit d'y^^voyer que peu fou- 
vent , & encore? foiblement. Donc 
fous rEmpire de Domitian y fuft 
envoyé Julius Agricola, plein de 
mérites de bonheur : qui cftnnc 
palféen la Breraigne defHt en ba- 
taille Calcageslcurchef, & remit 
derechef tout le pays deffous le 
joug de fervitude , ^' fuft le pre- 
mier des Romains qui cognut que 
c'eftoitune ifle? en ayant faid le 
tour. Depuis en ayimt cftc rappel- 
le par le mefme Empereur, d'au- 

ucs 
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très y furent envoyés : Icfciucl*" 
JailTants la partie pJusfterilc (qui 
cfl aujouivi'huy i'Efcoflc) aux bar- 
bares , rcduifirent la plus fertile 
( afçayoir l'Angleterre) en Provin- 
ce j fàifantpour feparation d'icel- 
le un rampart «5c un folîe; 6c de- 
puis une forte muraille , laquelle 
traverfant d'une mer à l'autre, 
fcrvoit de perpétuelle deffcnce 
contre les barbares. Ce que la lon- 
gueur du temps n'a feulî bien ca- 
cher , qu'il ne fe voye encor des 
ruines de cefte muraille : ouvrage 
à Ja vérité digne des Romains 
feuls , Ôc non d'autres. La plus parc 
des Hiftoriens s'accordent que 
Conftantin Je grand eft né enccAe 
ifle ; lequel de fort petit lieu qu'il 
cftoit parvint au fouverain dcgrc 
de TEmpire: homme autant remar- 
quable qu'il eftpolTible: premic- 
lemcnt pour fes vertus : puis pour 
avoir eflé comme la crife en mal 
de l'Empire Romain, & en bien 
de celuy du Pape. Ce qui ne pou- 
voir eftre V un fans l'autre. Car en- 
cor que de fon règne il ait bien 
Kîaiiitcxiu l'Empire , il en a toute- 
fois 
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Jibis occafionnc la ruine , oftant l'a 
^?pertbnne de Rome , ^ fortifiant 
' ^ les frontières occidentales de cha- 
fteaux, à dclFaut d'hommes qu'il 
en oftoit , pour fc tranfporter à 
Çonftantinoplc avec fcs forces j ôc 
si«*lçftabliflant auparavant que partit 
'*^^'îî|y£vcrque de Rome en beaucoup 
4c terres qu'il luy donna. Parce 
' im moyen il ofta la crainte aux Occi- 
dentaux, qui depuis fa mort mi- 
rent ledit Empire ce que delTus dcf- 
fous. En ce temps donc qu'il fem- 
bioit que le Ciel la terre cuflcnt 
confpiré la ruine de ce grand Em- 
pire Romain, les Piclcsôc Efcof- 
fois (car ainfy eftoicnt appelles 
ceux qui demeuroient en la partie 
Septentrionale de Tifle ) encor 
qu'ils fuflent fcpares par ccfte for- 
te muraille des Bretons, ne biffè- 
rent de les affliger par divetfes 
courfcs qu'ils faifoient fur eux : 
fur tout quand ils virent quefoubs 
Theodofe , les Gaules commen- 
çoicnt défia ( par la venue des 
Erançois) à fe reffentir de ces chan- 
gemc'ns ; ils franchirent les bornes, 
abbatireat en plufieurs endroits 
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cefte muraille, faccngeant & rui- 
nant plus que jamais celle Pro- 
vince : laquelle voyant que ce fc-^ 
roit peine perdue que de requérir 
fecours des Romains , s'addref- 
ferentaux Savons & aux Anaiois . 
qui l'an 449 du temps de VoSiger- 
ne leur Roy, payèrent en Bretai-. 
gnc , 6c eurent pluiîeurs heureux 
fucces contre les PicVes ôc Elcof- 
fois. Icyla maxime de Machiavel 
ï\€ fc trouve mauvaife, qui tient 
qu'il n'y a rien fi dangereux que le 
fecours eflranger. Car s'ils veu- 
lent ils font le contraire de ce 
pourquoy vous les requerés . com- 
me firent après les Saxons Ôc An- 
glois, lefqucls après avoir trouve 
^goufté ce pays meilleur que le 
leur , s'accordèrent avec les Pidcs 
& EfcofroiSîÔc firent venir nouvel- 
les troupes de leur pays , foubs la 
conduite de Hengifte ôc Horfc, ôc 
chaflerent l'an 464 les Bretons, 
mettant tout à feu 6c à fang. Ce 
qui efpouvanta tellement ce peu- 
ple Breton, qu'ils rcfolurent d'al- 
ler pluftoft à laconqucfte d'un au- 
tre pays, que de gardci le leur con- 
tre 
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trc ces inhumaines créatures : tel- 
lement qu*ils paflcrent au pays 
Armorique, auquel ils donnèrent 
le nom de Bretaigne. Ainfy les 
Saxons & Anglois aptes avoir af- 
feurc leurconqucfte, ils le parti- 
rent en 7 Royaumes , 5c demeurè- 
rent quelque temps en ceft eftat. 
ï,nfîn Egdebcrtundes7 Roys fu- 
biugatous les autres, ou peu s'en 
fallut , donna le nom à tout fou 
Royaume de B:^eland, c'cft à dire 
Angleterre , ou tcrrcdes Anglois: 
à caufe que de ces deux nations 
quiavoient fubjuguéce pavs , les 
Anglois s'eftoient trouvés les plus 
vailTans. Comme toute monarchie 
a fon commencement , aufli a elle 
fa fin. Trois cens ôcfeize ans après 
laveniie des Saxons & Anglois en 
Angleterre ( ainfy la nommerons 
nous dorefen-avant ) les Danois 
Tindrent audit Royaume , & le 
moleftercnt fort Pefpace de 200 
ans. Enfin Tan 992 ils le fubjii- 
jTuerent , & luy impoferent un tri- 
but appelle Dangcla. Mais ccfte 
ufurpation ne dura long temps. 
Car Tan 1012, qui fuft 20 ans a- 

près 
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prcs leur fcrvitude , ne pouvant 
plus fupporter leur infolcnce , ils 
lecouèrent le joug à la façon des 
Vcfprcs Siciliennes, les malîacri'.ns 
tous une nuid. Ce queSueno Roy 
de Danncmarc ayant entendu , il 
*'en vint en per Tonne avec une ^rol- 
ie armée en Angleterre, euchadc 
Je Roy Ethelrcde , &L lubjugn le 
Royaume , ôc le lailla à ion Rh Ca- 
nule, que ny luy ny Tes deux en- 
fans après luy n'eurent jamais pai- 
fîble : 6c après la mort de tous trois 
Je Royaume retourna aux Anglois, 
alFavoir à Edouard furnommc le 
confelTeurfilsd'Ethelrede. Or ccft 
Edouard eflantcn exil en Norman- 
die du temps que les Danois reir. 
noient, promit à Guillaume fiîs 
badard du Duc de Normandie) 
qu*en cas qu'il mouruft fans enfans 
( ce qu'il fit) il le faifoit fon héri- 
tier : de plus Haralde filsdcBau- 
doin Comte de Flandres , grand 
niaiftre de la mai fon du Roy, eftant 
prifonnier en Normandie il pro- 
mit aufli à Guillaume de luyayder 
à le remettre en pofTeflion du 
Royaume ; mais Edouard ellant 

more 
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lort il sVn empara pour luy. Voi- 
la les raifons qif avoit le fils ba- 
Iftard du Duc de Normandie liir 
IrAnglcterre. Sur le point qu'il fc 
prcparoitpour ccfte guerre, Tofto 
tiere de Haralde , pour la haine 
qu'il luy portoit fc délibère de luy 
faire la guerre : & pour ccft effcd 
il s'cfloit allie du Roy 4^ Norvc- 
gue , lefquels furent tous deu>c 
tues en bataille par Haralde au pays 
de Northumbelland. Ccftc vidoi- 
tc luy enfla fort le coeur , & luy ap- 
porta une grande joyc; mais tore 
courte. Car sortant en nicliiic 
temps Guillaume embarque à 
Saind Valéry avec toute ion ai- 
ijiice , mit pied à terre àPencfaii 
3U comte de Suifex , ou cflant arri- 
ve il mit le feu à fes vaifleaux, pour 
monftrer à les foldats qu'il n'y 
avoit nul moyen de fe fauver qu'en 
vainquant. De la il s'alla campera 
Haftings ouHaralde le vint rencon- 
trer, h Ion dommage: car il fut 
tuc&defTaicI: en celte bataille, 9 
jours feulement après celle qu'il 
aroitgaignée contre fon frère, & 
k Roy de Norveguc. Avec c^Ùc 

feule 
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Iciile bataillc,Giiillaumc(& poiircé • 
furnomméJeConqucrant)^'aflcura 
de toute l'Angleterre : laquelle 
depuis quoy qu'elle ait eu dettes 

grandcs&trcs cruelles guerres civi- 
les, n'a point change' de fucceflcur : k 
& la Reync qui pour le jourd'huy ^ 
tiêt leRoyaume eft la vingt deuxie- *■ 
me qui a.ye régné depuis Guil- 
laume did le Conquérant. Qunnt 
à la forme de toute ccfte belle (5c 
grande Ifle , renommée entre tou- 
tes celles de l'Océan , elleeftprcf- 
que triangulaire j approchant un ( 
<ies Tes angles lî près de la France, 
qu'il n'y a que 7 lieues de traide. 
AnHi dans icelle il y a trois fortes 
de langage , afcavoir l'ancien 
Breton , l'Anglois & l'Irlandois. 
Pour la fin je diray que cette partie 
que nous nommons Angleterre, 
Ôc que ;e viens de defcrire , eft fort 
fertile , fort peuplée, & fort riche. 
Je parleray en fon lieu de l'autre 
partie, qui eft le Royaume d'Ef- 
coffe. Pour cefte heure jedefcriray 
particulièrement les villes que j ay 
veucs en ce Royaume , cftant fuc- 
cinclcmcnt ce que je puis dire du 

genc* 
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''ilhçcncral Angleterre. Car qui 
voudroit cftre plus long, (outre 
ce que cela furpafl'eroit mon def- 
Çcm ôc mi capacité ) ce Itroit au 
ft'lliicude la dcfcription d'un voyage 
f ■ cfcrire une Hiftoirc. 

Partant de WîilTmgen ou je 
m'embarquay pour paflcr en An- 
gleterre, je me rcfolus d'abor^ 
Jcr à Margat qui eft à l'embou- 
thcure de la Thamife livicre qui 
pafle à Londres. Mais, comme je 
croy, n'ayant déclare mon inten- 
tion aux vents , ils ne me furent 
favorables pour ce dcifein. Car 
après qu'ils nous curent tenus va- 
gabonds fur la mer 4 )oaïS & 5 
nuids par une tcmpcftc , nous fnC- 
mes contraints de rompre noftrc 
dclTcin & d'aborder à un port 

t!K, j nommé Harewigck , de fort difïi- H.'>*^- 
kl cilc accès & fort peu cognu de nos ^"J-''^- 
mariniers. En fin par la grâce de 
Dieu nous y arrivafmes , non fans 
danger. Le bénéfice que je rcceus 
de ce lieu , pour nous avoir re- 
cueillis en fi grand danger, mérite 
bien , encor que ce ne loit une vil- 
le ) que je la mette de ce rang la , en 

prc- 
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nant Ja peine dVii cfcrirc ce que 
i*cii ai peu apprendre. Jediray 
donc que Harewigck cfl: un bourg 
aHîs au comte d'Elfex , fur Je bord 
de la mer, à rcmbouchcure de 
la rivière Stoure , fort renommée 
entre les Hiftoires pour Ja bataille 
c)ui s'y donna entre Jcs Danois de 
AngloisJ'an 8S4. Son nom mou- 
^Irc aufli Ja bonté du port : car en 
Jançnîîe Saxon Harevvick fî^nifie 
port alleuré ou lieu d'une armée 
navale. Toutefois encor que le 
port fbit alleuré , Tcntrée en eft 
lorr difficile & dangereufe, àcaufe 
des bancs de fable qui font tout au- 
tour , augmentés continuellement 
par le regorgement des deux riviè- 
res, afçavoir Stoure <3c Ozzel qui 
entrent dans la mer. Quant à ia 
beauté du lieu , il n'y a rien de re- 
marquable qui nfy doive faire ar- 
rêter davantage. 

Paffant outre je vins àlpfchwigk, 
ville fituée au comté de SufFoick 
(car il faut entendre icy que l'An- 
gletcrre eft divifée maintenant en 
comtes, comme la France Tefl en 
Pioviiiccs) laquelle cfloit ancien- 
nement 
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ftcmcnt nommcc Gippcwick du 
fleuve Gippiniis qui y pallc : mais 
depuis le nom cft corrompu. Elle 
cft grande, bien peuplée, malba- 
'lie & ornée d'allés belles Eglifes. 
rncor qu'elle foit ancienne , fou 
lom ne fe trouve aux Hiftoircs de- 
/ant la venue des Danois, Icfqucls 
l'an 991 la faccagercnt fort mife- 
tablcment par deux fois en neuf 
nns. Depuis les Normands y bâ- 
tirent un chaftcau , duquel il ne 
fc voit aucune apparance. Cam- 
denus croit qu'il fut ruiné par corn- 
paignic avec celuy de Valcton, 
nonloingde la, pat le Roy Henry 
VII 5 parce qu'il fervoit de refuge 
aux fcditieux qui avec fon lîls luy 
faifoient la guerre. Entre Ipfch- 
wigk &: Londres je palTay encor pai* 
la ville de Glochefter que les Ro- 
mains appelloicnt Colonia , 6c les 
anciens Bretons Corcolim. Son, 
nom a eftc pris de la rivière de 
Colme qui y pafTe. Elle cft fort an- 
cienne , & a efté en quelque renom 
du temps des Romains. Au milieu 
de la ville le voit un fort Beau cha- 
(Icau } qui fuft bafti par Edoiiard 

1 fils 
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fîls d'Alfrede. Les citoyens ticiû 
ncntqiic Hclcnc femme de Julica 
^ merc du grand Conftantin cftoit 
iffue de la , ôc qu'en mémoire de la; 
Saindc Croix trouvée par icellc> 
ih portent encor aujourd'huy dans: 
leurs armes une Croix entre quatre 
Couronnes. Cefte ville eft aflife fur 
un coftau qui n'eft pas mal agréa- 
ble. Elle elt auiïî bien peuplée ôc 
ornce de 15 Eglifes. Mais c'eft 
trop s'amufer lans venir à Lon- 
dres , ville capitale d'Angleterre, 
comparable avec les plus grandes, 
les plus riches , & les plus peuplées 
de la Chieftienté. C'eft pourquoy 
Jai fiant la tous ces petits villages au 
prix d*clle, je vicndray à la de- 
-Icription. 

Ileft tout certain que celuy qui 
confiderera Tafliette de la ville de 
LtrJi-a. Londres , ne peut qu'il ne la trou- 
ve extrêmement belle. Car elle cil 
baftieen fort bon pays > tout au 
loiiîj de la rivière de la Tamife, qui 
cft fort grande & belle , à 45 ou 50 
milles de la mer: de quoy toute- 
fois elle reçoit la mefmc commo- 
dité que n clic cftoit alîife fur le 

bord. 
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bord. Car les vaiflcaux de cinq à 
<Soo tonneaux viennent jufques à 
la ville: de fa^on qu'il ne fe peut 
choifir en Angleterre un lieu fi 
propre que cciluy-la , tant pour 
Ja beauté & bonté du pays 
que pour la commodité' du traf- 
ftcq. AufTi il y a fi long temps que 
ce lieu a eftc choily & habite , que 
fon commencement nous cft in- 
cognu. Ce qui nous doit comme 
afleurerdefon antiquité, joint le 
tefmoignage de Ammian Marcel- 
lin , qui de fon temps , il y a en- 
viron 1 200 ans, luy donna ces deux 
cpithetcs d'ancienne & marchan- 
de. Qii^nt à fon nom il he nous 
appert aucunement qu'il ait chan- 
oé : feulement félon la diverfitc 
Ses nations de ceux qui l'ont poflc- 
dce , quelque lettre s'y adiouftoit , 
ou félon la langue la pronuncia- 
tioneftoit un peu changée : ce qui 
ne vaut la peine d'eftre cfcrit. Les 
Hiftoriens d'Angleterre afferment 
qu'elle fuft clofe de murailles par 
Conftantin, àlarequefte de (a mè- 
re. Encore que ce pays ait change 
fouyent dépeuples, toutcsfoisles 

I 2 Yil- 
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\illes ne s'en font pas beaucoup 
rcfTcnties, Car il n'y ^ dans tout le 
Royaume gueres de places fortes. 
C'cft pourquoy toutes les guerres 
qui y font fe terminent en peu de 
temps, Ôc par bataille. Cela ell 
caufe en partie de la richefle des 
villes , Ôz particulièrement de cefte 
cy : laquelle s'eft Sauvée par ce 
mcyend'cftre laccagce, bruflce ôc 
rafcc , 5: de tant d'autres muta-* 
tions eue fouffrent ordinairement 
celles qui refTentent telles affli- 
gions lurvcnantes des ficges. 
N'cftantdonc advenu en cefte vil- 
le de Londres aucun changement 
digne d'eftre elcrit , je m'amuferay 
à y remarquer ce que jecroirayle 
mériter. Tremicrcment elle eft ba- 
ilie fur le long de cefte rivière de 
la Tamifc : & cftant fort longue ôc 
fort cftroide , fa forme cft comme 
d'un arc, de qui la rivière faiftla 
corde. Aux daix bouts fouloient 
cftre deux chafteaux ; l'un fuft 
brullc du temps de Guillaume; 
Pautrequi refte , bafti à l'antique, 
fe nomme la tour de Londres , fc 
fcrt j»iaintciiam d'un AifcnaL La 
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ville cft aufn ornée de quantité de 
beaux édifices : entre autres la 
bourfeou change Royal cft fort fu- 
perbe: laquelle fuft ballie par le«i 
marchands l'an 1567. De plus il y 
a 120 Eglifcs : entre leiquellcs 
celle qui eil dcdiee à SainclPaul> 
6: qui efl la Métropolitaine ? cfb 
un auiîi çrand & luoerbc édifice 
qu'on voye guère de ceftc nature. 
Elle fut premièrement baftie par 
Egelbcrt Roy de Kent (quin'cll: 
maintenant qu'une comte) ôc de- 
puis en l'an 1086 elle fuft fort em- 
Dcllie. Sa longueur eft de 690 
piedô , fa largeur de 1 50 ,,5cla hau- 
teur du clocher eft eflevée de terre 
de 270, outre la pointe qui y eftoit 
autresfois, encore cflcvée de 27-î- : 
mais ayant cfté abbattue par la 
foudre deux foys , Tune l'an 1087, 
l'autre Tan 1561 , l'on s'cft lalfé 
enfin de la refaire. Aufïila rue de 
Chipfc cft un des ornemensdela 
ville. Car elle cft ailes longue , ôc 
d'un cofté ne font que boutiques 
d'orfcures > qui mettans tout le 
long du jour en parade tout ce 
qu'ils ont de beau ôc de riche, con- 

1 5 tentent 
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tentent non feulement la veiicdcs 
palTans > mais auffi tefmoignent en 
ce qu'ils peuvent la richefle deLon- 
dres.De plus IcPalais ou demcurët 
aujourd'huy les Roys d'Angleterre 
le nomme Wcftmunfter , c'cft à di- 
re le monaftere du couchant. Il e- 
ftoit à mille pas de la villermais de- 
puis leur demeure en ce lieu , ceftc 
cfpacc a eftc remplie de maifons» 
ainfî a eftc fait contigu à la vil- 
le : lequel n'eft pas grand chofe. Il 
n'y a que TEglifc qui foit remar- 
quable , pour les fepulturcs des 
Roys 6c des plus grands Seigneurs 
du Royaume qui y font. Ellefuft 
commence'e par Eçbert Roy des 
Saxons , ruincepar les Danois, re- 
faire par Edouard le confcfTeur: 
mais en fin parfaiftc en Teftat 
qu'elle fe voit par Henry 1 1 1 > dans 
l'efpace de 50 ans, & achevée l'an 
1220. Pour la fin je remarquera^ 
le Pont , qui eft une très belle œu- 
vre , non tant pour le baftiment 
qui eft delTus, comme pour eftrc 
faift en lieu fi profond que les 
navires de 5 ou (5oo tonneaux le 
Tiennent baifu > s'y haulfant ôc 

balifant 
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baiflantdciix foys le jour la marcc 
de plus de 6 pieds. Il y a 19 arches , 
^cyTonthafties d'afles belle? mai- 
fons delTus. Ce fuft du temps du 
Roy Jean qu'il fuft faid. Voila ce 
que je vois de plus di<>ne d'cftic 
remarque' de la ville de Londres j 
qui efl d'autant trouvée plus belle 
en Ton pays, qu'il ny en a aucune en 
iceluy qui en approche en aucune 
de Tes parties. 

Si j'euflc voulu avoir lamcfme 
curiofite' en ccfteiflc , comme i*ay 
eu au refte de mon voyage , qui 
e(loicd*aîler voir , autant qu'il m'a 
efte' poiïîble , particulièrement les 
villes dudit pays, ma pcme eull 
palTc mon contentement , & j'cufl'e 
fuivi au lieu d'une loiiable curio- 
fite une pednntefque recherche. 
AufTî n'cufle-je jamais eftc en 
Angleterre ôc EfcolTe pour ce fub- 
je£t, fi un plus digne ne m'y euft 
mené. La veuc de deux cours de 
ceftc ifle en a eftcToccafion : ou 
Ton ne peut aller, fans voir tant 
au gouvernement qu'aux mœurs 
particulières de chacune , des cho- 
fcs divcrfcs des noftres , ou vertu- 

1 4 culcs 
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cufcîî afin de les imiter , ou vlcieu- 
fcs afin des les fuir. Car autant de 
fois que vous changes de pays , au- 
tant trouves vous de diyerles hu- 
meurs , 6c par confequent diverfes 
lortes de gouverncmens tant en gê- 
nerai qu'en particulier : pouryeu- 
quc vous diftinguics Textericur 
d'avec l'intérieur du gênerai. Car 
(i vous ne regardes qu'au dehors > 
toutes Monarchies ne font gouver- 
nées que par un homme , toutes 
Republiques par plufieurs. Mais 
fivous regardés au dedans, je dis 
qu'il y a une diflemblance très 
grande du gouvernement de cha- 
que Royaume ou Republique de 
la Chreftienté : ( car de plus loing 
je n'en puis point parler que par 
la foy des livres : ) 6c tel fera 
dofteurpalTepour les affaires du 
gouvernement d'Efpaigne , qui ne 
leroit qu'un afne du commence- 
ment venant en Prance : & ainfy 
en eft il des autres Royaumes. 
Tout de mefme le plus fçavnntôc 
Je plus habile de la Republique 
Vénitienne fc trouveroit fort em- 
pefcbc ôc fort ignorant à gouver- 
^ ' ncr 



Early European Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag 

235 F 18 



DE M*^ DE ROH-AÎT. lOl 



ner celle du Pays bas. C'cft ce qiri 
doitcftrc plus le but de ceux qui 
cntreprencnt des voyages , que de 
confidercr les aunes choies. Mais 
j^uifquc pour aller en Elcofle il m'a 
fallu tLayerlcr toute TAngletcrre > 
'}c ne puis oublier de dire un mot 
des villes que j*ay vcu fur mou che- 
min. 

La première fuft Huntington, H.w- 
villc capitale d*une comté demef- i^'fgi^"^^ 
me nom, qui cft fituéccnun fort 
bon pays, ôc fort plaifant pour la 
chaflc, comme mefme le tefmoigne 
Je nom. Car Huntinoton lignifie 
montaignc de chalîeuts. La riviè- 
re Ufe palTc au travers ^ 3c cû alTcs 
bien baftie. 

De la faifant chemin je vins à 
Stanford , ville qui cft dans la com- Su^i^ 
té de Lincoîne, & fuft commen- Z^''^» 
ccedebaftir, un peu après que les 
riâ:es & EfcolTois eftants entres 
en Angleterre , exerçoient leurs 
furies, bruflant & ruinant tout le 
pays jufques à Gaufemar, ou eft 
maintenant Bricafterton > des rui- 
jies duquel lieu s'cft baftie à une 
iiciie de ]àStanford,villv"'f^':^s pLû- 

1 5 ^'•^-"■> 
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fantc, ôc afTife en trcs-bon pays. 
Comme j'ay trouve en beaucoup 
d^autres villes des antiquités di- 
gnes d'eftre remarquées > je trouve 
en ceftc cy la nouveauté d*unc 
maifon qui ne fe doit oublier. C'eft 
celle de celuy qui depuis la mort 
du Comte d'ElTex, abicn fuccedé 
non à fa vertu mais à gouverner 
l'Angleterre : lequel à la vérité ell 
de race , fi non ancienne, pour le 
moins des grands faigneurs , car 
le perc de ion grand perc eftoit 
boucher dudit lieu. 

Continuant mon chemin tou- 
jours vers l'EfcofTe , je vins de 
Torch^ Stanford à Yorck, féconde ville de 
toute TAngleterrc , & première 
maintenant de toute la Comté de 
Northumbelland , affife d'un cofté 
& d'autre de la rivière d'Urus , 
( au jourd' huy Oufe , ) fort ancien- 
ne , comme le tefmoignent des 
infcriptions qui s'y font trouvées, 
qui difent qu'elle eftoit Colonie 
des Romains A' l'appelloientEbo- 
racum, & Ptolomce Brigantium. 
Ellefuft affcsflcurifTante du temps 
de l'empire Romain. Mais com- 
me 
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tîic l'Angleterre commença à s'en 
fouftraire , elle fuft fi affligée & 
mife bas par les Pides & Efcoflbis, 
que quand Paulinus y enfeignoit 
Ja Religion Chreftienne , il n'y 
reftoit pas un lieu propre pour y 
baptifer le Roy Edouin , lequel la 
commença à remettre , &y édifier 
une Eglife Pan 627. Depuis s'c- 
flant remife peu à peu , elle devint 
Archevefchc & priniatie de douze 
Evcfchcs en Angleterre, & de tou- 
tes celles d'Efcolfc. Toutesfoys il 
y a plus de 500 ans que les Elcof- 
fois fc font émancipés de ce droit. 
Quant au chafteau , qui eft ou la 
rivière de Eofle fe rencontre avec 
celle d'Oufe y il fuft bafti par Guil- 
laume le conquérant. Bref c'eft 
une grande ville 5c bien baftieôc 
y a un beau pont de pierre. 

Ayant dit d'Vorck ce que j'en 
ay peu remarquer, je viendray à 
Durefme , qui eft alTife fur une ^^ref- 
colline ronde ; prefquc environ- 
née de la rivière Vearre. Elle fuft 
commencée de baftir Tan 905 , du 
temps que les Danois tenoicnt 
l'Angleterre , & fervit de retrai£tc 

I 6 à quel- 
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à quelques uns qui ne vouloient 
obeïr à Guillaume le Baflard , qui 
en fin la prit. Au bout de lavill< 
il y a une des belles Egliles de tout 
le pays, & au milieu un chafteau , 
( affiettcs prises h la vérité fort mal 
judicieufemcnt. ) Près de ce lieu fe 
donna une fort mémorable bataille 
entre les Anglois & Efcoflbrs l'aa 
1 546,cependant qu*Edoiiard aflie- 
geoit Calvix , ou les EfcoiVois fu- 
ient deffaidSîlcur Roy pris, & une 
jTicilleurc partie des plus grands 
fcigneurs du Royaume tués. Ce 
qui contraignit lefdits EfcofTois , 
afin d'avoir leur Roy , de quitter 
beaucoup de pays Ôc de bonnes 
places aux Anglois. 

De Burefme nous paffames à 
Sfiifca- Ncufcaflel, fort jolie villeaflifcà 
Ji<!. ttois ou quatre liciics de la mer, 
iur une petite rivière , d*ou tout le 
charbon de terre que nous avons en 
Erancc fe tranfporte : & cVft le 
plus grand traffiq de cefte ville: 
ou jene m*arrcftay point, afin de 
^-enir à Barwich j qui cft au jour- 
huy la ville fronticie de l'An- 
o'f terre contre rEfcofloisj a(îîfc 

k 
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ic long, mais au delà de Ja rivière 
de Tuede , laquelle fcpare les deux 
Royaumes , ôc a toujours cfte aux 
Efcoflois jufques à Tan 1 171 , que 
Guillaume Roy d'Efcofle la donna 
€n gagea Henry fécond , pourfe 
lacheter de prilon , à condition 
que s'il ne payoit la rançon conve- 
nue dans un terme prcfix , Barwick 
dcmcureroit perpétuellement aux: 
Anglois. Mais la rançon ayant efté 
payée ôc la ville rendue, elle fud 
depuis prife Ôc reprifc par douze 
foys. Finalement elle demeura à 
Edoiiard j qui la rendit meilleure. 
Mais cefte rc^-^c d*aprefent Ta 
faide fort bien fortiHcr a la moder- 
ne, y tient une forte garnifon. 
C*cft ce qui y eft de plus remarqua- 
ble. Car le dedans de la ville eft 
fort mal bafty , 6c Ci n*efl: nullement 
marchande. Voila ce qu'un voyage 
de 8 jours, précipité & en pofte, 
m'a permis de pouvoir remarquée 
fur ce chemin. C'eft ce qui me 
contraint aufll à en faire ladcfcrip- 
tion en poftc. 

Si l'aftcâiion qu*on porte natu- 
rellement à un rays , joint avec les 
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obligations qu*on en reçoit) noti 
d'un particulier mais de tout le 
gênerai, doit induire ma plume à 
Ëfcop. en efcrirc du bien, VBfcoffe furpadc 
jion feulement tous les autres pays 
que j'ay veus , mais mefme me 
convie de refgalcr en ceft en- 
droit à ma nation. Si en tout le 
xefte de mon voyage , qui eft pref- 
que toute la Chrétienté ( j'en 
fcpare la France ) j'ay manqué de 
fubicd de parlerdes Princes vérita- 
blement & bien tout enfemble, 
( qui a efté Toccafion de m'en faire 
taire jufques à cefte heure ) & que 
cefteifle de Bretaigne, non toute 
rifle mais la plus petite & fterile 
partie s'en trouve plus fertile 
qu'aucune autre nation , & m'en 
fourniffe au lieu d'un , deux: 
fubie£ls , non deux fubiets mais 
deux miroirs de vertu , dcfquels 
tout le monde chacun félon fou 
fexe doivent prendre exemple , 
mérite elle pas d'eftre honoré? 
Je n'en parle point par une pafîîon 
particulière , ni pour les hon- 
neurs & courtoifies que j'en ay 
rcccusj plus grands que je ne me- 

xitois > 



\ ■ 




Early European Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag 

235 F 18 




t!» 

mi 



-DE M"* DE ROHAIT. lOJ 

lîtois , mais pource que la vcrirc 
parle d'elle mcfme. Car ou voye's 
vous aujourd'huy des Princes , les- 
cjuels pour la plus part n'accom- 
'^fM inodcnt la juftice , les loys du 
'"W Royaume 5 & par confequent leur 
confciençe à leur utilité', & qui n'a- 
bondent en vices par deflTus leurs 
fubici^ls , autant qu'ils devroient 
cftre vertueux par deffus eux ? (car 
le Prince eft l'exemple de Ton peu- 
ple. ) Certes (î nous confiderons 
particulièrement la façon de vivre 
publique ôc particulière du Roy 
d'EfcoiTc 5 fes moeurs, Tes actions , 
r excellence de fonefprit, fonfça- 
voir & fon cloqucnce,nous le Juge- 
rons digne de gouverner fon Roy- 
aume & beaucoup d'avantage. Auf^ 
fif emblc il que Dieu l'aye envoyé 
tn un temps fort remarquable, 
ayant accouftumc ordinaiicmet de 
donner de grands pcrfonnages à un 
pays, quand il veut changer d'une 
main en un autre unEftat, ou le 
tuiner ou le relever. Or mainte- 
nant nous fommes fur la crife de 
celuy d'Angleterre : & ce qui me 
faid juger que c'cft pluftoft le Roy 

d'EfcQf- 
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d*£llofic que nul autre qui doit 
cftre exécuteur de ce que Dieu 
veut faire en iceluy, c'eflfonboi 
droit , fes rares vertus , & la com- 
modité qu'il a comme eftantdans 
l'ifle, de s'en approprier. Et que 
ce n'eft pas pour ruiner ledit Roy- 
aume, (car pour cefl efFed Dieu 
ie fcrviroit au lieu d'un reftaura- 
tcur de Ton Egliie , d'un fléau.) Ce 
n'cft point non plus pour le rele- 
ver: car une choie qui n'eft point 
tombée n'a point befoinde relève- 
ment. Ce fera donc pour le chan- 
ger Se le remettre en une main> 
(Dieu Yueille que j'en fois Prophè- 
te ) qui reduife toute cefte belle 
ifle de la grande Bretaigne ( chofe 
cncor jamais advenue ) Sous un 
mefme Dieu -> une mefme foy 5 une 
mefme loy , un mefme Roy. Mais 
que fais je ? je m'efloignc de mon 
premier dcflein , pour m'cflcver 
a un il haut que ma capacité ne me 
permet de le comprendre, encore 
moins de l'cfclaircir : toutefoLs 
i'aymc mieux une cheute honora- 
ble, qu'une poltronne crainte de 
monter, 

Poux 
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Pour venir donc à lajouangci^c 
àladcfcription de la féconde par- 
tie de rifle de Brctaigne ou Al- 
bion, je diray qu'elle cft un peu 
moindre, plus ftcrile , 6c plus mon- 
taigncufe que Tautrc partie, qui 
'!"''*^' cft TAngletcrrc : mais qu'elle a 
ccft advanrage delTus elle , que de- 
puis fa première habitation elle n'a 
jamais efté côquife d'aucune autre 
nation : auquel commencement el- 
Jc fuft peupîce de deux ditfcrcntes 
nations, les Piclcs & Efcoflois : les 
premiers venus de T Allemaigne, & 
les autres venus de Hibernic ou Ir- 
lande. Mais Buchanan recherche 
l'origine de ceftc dernière de plus 
loin. Car il dit qu'ils font defcen- 
dus d'une nation Septentrionale, 
laquelle ayant occupe une partie 
d'Efpaignc appcllec Galice , y de- 
meura long temps. Depuis croif- 
fant en nombre 5c courage , paifa la 
mer & s'habitua en Irlande • de la 
s'en vint en la partie Occidentale 
de ce pays , fous la conduite de 
leur premier Roy Fergufe, qui fuft 
environ Tan qu'Alexandre prit 
Babiloue, 550 ans avant la na- 
tivité 
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tivité de noftrc Seigneur. Voila ce 
que j'ay peu trouver de l'origine 
d'Efcouc. Or ces deux peuples fur- 
nommc's Pi des & EfcofTois firent 
alliance cnfemblc , 6c continue-, 
rent long temps en ceft eftat faiJ 
fants la guerre aux Romains , puij 
aux Saxons qui avoient occupé 
l'Angleterre. Mais comme il nf 
a rien de ftable en ce monde, 1 
mauvais mefnage des uns , & Tam- 
bition des autres , à la longue 
changea leur amitié en inimitié , 
leur paix en guerre : tellement qu 
les plus forts & les plus heureux 
fubjuguerent les plus foibles ou 
mal -heureux : lelqucls enfin fc 
trouvèrent eftre les Pidcs. Car ils 
furent conquis parles EfcofTois, 
qui ont efté depuis ce temps la 
gouverne's foubs un feul Roy , fans 
qu'il Y ait eu aucun changement de 
gouvernement. De façon que ce 
Royaume eft fi ancien , qu*ils le 
trouvent Teftrc plus queceluyde 
Trance de plus de 500 ans. En ce 
Royaume il y a deux fortes de lan- 
gues , TAnglois &: Irlandois , mef- 
mc feparcs par le mont Grampius 7 

qui 
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qui cft la mcfme fcparation des 
lanciensriclcs&EfcolTois. Ce qui 
faid croire à plufieurs qu'ils ont 
encore tenu leurs anciens langages, 
& n'eft pas hors d'apparance. Tou- 
tesfois mon opinion eft , qu'après 
que les Efcoiïbis curent extermi- 
né les Pides , tout le Royaume 
parloit Irlandois j mais que de- 
puis ceux qui eftoient voifins 
d'Angleterre , mefme y ayant eu 
plufîeurs alliances entre les Roys 
d'Angleterre & d'EfcofTe , ont 
quitte l'ancien Irlandois pour 
prendre l'Anglois , comme plus 
beau 6c plus doux. Quant aux fin- 
gularitcs dudit pays , outre que 
c'eft une recherche plus curieufe 
qu'utile, je n'en ay vcu aucune, 
tant pour mon peu de demeure là , 
que pour l'avoir employé' à autre 
choie. C'eft ce qui m'empefchc 
d'en parler. Il eft temps que je 
quitte ceftc dcfcription générale? 
par ce que je vois la particulière 
qui m'appelle. 

A la vérité je ne puis prendre Id 
peine ni la curiofité à la dcfcri- 
ption particulière des villes que 

j'ay 
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) c.y yen cnEltolîc, (qui font ca 
petit nombre) que j'ay peu avoir à 
celles d'Italie ou des pays bas : par 
ce qu'il ne s*y voit ni de fuperbcs 
édifices , ni d'antiquite's remar- 
quables, ni chofes dignes d'cftrc 
cfcritcs : 6c mefmc les origine^ 
d'iccllcs en font efcritcs fi diver- 
lement par leurs auteurs , que l'on 
n'en fcauroit faire fon profit : de 
façon que ce que j'en diray fera 
plul^oft pour ne me monftrer in- 
grat aux lieux ou j'ay faift fi bonne 
chcre , ôc pour me donner une fou- 
venance de la courtoific que j'ay 
icceuc des eftrangers, ou pour le 
moins en tircray-jc ce profit, que 
ceux qui n*ont point voyagé ne 
f^auroient faire , qui eft le dcfir qui J 
m'efl demeure de m'en revanchcr , 
non fi:ulement de ceux que j'ay 
cognus, ôc de qui j'ay receu mille 
faveurs, mais en gênerai de toute 
forte d'eflran^ers. Car comme il 
n'y a rien de li vilain ni de fi pu- 
nillablc que la mefcognoiflancc 
des bien faids, honneurs & faveurs 
qu'on receu , aufli n'y a il rien 
qu'une gcncrçufe amc doive gar- 
der 
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crfi impatiemment que telles o- 
Jigations, fans s*en revancher au 
oublc 5 ni qui en doive non feule- 
ment rechercher les occafions,mai$ 
es faire naifkre. 

Or pour venir à la ville d'Edim- 
burg , cjui cil la capitale ville 
d'Elcofl'c , & demeure ordinaire 
du Roy, ôc la première que j'ay 
eu de ce pays, je diiay qu'elle eft 
îtuce fur la rivière Forthe , à une 
tite dcmy lieue de la mer, baflic 
entre deux montaignes: fur Tune 
dcfquclles &: du coftc d'Occident 
y a un fort chafteau , furnommc 
Les Pucelles, Ci inacceflible de tou- La Tth 
: îL'ôl tes parts , que fon aiïiettc naturelle 
.2nî|le rend plus imprenable que tout 
l'artifice des fortifications moder- 
nes ( lefqueiies n'y font aufli nul- 
lement obfcrvces ) ne f^auroit fai- 
re. Quant à la grandeur de ladite 
ville, clic peut avoir de long mille 
pas , & quatre ou cinq cents de lar- 
ge : ou il ny a rien de beau que la 
grande rue , qui va d'un bout de 
ladite ville à l'autre ? & qui cft ou- 
tre ccfte grande longueur fort lar- 
ge foit droite. Tour les édifices 

ils 
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ils ne font pas fort fomptucuJCTr 
Car prcfquc routes les maifonsnc 
font faites que de bois. Mais en 
recompencc elles font fi pleines ^^ 
que je crois qu'il ne fc peut voiti, 
\illc fi peuplée pour fa grandeur!; 
que ccflecy.Elleeft beaucoup pluSj' 
marchande qu'aucune autre dcfeo 
tout le Royaume. Aufiî feroit cc|( 
contre toute raifon fi elle ne Te-" 
ûoit. Car premièrement elle eft 
affife au meilleur païs d'Efcofle, 
comme le tefmoignentmefme plus 
de cent maifons des gentilhom- jt; 
mes, qui fe voyent deux lieiiesàî 
la ronde feulement : puis c'eft Ic^: 
plus ordinaire fejour de toute laj; 
cour. La dernière 5c meilleure rai- ^ 
fon , c'eft qu'un des meilleurs ' 
ports de toute TEfcollc n'eft qu'à 
une petite dcmy lieiic d'elle, qui 
fe nomme avec le boura quiy eil 
Vu. Lits , ou comme nous difons vul- 
gairement petit lidroupourcon- - 
clufion je veux y remarquer le me- • 
morablc fiegc qu'y fouftindrcnt 
les ïran(^ois , qui fuft fort hono- 
rable pour noftre nation, & fort 
profitable pour l'Efcolfoifc, pour 

ce ; 
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ce qu'ils arrcfterent non feulement 
la furie des Angloîs devant ceftc 
mcfchante place ( avec autant d*o- 
piniaftrcté & de courage qu'il fc 
pourroit faire ) mais auilî fauve- 
rent tout le Royaume. Ce qui 
fervira de tcfmoignage que ces 
deux nations, la Françoife & l'Ef- 
coiToife fc font donne fccours 
réciproquement , depuis 872 ans 
qu'il y a que l'alliance faide par 
Charlemaigne avec eux dure > 
fans jamais avoir efté violée , non 
pas mcfmes altérée. 

Plufieurs raifons m'ontfaiA par- 
ler de quelques lieux , que ny leur 
beauté ny leur antiquité ne me 
lendoient rccommandabics : feu- 
lement j'y cftois incité par de peti- 
tes conlidcrations qui me don- 
noient envie d'en avoir quelque 
fouvenance. Entre lefquelles ces 
trois petites villes , af^avoir 
Lcfcow , Sterlin , ôc Domfarmclin Lejccïp, 
feroieiit de ce rang , & fuis oblige 
de les remarquer en ccft endroit, 
(qui cft leur rang par l'ordre que 
je tiens : fi ce n'cft a caufc de leurs 
origines 6c dclcurs beautés , pour 

Je 
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le moins pour ce que j'y ayvcude 
digne dedans. En la première ce 
SterJh, fut la fille du Roy d^Efcoflc quon 
y nourrit, qui eft belle & bien )0- 
lic : en la féconde fon fils, qui pro- < 
met tellement d*eftrc un jour aulTi 
bien héritier des vertus de fon pcrc i 
cjue de fon Royaume , que ce lieu .. 
ou il prend fa nourriture en fera à ^ 
jamais remarque : en la dernière i 
J^cm- h reyne d*£fcoflc , rrincefTc en t 
farmelh qui h ycrtu ôc la beauté ont telle : 
concurrence, qu'elles ne fe veulent • 
céder l'une à l'autre. Lieu qui me- • 
lite aulTi d'cftre confideré pour la ' 
nailTancc des Trinces & Princefles 
d'Efcollc qui font ordinairement i 
la. Voila ce que je vis en ces trois f 
lieux fus nommes de plus remar- • 
ruables ornements : certes autant 3 
dignes d'en parler que des plus 
beaux palais du monde. Je finiray ^ 
donc, non cr\ defcrivant les ori- ; 
Pines de ces trois villes & trois- 5 
chafteaux, mais bien loiiant ce que : 
j'ay veu dedans , qui font chofes i 
plus rares & plus exquifes que tou- 
tes les plus belles antiquités que 
l'on icmarquc aux autres lieux: 

d'autant 
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d'autant plus dignes > di-jc, que 
]acIiofc vraye l'cit plus que fa ref- 
fcmblance. Car les flatues anti- 
ques que nous voyons ne font 
cftimces que pour ce qu'elles rc- 
prcfentent , ( qui font ordinaire- 
ment Roys , Princes, ou perfon- 
nages qui par leur finguliere vertu 
cfgaloient les plus grands , ) ou 
pour l'excellence des ouvriers qui 
les ont faites. Or trouvant en ces 
cnfans , ( s'il m'cft permis d*ac- 
comparer des corps accompaigncs 
de leurs ames à des corps fans 
ame ) les occafions qui nous font 
voir prifcr ces antiques , tant 
pour l*extra6tion & beauté qui eft 
en eux en la Reync leur merc > 
que pour fa rare vertu > je penfe 
que ce me fer oit faire une trop 
grande faute, fi ayant recherche fî 
curieufcment telles antiquitc's, qui 
ne font que rcprcfeniations & mo* 
délies immobiles , je mettois eu 
oubly les originaux, lefquels pai 
l'efpcrancc que me donnent les 
uns de ce qu'ils feront un jour , & 
la cogiloi (Tance que j*ay des au- 
tres de ce qu'ih font maintenant , 

K. feront 
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feront comme )c crois des plus rc* p b 
marquablcs telmoignagcs que no- 
ûïc fiecle laiflera a la pofteritc. 
Voila tout ce que j*ay remarque au 
îloyaumc d'Efcoflc : auquel , fi je 
i'ay trouve fort ftcrile à apporter 
ce qui cft requis 6c necelTaire à la 
vie humaine , je Tay trouve fort t 
fertile à produire gens vertueux, j 
Car outre la Noblcflc que j'y ay j 
cognue , pleine de civilité & de f 
courtoifie, il s'y voit quantité de 
jrens fort doftes , outre la valeur 
générale à toute ceftc nation , & la 
Sdelité telle que nos Roys de 
îrancc en ontcompofc les gardes J 
de leur corps. 

Puisque j'ay did du Royaume 
d'Efco'lece que j y ay peu remar- 
quer , il eft temps de parler de ce 
que i 'ay veu repaflant par l'Angle- 
terre , qui font peu de lieux , mais 
fort remarquables. Partant donc 
de la ville de Londres ( après y 
cftre venu d'Efcofic par le mefme 
chemin que j*y efloisallc) je vins 
Rcche- à Rocheftcr, afiife fur la rivière de | 
fitr. Madwag,îionloindcFemboucheu- j 
ic de la mer: ville plus remarqua- , 

blc 
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blc pour contenir Tarfenal mari- 
time d'Angleterre , que pour fon 
antiquité 5c beauté. Auflî m'arrc- 
fteray-jc plus à en dire les particu- 
larités 5 qu'à la defciiption d'icellc 
ville. Cell arfenal contient donc 
î 5 ou 40 vaifléaux de guerre , fi 
bien faids, fi bien entretenus, &fi 
bien garnis d'artillerie & de tout 
ce qui leur efl: neceffaire , que je 
tiens que c'eft un des plus beaux 
cabinets de guerre que la grande 
mer Oceane potrede. Entre autres 
i'cntray dans 4 ou 5 qui font de 
douze à quinze cents tonneaux > 
portant chacun cinquante pièces 
de canon. Cell: arfenal , di-je , eft 
la plus glorieufe force de tout ce 
Royaume, & la plus redoutée de 
fes ennemis. Car par icelle il s'eft 
acquis une merucilleufc autorité 
fur la mer, à comparaifon de fes 
voifins beaucoup plus puilfants 
qu'eux par terre. Or puis que ce- 
dit arfenal eft fi important à l'An- 
gleterre , il eft bien raifonnable 
qu'il foit bien confervé , ôc de la 
ruine que le temps y pourroit ap- 
porter , & d'une plus prompte qui 

K 2 poui-. 
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pourroit advenir par les cnncmî« 
dudir pays. C'cft pourquoy ils 
ont eileu pour cfloigucr le premier 
inconvénient , celle rivière de 
Madvvag , pour y cftretous les plu-s 
grande vailTcaux flottans en haute 
ôc bafTe marce. Pour remédier au 
dernier» ils ont choifi liir cefte di- 
ùc rivière le lieu de Rocheftcr , ou 
ils ont faid un peu efloignc de la 
ville deux chafteaux vis à vis l'un 
de lautre ( la rivière entre deux ) 
bien garnis d'artillerie 5 5c meCmes 
ont cntbndrc c|uelc]ues vaiiVeaux, 
qu'ils ont attaches les uns aux au- 
tres avec des chaifncs de fer > ne 
laiffa^s qu*un leul pafl^gc pour 
entrer & fortir de cefte rivière , la- 
quelle va tomber au mefrac lieu 
ou la belle Thamife fc dcllhargc. 
Voila ce que je puis dire dece lieu 
& deceft arfenal. 
fantor- Il ell: temps de venir à Cantor- 
kic, bie, Archevefchc, primatie, ôc Mé- 
tropolitaine de toute l' Angleterre. 
Ccfte ville cft fort ancienne, 
nommoit des l m\s Dnroyfrnum y 
ou comme dit Ptolomee Vamemm. 
depuis les Bretons Tappcllerent 



rui'UB 
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Kaerkent , qui veut dire ville de 
Kent. Mais durant la heptarcliic 
des Saxons en Angleterre ellcfuft 
nommée Canterburi , nom qui a la 
mefme fignifîcation en Saxon, que 
Kaerkent en ancien Breton , & 
cftoit la capitale du Royaume de 
Kent, qui n*efl aujourd'huy qu'une 
comte. Pour la fin donc je diray 
qu'elle eft en plaiiante afllette , al- 
f^s arande , point peuplée , ôc 
inal baftie. Le plus remarquable 
ornement qu'elle ayc eft la princi- 
pale Eglife, qui eft fort fuperbc- 
iTjent baftie ? ^ eft une des plus 
belles de toute l'Angleterre. 

De Cantorbie ]c m'en allai à Do- 
ver pour m'y embarquer & de la 
paffer en France. Je commencc- 
ray donc à parler de ce lieu en par- 
lant de la fin de mon voyage. 
Commencement qui m'eft agréable 
pour cefte fin. Ce n'cft pas que je 
n'aye eu un extrême contentement 
en ma pérégrination : mais ne 
l'ayant commencée que pour la 
finir, c'eft une chofe naturelle de 
fe refioiiir d'achever ce qu'on com- 
mence à ceftc intention ; principa-- 
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lemcnt à Tentrcprifc d'un voyage 
des payseftranger?. Car outre ce 
contentement predid , nous rece- 
vons celuy de retourner en noftre 
pays : ce qui nous eft autant agréa- 
ble que Ion abfence nous a eftc 
pour quelque temps fardicufe. 
Tovti' Oi pour venir à Dover , je diray 
que c'eft un lieu plus renomme 
pour eftrc le fréquent pafTage de : < 
Trance , que pour fa beauté. Car . i 
c'eft une ville qui n'cft pomt fer- j - ^ 
mce, afllfe entre deux montaignes, j ^ 
fort mal baftie , & ou il ne fc voit ^ 
lien digne d'cftrc remarque que le i 
chafteau , qui eft de grande eften- 
duc , & bafti delTus l'une des fufdi- , 
tes montaignes , plus fort pour fon \ a 
afïîettc ( qui eft prefque maccclli- j 
ble de tous ccftés) que par artifice. 
Quelques uns tiennent qu'il fuft -i 
bafti par Jules Cacfar : toutcsfois la ; 
plus commune opinion dit bien ^ j 
que les Romains Tedifierent , mais f iM| 
lone temps depuis Caefar , & quafi , 
furfc déclin de l'Empire; auquel 
chafteau ils tcnoient des légions en , 
garnifon. Du temps de Guillaume 
le conquérant c'cftoit la plus forte 
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place d'Angleterre. C'cft bien en- 
cor une des plus importantes. Car 
elle eft comme une des clefs de ce 
Royaume. 

Voila ce que j'ay penfe digne 
d'eftre remarque' aux lieux que 
j'ay veusdc rAllemaignc, de l'Ita- 
lie 5 de la Hongrie , de la Bohême , 
des Pays bas unis fous les Eftats, 
de TAngieterre & d'EfcofTe r lieux 
ou je me fuis promené Tcfpacedc 
20 mois. Car d'adjoufter les villes 
de France par ou j'ay palTe' pour re- 
venir jufques à Paris d'ouj'eftois 
party , ( dont les principales l'ont 
Calais , Montrcuil , Boloigne, 
Abeville , & Amiens) je penfc- 
lois contrevenir à ce que j'ay pro- 
pofé au commencement de cefte 
defcription : laquelle je n'ay faitlrc 
que pour fuppléer au detfaut de 
ma mauvaife mémoire j mais ce 
feroit trop m'en accufer, fi j'y 
adjouftois la beaut<f 6c Toriginc de 
cefdites villes. Voila la feule rai- 
fou pourquoi je n'en dis rien : 
n'ayant point efté oubliées pour 
ne mériter d'eftre remarquées au- 
tant qu'aucune que j'^yc dcfcf ite, 
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tant pour leurs afficttcs^aiitiquites 
ou beautés, que pour les diverfi- 
tes remarquables qui y font arri- 
vées. Dequoy Calais & Amiens 
BOUS fcrviront d'exemple. Car 
l'une eft afles remarquable pour 
les grandes & longues guerres qui 
ont eftc entre IesAnglois&; Pran- 
çois à caufc d'elle j 5c l'autre outre 
les remarques qui s'y pourroicnt 
faire des chofes qui le méritent , ôc 
qui y font furvcnues ancienne- 
ment 5 le dernier ficac qui a fait 
noftrcRoy Tan 1 596 c'ft plein d'acl- 
nuration pour avoir pris cefte pla- 
ce des plu<; grandes ôc des plus for- 
tes de ce Royaume , y ayant pour 
la deffendre quatre ou cinq mille 
hommes de guerre, trente pièces 
de Canon , de quoy tirer plus 
1 0000 coups , 6c outre cela une ar- 
mée de plus de 20000 hommes 
qui vint pour la fecourir , avec 
trente cinq pièces dé canon j 
prilc à la vérité cfmerveillable , 
& miraculeufe à tout autre hoi- 
iTiis à noftreRoy ôcaux Trançois. 
cxploid qui doit eftrc remarque 
ilc tous en tous ficcics , ^ à 

moy 



Early Européen Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 F 18 



I>E M»* DE ROH ÀK. 225 

ioy particiilicrcment pour avoir 
cftccedit ficgc ma première clco- 
Je de guerre. 

Maintenant que j'ay achevé la 
defcription des pays Ôc villes que 
Je temps que j'ay donne à mon 
voyage m'a permis de voir, je veux 
pour la fin conférer les nations 
Jcs unes aux autres , & remarquer 
lans paflion la conformité diver- 
fitc de leurs naturels > de leurs 
mœurs , de leurs gouvernements , 
& ce en quoy les Princes 6c les 
fubjets font plus heureux ou plus 
malheureux les uns que les autres* 
Pour ce faire je compareray les na^ 
tions non les plus conformes de 
motursnidc façons de fe gouver- 
ner, mais celles qui le devroierjC 
cftre pour la rciremblance exté- 
rieure de leur gouvernement , afin 
de montrer la conformité & Ja 
diverfité qui font entre elles , com- 
me l' Allemaigne à l'italieja Fran- 
ce à TAngleterrc , TEfcoflc à la 
Bohême, Ôah Republique de Ve- 
nize qui eft une partie de ritalic 
à celle des Pays ba'? vnis qui font 
une partie d'Àllcmaignc. 
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226 VOYAGE 

Or pour commencer jcprcnclray 
les deux iulnommces, qui félon 
mon advis & le jugement de la 
plus part font les plus conformes 
en gouvernement, & les plus dif- 
formes en leurs mœurs & fa(^ons 
de vivre. Car i' Allemaigne 6c TI ta- 
lie font Tune & l'autre diverfcs 
en Trinces Republiques, recog-* 
noilTants toutesfoys des fupc- | 
rieurs ; Tune TEmpercur , une : 
partie de Tautre le mefme , & le | 
rcfte le Pape. Pour la diverfitc de j 
mœurs , l'expérience le monllre t 
clairement. Ce qui procède de la - 
diverfitc de leurs Climats. Car 
Puncftant froid rend leurs efprits 
affes grolTiers & pefans , & lautrc 
plus chaud donne plus de vivacité 
& de fubtilitc. Le dcfFaut qu'ap- 1 
porte cefte pefanteut aux uns , fait 
qu'ilsnc font fi courtois & mcflc^ 
de fi acrrcable converfation , ne fi 
inventTfs que les autres : qui auifi 
pour leur trop grande vivacité ôc 
hibtilité , ( la tournants pluftoft 
au mal qu'au bien ) ont moins de 
probité & de foy. Et nufme ou 
îiouvcta plus aifmcnt en Allc- 

maigne 
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maigiieun perfonnnge exceller en 
,queiqiic art fingulier qu'en Italie , 
pour ce que ce font efprits plus 
^rreftcs , qui portent plus long 
temps h peine , & qui ne s'addon- 
lient qu'à une cftude principale- 
ment : au lieu qu'en Italie fe trou- 
vera plus communément de beaux 
& agréables efprits, pour ce que 
Jeiir curiofîtc leur fait apprendre 
iJe tout un peu , & ne leur permet 
<l'employer Je temps requis à fc 
xcndreparf lifts en une feule fcien- 
cc. QUjint à ladiverfitc des heurs 
& malheurs des Princes & fubiets 
de ces deux nations , je dis que les 
Princes d'Allemaignc font beau- 
<:oup plus riches en fonds que ceux 
d'Ital le, mais non en revenu, pour- 
ce qu'ils ne chargent pas leurs 
fubieds d'exaftions • & difficile- 
ment le fçauroicnt ils faire quand 
ils voudroient , tant pour n'avoir 
de Citadelles, dcfquclles les Prin- 
ces Italiens fe fervent comme d'en- 
traves pour tenir en bride leurs 
fubiefts , qu'aufïî pource que les 
peuples d'Allemaigneauroient re- 
cours à l'Empereur. Outre cela ils 

K 6 dcf- 
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dcfpcnclcnt leurs biens afTes ma- 
gnifiquement , tant en leur train 
ordinaire , compofé d'un nombre 
infini de perfonncs , qu*aulîi à em- 
bellir leurs arfenaux. Car je crois 
<p'ilyaplus de canons & dérou- 
tes autres fortes d armes en Aile- 
niaignc qu'en tout le relie de la 
Clucflientc. Puischalque Trincc 
en ce pays la , félon ce que fon hu- 
meur le porte particulièrement 
<]uclquc exercice auquel il del- 
pend à bon cfcient : de forte que 
pour la plus paît s'ils ne font en 
arrière au bout de Tan, au moins 
efp arguent ils fort peu de chofe :^ 
ce qui peut à bon droit cftre taxe 
de peu de prévoyance. Au con- 
traire les Trinces'd'Italie outre le 
traffiq que ceux d'Allcmaigne ont 
-en horreur, chargent tous les jours 
de nouvelles Tmpofitions lexirs 
fubieds^qui auroient en vain re- 
cours à rEmpereur,tant pour cftre 
tropcfloigne que pour le peu de 
puidance qu'il a en Italie. Tour le 
Pape le recognoifl'ants ufcr de mcf- 
mes exactions que leurs maiftrcs > 
<te fcroit folie de s'addrcflcr à iuy 

pour 
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pour tuer du foulngcmcnt de ce 
coftc la. Us font aiilfi fort mccha- 
niquc defpcnce en Jcur maifon : 
tellement que fi ce n'eft en quel- 
que pompe folemncllc, ils ne jet- 
tent pas les doubles ducats par 
les feneftres : croyants que leur 
feuretcconfiftc feulement en leurs 
grands threfors : comme à la vérité 
c'en Cil un des principaux inftru- 
nients. Mais feul il n*eil afles fort 
ny afTeurc. Car encor que l'argent 
foit comme le corps des belles en- 
treprifcs &: la bonne ambition 
comme Tamc; qui font l'un fans 
l'autre fans cfFc£l & fans vie , com- 
me le corps ^ Tome feparcs : ton- 
tesfoys tout ainfy que ceux qui 
ont plus de mafl'c corporelle , «5c 
mefme qui s'cftudicnt à Taccroi- 
ftrc , ne font pas d'ordinaire les 
"plus fpirituels , (pour ce que la pe- 
santeur de la chair cftoufTc le plus 
fouvent la gentillcflc de l'efprit : ) 
auffiaon remarque que ceux qui 
fc font propofcspour but d'avoir 
lté grands threfors , les ont pluftoll 
lailïc perdre qu'ils n'en ont exécute 
ehofcs dignes de mémoire ; ayants 

cntci- 
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enterré la belle ambition qu'ils 
dévoient avoir cîans les entrailles 
de la terre : prenant de ce fordide 
inetail d'or & d'argent qu'on en 
tire , matière principale du plus 
abiect de tous les vices, alTavoir 
l'avarice : tache la plus indigne 
que puilTe avoir un grand Prince, 
à quoy Crœfus nous fervira d'e- 
xemple , qui amafla de grands 
Threforspour la gloire de ion en- 
nemy, & pour fon deshonneur. 
Ayant donc bien confidcre les par- 
ticularités de ces deux nations , & 
trouvé que la condition des Prin- 
ces ôc des peuples d'Allemaignc 
cft plus heureufe que de ceux d'I- 
talie ; pourcc que les Princes 
d' A lie maigne , quoy que grands 
defpcnfiers , n'excèdent pouit j ni- 
ques la que d'cllre contraints de 
tyrannifer leurs fubiecls pour fub- 
venirà leur dcfpence, & parcon- 
fcquent font plus aymcs de leur 
peuple , & vivent avec eux fans 
aucune deffiance. En quoy je mets 
la principale félicite d'un Prince: 
de laquelle il eft impoiïibic que 
les Princes d'Italie jouïiîcnt. Car 

puis 
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puis qu'ainlî cft que tous tyrans 
îbnt hays de leurs peuples , & ne; 
peuvent vivre fans continuels foub- 
cons ôc craintes, il fcnfuit que la 

Î)lus part des Princes d'Italie qui 
ont hais de leurs peuples , ne peu- 
vent vivre fans continuels foup- 
çons & craintes. Que fi on me nie la 
Mineure , je la prouve ainfy : Tous 
les Princes quoy que légitimes , ou 
ayants aflcs de fubied de fe dire 
tels, qui enfreignent les loix an- 
ciennes de leur pays , &. prenent 
le bien de leurs fubieds pouraf- 
fouvir leur volupté & avarice font 
tyrans. La plus part des Princes 
d*Italie font tels. Il fenfuit donc 
que la plus part des Princes d'Ita- 
lie font tyrans. La raifon que nous 
avons dit rendre les Princes d'Aï- 
lemaigne plus heureux , fait parti- 
ciper leurs peuples à ccft heur, 
n'eftans point tyrannifcs comme 
ceux d'Italie. Coque les Italiens . 
ont d'advantagc fur les Allemands, 
c'cft que les cftrangcrs qui en les 
convcrAuit pourront s'empefchci: 
de communiquer à leurs vices , re- 
cevront plus de contentement 

Itahe 
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Italie qu'en Alicmaignc : pour ce 
que celte nation cft plus civilifcc> 
plus gentille, plus attrayante : non 
feulement que rAllemandc mais 
qu'aucune autre nation que j'aye 
pra£liqucc. Voila la différence ôc 
lefîemblance que je trouve entre 
les naturels 5 les mœurs? lesgou- 
%'ernements, les heurs ôc les mal- 
heurs des Princes & peuples d'Al- 
Iemai2nc6c d'Italie. Ge que j'nv 
remarque fans y porter aucune 
paillon , (n'ayant rcceu enicelles 
nations que toute courtoille : ) 
mais feulement mon opinion pure> 
qui ne fera peut cftre approuvée 
de la plus part. Auffi me contentc- 
ray-jc qu'elle le foitnon du plus 
grand nombre mais du meilleur. 

Qu3nd en quelque chofe que ce 
foit il y a des railons qui font ba- 
lancer les opinions de deuxcoftc?, 
il faut s'attacher au plus fortes ôc 
laifler les autres. Ce qu'il me con- 
vient dire en ceft endroit : là oii 
encore que je n'aye pointcompris 
Ja France en mon voyage , pour ce 
que c'cfl: mon pays , je ne laifl'e de 
iuy comparer l'Angleterre ; àcau- 

fe 
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fe de laconformitc & crgalité des 
^puiffanccs , que les Roys des deux 
.Koyaumes ont chacun au leur. 
AuiTi pour ce que je ne voulois 
[parler de ceux que je n*ay point 
veus pour n^efcrire rien fur le dire 
W*autruy, & faire remarquer mon 
ignorance par ce mefme qui dc- 
Ivroit caufcr un contraire efFcft. 
Qiiant au Royaume de Prance , il 
cft mieux fitué que l'Angleterre, 
pource qu'il cft au milieu de la 
région tempe rcc , 6c l'autre tire 
plus vers le Septentrion : & poui 
cefte caufemcfme luycedeen fer- 
tilité de terroir , principalement 
n'ayant point du tout de vins. 
Mais quand aux mœurs , quoy que 
J'en die on me jugera partial : tou- 
tcsfoys j*en parleray le plus véri- 
tablement qu'il me fera poflible , 
ne m'arreftant pour ceft cfFe£l à 
(iîion feul jugement ; mais taxant 
P'inon pays mefme des vices qui 
plus communément luy font at- 
tribues , aulTi n'oublierav-je pas la 
Iciiange qu'il mérite par Tes vertus. 
Premièrement la nation Françoilc 
cft tenue fortcourageufc, fort clé- 
mente, 
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mente , fort courtoifc en paix & < 
en guerre, fort civile ôc fortfpiri- 
tuelle. Vertus qui font combatucs 
de grande legerctc', inconftance, 
infolence , vanité, & outrecui- 
dance. Maintenant voyons les ver.^ 
tus ôc les vices qui accompaignent 
Ja nation Angloife. On ne leur : 
peut ofter qu'ils ne foient fort bel- •f\; 
liqueux , fort courtois en temps p. 
de paix , civils, & alTcs fpiritucls. 
Mais au contraire ils font cruels, 
vindicatifs , fupcrbcs , foupçon- 
neux,gens qui s'ofFenfcnt aifcment 
& pardonnent difficilement j qui 
«nfomme ( j,e parle delà plus part) 
ont pour patron l'Italie: mais com- 
me n'ayants pas tant d'efprit, n'ont 
pas Cl bonne grâce au prix d'eux 
a defguifer leurs mauvaifes con- 
ceptions. Il refleroitde juger la- 
quelle des deux nations doit eftrc 
préférée pource fubied. Mais j'en 
Jaifle le jugement libre à un cha- 
cun : ôc parleray des heurs & des 
malheurs qui accompaignent Tun 
& l'antre Royaume , tant en la per- 
fonne des Princes que des peuples. 
A la vcritc l'Angleterre vit aujour- 

d'huy 
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Whny plus heureufemcnt que la 
*rance. Car il y a plus de 60 ans 
m'eile n'a eu aucune guerre civi- 
: & pour celle qu'elle a avec l'Ef- 
.aignol , elle l'incommode fort 
>cu , pour avoir affaire à un enne- 
lyefloigné, & luy fert de pretex- 
.i à une infinité de yoleries , qu'ils 
îxercent fur mer de contre les Ef- 
)aignols & contre les François. 
Lu^ontraire le peu de temps qu'il 
a que nous fommes fortis d'une 
. longue guerre civile , fait que 
^>army nous plufieurs volontés 

fjibnt difpofccs à y retourner. Mais 
*qui comparera celles qu'onteiies 
L lies Anglois avecles noftres , trou- 
vera qu'il n'y a nulle reffemblance. 
:aaECat encor qu'aux noftres , lors 
i :c>|quc le confeil Italien s'eft meflc 
.xiilavcc l'exécution ïrançoife , il y ait 
twfibleu de grandes cruautés , elles ne 
|iiin| font toutesfoys comparables à cel- 
i » les d'Angleterre: pourveu qu'il me 
r foit permis d'en excepter la feule 
1 journée dumaflacre de S^Barthe- 
|Brr | lemy : journée qui fera auffi mal- 
tj heureufe en l'autre monde aux 
H inventeurs 5c exécuteurs d'icelle, 
|H qu'elle 
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Su'cllc le fuft en ceftuy-cy aux geni: 
c bien : journcc aulïi indigne d'c 
ftrc advenue en la Chrefticntc 



C]uc font indignes d'eltre appellcL.. 
Chrcfticns les exécuteurs de tel-l:^ 
les cruautés: journée di-je advenuCJi^ 
en France non naturellement ,11 
mais par l'art du Diable, qui euftt 
parpermiflion de Dieu ccftepuif-i::' 
fance fur Tes ferviteurs , afin dà 
monftrcr la confiante refolutionei 
de ceux qui reftercnt , & que ce^] 
ii'eftoit la prudence humaine dct 
ces maflacrés qui main te n oit foni' 
Eglife, mais la feule divine puif-l. 
fance. Je confelfc auflî que le peu-||{' 
pie d'Angleterre eft plus hcureux|ii> 
que celuy de France; pource que 
quand les guerres civiles y font al- jr-,^ 
iumces elles fe terminent par ba- 
tailles • qui fait qu'elles ne durent n 
fi long temps : outre ce que la à 
cruauté s'exerce contre les grands 
non contre les peuples. En 
temps de paix auflî il n'eft tant 
chargé de tailles & impcfitions 
que le noftre. Mais quant àlano- 
blefTc, la Françoife à mon juge- 
ment cft beaucoup plus hcureufc l 

^UQ ' 
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^t[uç TAngloife , tant poiircc que 
cftc-icy paye taille comme le peu- 
ple , qu'aullî pour la rigueur deju- 
ticc qui eft fi ordinairement exer- 
cée contre eux,qu'ily en a qui tien- 
cnt à beaucoup d'honneur , & 
prenent la grandeur de leurs mai- 
Ions par le nombre de leurs predc- 
cefleurs qui ont eu la tefte tren- 
chéerau lieu que cela eft fort rare 
parmy nous, & quand il advienc 
nous le tenons à grande ignomi- 
nie , ( pourveu que ce ne foit point 
pour le nom de Dieu. ) & outre 
cela les privilèges de la nobleflc 
en France , fa liberté', la familiarité 
jdont le Roy ufe en leur endroit; 
au lieu de la fuperftirieufe rcvc- 
xence que les Anglois rendent au 
leurs , fera préférer fans doute à 
un eftranger la nobleffe Tranc^oifc 
|à TAngloifc. Au refte fi l'heur 
1 d'un Roy confifte a avoir un beau > 
liche , éc grand Royaume, àeftre 
bien fervi de fi noblclTe , ôc à lever 
argent quand il veut de fon peuple: 
I le Roy de France furpaffc de beau- 
btoup celuy d'Angleterre , qui a ua 
^R^oyaumc de h moitié moindre 

que 
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<]uc la France, qui cft afliftcd'una 
iioblcfTe de bas alloy , les cadets d»; 
laquelle ne font point de diffîcultif 
de traftiquer , & meliiie d'exeicef 
mcftieis mechaniques, & qui n'oi 
fcroit avoir levé un denier fur foc?* 
peuple outre l'ordinaire , famf 
avoir premièrement affemblc leîl 
Eftats, qui Toâiroyentoule r^ful 
fcnt à leur volonté. Quant à 1# 
feurete des deux Royaumes contre 
Tennemy cftranger , ils fcmbleni" 
cftre efgalement invincibles,(pour|' 
veu qu'ils ne foient dcfunis pai| 
guerre*; civiles. ) Car le fofléqu*al^î 
ccluy d'Angleterre fupplcc à c 
que celuy de France eft beaucou^ . 
plus puiffant. Je fîniray difantj^ 
qu'cncor que l'Angleterre loitau-j 
Jourd*huy plus heurcufc que la 
France, il femble qu'elle eft bien 
près du période de fa félicité, qui 
dépend de la vie de leur Reyne qui 
a 70 ans , ôc mourant laiiïc bien ua 
héritier légitime , mais non ap- 
prouvé de tous. Nous s'iiplaità 
Dieu , ( je le prophetife pour le 
longtemps qu'il y a que dure no- 
ilrc malheur, ) fommcs tantoft 

prcfts 
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>rcfts d'entrer en poflTclîîon d'une 
neilleurc fortune , qui commen- 
cera lors que celle d'Angleterre 
'"lira. 

Puis que je ne parle que de ce 
Ique j'ay veu, & que défia |*ay re- 
|nionftre les reflemblanccs ou dif- 
Ifemblances que je trouve es gou- 
vernements 5c naturels des Àlle- 
[mans & Italiens , François & An- 
jglois, neme refted*autre Royau- 
[me à conférer que celuy de la Bo- 
hême avec l'EfcolTe. Je fuiscon- 
Itraint de le prendre ôc d'en parler 
fuccindement , 5c pluftoll félon ce 
que les rapports m'ouvriront la 
cognoilTance de leurs moeurs 5c de 
leur félicité 5c infelicité, que par 
ce que j'en auray peu apprendre 
en la demeure que j'y ay faiiftej 
ayant efté fi courte /fur tout en 
Bohême, qu'elle ne m'a pas donné 
alfcs de loifir d'entrer fort avant 
en la cognoiflance des particula- 
rités qui la touchent. Cela donc 
me fervira d'excufc : comme aufiî 
pour n'avoir pasàchoifir, fi je fuis 
contraint d'accoupler ces deux 
Royaumes , quoy que de foy ils 
*^ foient 



ï : 
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foicnt aflcs mal aflbrtis. Ne trou-l. 
vaut donc aucune redemblancc coi 
eux, que la monarchie qui cft com-l 
mune à Tun Ôc l'autre , quoy qucB, 
divcrfement toutesfoys : car Iq 
Royaume d'Efcoire eft des plusji 
anciens , 6c abfoiument ibuverain a. 
celuy de la Bohême, outre ce qu'il \ 
ne refgale en rien en antiquité'^ j., 
relevé de Tempirc j comme ayant 
cfté érigé en Royaume par Tcm' 
pereur Henry iV) en Tan io8(5: i 
icparleray de leurs dilTemblances 
premièrement en heur 6c malhcur.L. 
Ou il faut confelTcr que rElcoiTcl. 
cft un Royaume héréditaire , Ôc 
lautrc cledif. En l'un il n'y a ex- 
ercice que d'une Religion , qui cft 
la reformée : en l'autre d'une dou- 
zaine pour le moins. L'un eft tout 
entournc de la mer , horfmis du 
coftc d'Angleterre j l'autre en cft 
extrêmement cfloigne'. Enfin l'uii 
cft plus fertile que l'autre , de ces 
diftcmblanccs je veux monftrer 
que généralement i'Efcofte doit 
eftre plus contente, plu:^ heureufe, 
de mefme plus accommodée que la 
Bohême. Car pour la différence 
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du Roy hcrcditairc ou clc£î:if , il 
cft certain qu'on fcrtavcc plus de 
plaiGifon Prince né tel, qu'aucun 
autre elcu : ôc que le Prince par h 
nicfmc Sympathie s'cAudicra pluç 
à bien traidcr fes fubicdls , aura 
plus de foin de confcrvcr fou 
Royaume qu'il doibt lailTcr à les 
herctiers , que celuy qui cil inccr* 
tain qui en jou ira après fa mort, ne 
fçachant point s'U tombera entre; 
Jes mains de fon enncmy aufll tort: 
quede fonamy. Outre cela pour- 
ce que Teledion , quoy que autho- 
lifec par toute une nobicfle &de 
tout un peuple > fefait le plus fou- 
vent des perfonnes qu'ils n*ont ja- 
mais veiies ny cognuës, que par 
une réputation quelque foys mcn- 
teufc , comme il eft arrive divcrfes 
foys aux Polonois j quand ils fc 
voyent par expérience fruftrcs de 
leur cfpoir ils ont recours au re- 
pentir 3 ôc quand le repentir n'ap- 
porte point de remède pour cftrc 
trop tard, il apporte un dciplaifir 
extrême , qui fait recourir à des 
remèdes violents. A quoi Tempc- 
rcui voulant remédier fait fon or- 

L dinairc 
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dinaire fcjour en Bohcmc , pour 
J apprchrnfion qu'il de ce qui fc 
pourroii machiner contre luy en 
ion ablcncc. Cccy donc peut à bon 
droit tenir rang entre les malheurs 
qui accompaignent ordinairement 
un Royaume eledif: duquel fem- 
blc eftre exempt un fucceffif , ou le 
plus fouvent on cognoit celuy qui 
liiccedera , & luy mcrmc lefça- 
chant , sVftudie de fe rendre agrca- 
bleau peuple quidoiteftreà luy: 
ilu lieu que celuy qui doit cftre 
tllcu , a peut cftre pris une nourri- 
ture toute contraire. Quant à la 
dilTemblancequi efl entre ces deux- 
Royaumes pour les Religions , po- 
]itic|uemcnt TEkofle cft plus heii- 
jcufe , pource que tout ainly 
qu\ine Religion apporte une ac- 
cordante union , aulTi il cft impof- 
l;ble qu'une grande quantité n'ap- 
porte une difcordante dcfunion. 
Chrétiennement doublement heu- 
xeul'e doit eftre tenue la nation 
î'fcofToifc 5 pource qu^^en fa feule 
Religion elle fcrtDicu félon fa pa- 
tokr La Bohême au contraire au 
nombre intiny des ficnucs n'obfcr^ 
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Tc que des inventions ou faiiiafîes 
humaines. Ce n*cft pas pour cela 
eue je veuille donner d'acivnntngc 
a rElcolfe par delUis la Bohê- 
me , comme fî ccfte félicite leur 
cfloit ncquile par leur efprit ou 
Hnduftrie : ce qui ne peut rien ;\ 
r.icquintion de ce trelbr ineftimn- 
ble, veu qu'il procède immédia- 
tement de la grâce de Dieu. Bien? 
les en marqueray-je plus heureux , 
pour les deux diflerences qui re- 
lient, afçavoir la proximité de la 
mcr& la fterilite de l'EfcofTe <3c 
l'efloigncment de la mer & la fer- 
tilité de la Bohême. Quicon- 
que voudra confiderer comme la 
fterilirc eft rccompenfce par laf 
commodité de la mer, 3< h fertilité 
prefque inutile fans icelle,trouvera: 
que TEfcolVe , nujourd*huy prin- 
cipalement qu'elle s'addo'nne c-w 
trafïic plus que jamais, cft autant 
ou plus commode qac la Bohê- 
me. 

U refte Je voir quef Prince eft 
lus heureux , confidcrant feule- 
ment les deux qui régnent auj ou r- 
d*huy. ( Car le peu de cognoif- 

L i iaacc 
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fancc que j'ay de rHiftoirc de Bo-.ri 
heme au prix de celle d'Efcoilc j. 
nVempefchera de paiTcr plus a-lf 
vant. ) Je trouve que le Roy d'Ef- V 
cofle remporte en bonheur furr 
l'empereur , Roy de Bohcme , foit l 
qu'on confiderc la fouverame feli-|: 
cite, qui conliftc en Tafleurancci: 
de fon falut, aulTi certaine en l'un j \ 
qu'incertaine en l'autre félon les 
Religions qu'ils tiennent j foit que 
l'on confidcrc le temporel. Car 
cncor que l'empereur foit plus 
puiflant, il y a plus de félicité à 
conferver fon petit Royaume, avec 
l'efperance prefque certaine de 
l'accroiftre beaucoup un jour, qu'à 
voir diminuer tous les jours fon 
puifTant -Eftat fans efperance ou 
pour le moins fans apparence de j 
recouvrement. Pour le dernier 
point les exercices du Roy d'Efcof- 
fc doivent plus apporter de con- 
tentement, pour ce qu'ils font aufll 
convenables à un grand Prince 
que ceux de l'empereur en font 
indignes. Car l'un exerce fon e- 
fprit à la lefture d'auteurs capables 
de former & faire ccftc belle ôc 

mira» 
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'miraculeureconion<n:ion de Prince 
&dc rhilofophe, 5c endurcit foii 
corps aux peines de la Chafle > qui 
cft Texercice de paix lepluscon- 
forme à celuy de la guerre; au con- 
traire l'empereur prend beaucoup 
de peine à fe rendre peintre , lapi- 
daire, & avoir travailler fes che- 
vaux du haut d'une tour, fans ja- 
mais monter defTus , pour fe rela- 
fcher rcfprit de fi belles occupa- 
tions & fi convenables à un qui 
porte le filtre d'Empereur de Ro- 
me, de CcfarÔc d'Augufte. Il fe 
lecree dans un petit ferrail qu*il a , 
pour imiter en cela les Empereurs 
des Turcs , 6c non à Ce trouver per- 
fonncllementà la conduite des ar- 
me'es. Pour condurre puis qu'il 
cû certain que le Prince eft l'ex- 
emple de Ton peuple auquel il ta- 
;fche de fe conformer, il s'enfuit 
que les Efcofiois ont en cela beau- 
coup d'advantage fur les Bohcmes; 
ceux la d'avoir un fi excellentmo- 
delle à imiter , ceux cy pour avoir 
choify unpius excellent peintre ou 
lapidaire que Roy. 

Encorcs qu'il femblcroit que la 

L S Repu- 
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Republique de Vcuife ô: celle des *) 
Pays bas participriflent à )a compa- f 
xaifon que j'ay faiâ:c d'Allcmai- i 
gne & d'Italie; toutcsfois quand) 
je confidcic leurs grandeurs, les di-|ii 
vers moyens par Idquels elles font | 
parvenues , les puifi'ants ennemis r.i 
qu'elles ont c'û&: ont, & qu'elles 
ne tiennent ny l'une ny Tautrcdu 
Pape ny de l'Empereur 5 j'ay penft: 
jju' elles en mcritoicnt bien une 
particulière pour elles deux, afin % 
de voir plus particulièrement quel 
cft leurhcui r.alheur. Jediray 
donc que leur conformité cftquc 
ce font deux Republiques , que 
routes deux (ont Ariflocratics , 
toutes deux efgalemcnt puifiantes: 
les puiffanccs defquclles font 
beaucoup plus grandes par mec 
que par terre: ce oui caufe que tou- 
tes deux font tramquantes , & par 
confequent fort riches. Q.uant à 
leurs dilTemblances , la ville 5c Ré- 
publique de Venife font tre?-.in- 
ciennes , y ayant près de 1 200 ans 
qu'elles firent enfemblc leurnaif- 
fance j s'eflant rûnc par l'autre 
;iiaintcnuè Ôcaccreue comme nous 

le 
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lo voyous. Au contraire la Répu- 
blique <5c les villes du Pays bas 
pour In plus part font fort nouvel- 
les , Ôz ont changé plufieurs foysdc 
forte de gouvernement & de Sei- 
gneurs. L'une cft afiifc dans la 
mer mcditerrance , l'autre fur Ia 
nier Oceane. L'une eft aujour- 
d'huy en grande paix, l'autre cii 
rrefgrande guerre. Encore c]uc 
toutes deux foient Ariftocraties> 
fi différent elles aux moyens qu'el- 
les tiennent pour fe mai-ntenir & 
s'accroiflre. Car celle de Venife 
comme la plus timide fc defarme 
elle mefme , ne permettant à aucun 
Vénitien que l'exercice de mar- 
chandife, aulieudc ccluy désar- 
mes , & comme plus ambitieufc ne 
veut nulles compaigncs. Au con- 
traire , encor que le traffic loit fort 
commun à la Repub. des Pays bas y 
comme plus courageufc elle ne 
i.'iflc de s'addonner aux armes , Se 
comme moins ambitieufc elle fout- 
fre des compaignes. Car il faut no- 
ter qu'icellc Repub. n'eft comme 
Venife, qui n'a qu'une feule ville 
pourchcfj mais que ce font com- 

L 4 nia* 
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iTJiinaïucs rcfTemblantes à celles 
des SuiiTcs. Or maintenant il rcfte 
de vôir lequel de ces deux moyens, 
tant pour le maintien que pour 
raccioillement de tels genres de 
Repub. cftle plusfeur. Pour mon 
opinion je tiens que c'eft celuy du 
Pays bas. pour ce que lesVenitiens 
fc dcrarmr;fl<;, ncconfiderent que 
la cm inte qu'ils ont que quelqu' un 
d'eux n'occupe la lyrannie j & ne 
confiJcrcnt ;c commettant 

des armes dhr rgcrcs à un cft ran- 
ger, ils luy en donnent la puillaa- 
cc i 6c qu'cllants plu<i fupportabics 
dcscompaignons que des fubjcéVs, 
il tft bic plu5 facile de leur faire re- 
beller leurs anciens fujets que d'en 
conqucflcr de nouveaux. Mais par 
\c moyen que tiennent les Pays bas 
di* s'armer & d'acouerir , il cil bien 
|:>ius facile de s'empcfcher de la t 
rannie j Sc ellant toutes leurs cou 
numautcs d'efgal^juthorité, il cil: 
bien plus difficile , & mefmepref- 
quc impodlble de les defunir les 
unes des autres. Quant aux dan- 
gers qu'elles ont toutes deux à 
craindre d'ennemis dcfcouycrts 
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les armes des Vénitiens ( feuls 
moyens de s* en garentir ) Ibnt 
bien plus foibles que celles des 
Pays bas ; pouice que les armes 
auxiliaires ou mercenaires font 
au(îi infidèles que les naturelles 
font fidèles. Et pource qu*on me 
pourroit demander ladelîus , com- 
ment il eft pofllblc qu'une Repu- 
blique mal ordonnée , fe foit ac- 
crciie ou maintenue refpace de 
1200 ans , fans qu'elle ait jamais 
chani^e' • &: dire que quand celle du 
Tays'bas aura ce ternes la, Ôc fera 
aulîi aiandej alors on pourra cfti- 
mcr îon aouvernementaufTibon , 
ôi non à cefte heure : je rcfpon que 
ce n'cft pas la mefme chofe , 6c ne 
di pas que pour empcfchcr qu'aU' 
cun de fe*^ citoyens n'ufurpe 
tyrannie-, laRepub. deVenifc ne 
foitaulTi bien ordonnée que celle 
des Pays bas : mais feulement pour 
fe rendre forte contre les ennemis 
externes qui s'en voudroicnt em- 
parer, ou pour conquérir , je la 
maintiens beaucoup plus mal or- 
donnée que l'autre. Car ilfantcon- 
fidcicr que ce qui agardcVenife 

L 5 des 
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<jcs divisons , & par confequcnt I 
•confervc de ruine interne ) 
•façon de laquelle leur Republique : 
s\i\ fai(^le. Ce que pour mieux ■ 
comprendre, il faut remonter juf- 
ques à Ion commencement , qui 
fuft du temps que Attila vint en 
Italie :qui mettant tout a feu 6c à 
fang, contraignit les plusaÔliges 
& plus paoureux de ccile coftc 
Adriatique, ( ne trouvants la terre 
ferme afics grande pour fuir j) de 
fe jetter fur ces petites Iflettes , ou j 
ils commencèrent de s*habituer en J 
tel nombre de perfonucs ( à caufc 
C|u*Attila n'avoir point de yaif- 
fcaux pour les aller chercher la ) 
qu'il s'y baftit en peu de temps une 
belle ville , ôc s*accreurent telle- 
inent en nombre de pcrfonnes 
qu'il leur fuft befoin d'edablir 
des loys pour vivre enfemble. Ils 
ordonnèrent donc une forme de 
gouvernement entreux , dont ils 
exclurent tous ceux qui y venoicnt 
habiter dejmis ceft eftabliflement : 
de façon que quand ces nouveaux 
habitans furent accreus, ils fenom- 
mcicnt Ucatilhoinnies > Ôz appel- 

Icrcnc 
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Jcrent Icsautrcs le peuple. De ccftc 
fa^on les nouveaux venus trou- 
vans Peftat de la choie publique 
cftabli, ne fe pouvoient douloir , 
puis qu'ils vcnoicnt habiter avec 
ces conditions. Voila ce qui tient 
unis les nobles avec le peuple de 
Venifc > fans cruautés des uns fur 
les autres , outre que la noblefTc y 
cfl: pour le moins . aufli forte q«ic 
le peuple. Quant aux raifons de 
leur confcrvation contre les enne- 
mis externes , ils ne la doivent at- 
tribuer qu'à Taffictte feule de leur 
ville, qu'on ne peut aborder cinq 
mille à la ronde parterre, ny par 
mer que par un feul canal tout tor- 
tu. Ce que je veux prouver par un 
exemple fraichement advenu fans 
chercher les plus anciens : qui fufl: 
<]u*cn la feule pourfuitc de la ba- 
taille de Chiaradda que le Roy 
Louys XI I gaigna contre eux , il 
leur prit tout ce qu'ils tenoicnt '"^ 
Italie, 6c leur eut auilî aifcment 
<'nlevé leur vi'ie que les autres(qui 
font très fortes) s'il y eut peu abor- 
der. Lcfquels advantages pour du- 
rer lonp, temps , la Repub. du Pays 

bas 
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bas n'a pas. Car fou affiettenVft 
point inacccfliblc , ny n'cft point 
iicc Jibrc. Ce qui faid quVncor 
qii*cllc ne duraft , nf ne s'accrcuft 
tant que Vcnife , il ne s'cnfui vroit 
pas que Ton gouvernement foit pl- 
ie : au contraire les guerres qu'elle 
foufticnt depuis fon commence- 
ment jufq ues a cefte lieure j contre 
un fi puiflant cnnemy que le Roy 
d'Efpaigne, auxquelles elle s*ac- 
croiftau lieu d'y perdre, monftrc 1 
fon gouvernement meilleur que 
ccluy de Vcnife, qui en fa plus gran- 
de fplendcur n'a jamais eu guerre 
que contre les Turcs , contre le 
lioy de France, ou contre un fcul 
Duc de Milan, qu'elle n*ait tou- 
fîour<îeu du pire. Ce qui me fait 
conclurrc par la raifon & par les 
exemples , que deux Republiques 
de pareille forme, de pareille af- 
fictte , de pareil commencement, 
l'une gouvernée comme Vcnile , 
6: l'autre comme le pays bas , le 
feroient cfgalement bien pout 
cmpefchcr les divifions internes : 
mais que la dernière feroit beau- 
coup mieux pour fc dcffendredes 

cûrau' 
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cftrangcrs , ôc pour s'accroiftrc. 

Il rcfte à voir laquelle cft la plus 
hcureufcjla ou fans mentir je trou- 
veVenife plus hcureufequclc Pays 
bas. Car outre fon revenu , clic a 
de grands trefors , & jouit de fort 
tranquille paix : 5c l'autre eft affli- 
ge'e par guerre d'un des plus puit- 
lants Princes du monde, qui hiy 
ofte bien le loifir d'amaflcr des 
grands trefors : au contraiï^ ils ne 
peuvent fournir à la defpencc 
qu'il leur convient faire pour fub- 
venirà leur befoin : de fa^onquc, 
félon mon jugement , Venife fc 
peut dire plus heureufe que le 
Pays bas • mais non fi bien gou- 
vernée pour fe maintenir contre 
de puilTants ennemis, ny pour s'ac- 
croiftrc. 

Il ne me refte plus que le Royau- 
me de Hongrie ; lequel je ne puis 
comparer, tant pour me demeurer 
feul , que pour eftre à la vcritc fcul 
malheureux , fans y trouver aucu- 
ne cfpece dlieur. Car cftant de- 
lailTc de Dieu & du monde il fe 
peut bien dire cftrc la proyetous 
les jours des armes Turqucfque? 
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& Chrefticnncs. Royaume qui ciw 
cor que iariviciedu Danube tant 
renommée en Europe palîe tout 
nu travers, & que Je ciel ne cou- 
vre endroit de terre plus fertile , 
toutcsToys il le peut aujourd*huy , 
pour le moins ce qu*en tiennent les 
Chrcftiens , accomparer au pays 
Je plus ftcrilc de la terre : pays di- 
je plus fertile de teftes èc os de 
morts que de clian-^ps de bled ou 
clos de vignes. Je ne fçaurois m*a- 
mufcr à defcrire telles miferes. 
Auflî ne voulant finir cefte petite 
defcription par un fi mclancholi- 
que dilcours -i'fclc changcray pour 
vous dire 5 ma Mère? qu'après a~ 
voir veu IVftat que vous faifîc< 
de mon œuvre , plus tcft pour 
J*amour de moy que pour Je mé- 
rite d'icelle, j'ay pris la hatdicllc 
de vous raddrcffcr : ne voulant fai- 
re comme ceux qui après avoir 
cfcrit quelque belle oeuvre , la 
dédient pluftoft à ceux de qui ils 
cfpcrent de la faveur , qu'à ccuv 
à qui ils la doivent. |*aymc mieux 
faillir en ce que fc vous addrellc 
chafc indi^i^c de vous , pour la- 

rendre 
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rendre plus digne , que de les cn-^ 
fuivre en cela. Aufîî ne l'ayant 
faict que pour moy & pour mes 
plus particuliers amis 5 je ne le 
pouvois mettre entre les mains 
dcperfonnc qui fceutli bienchoi- 
fii ceux qui la doivent voir pour 
m'apprcndre , & non pour s'en 
mocquer, que vous. Acceptés la 
donc comme voflre, je vous fup- 
plie , fi vous l'en trouve's digne. 
Car puis qu'elle eft faite par la 
perfonne du monde qui vous ci\ 
Ja plus obeifTante , vous ne la dc- 
vc's rcfufer , mais pluftoft fuppoi:- 
ter les dcffauts, éc pardoimant à 
mon ignorance 5c à mon peu d'cl- 
prit, en approuver le don , puis 
qu'il efgalc mon pouvoir. Vous 
aurcs peu voir en iccllc la dcfcrip- 
tion > TaiTiette ? l'origine > les beau- 
tés des lieux ou j'ay paflc ; aufli 
de petits difcours fur quelques 
Royaumes, & de Tordre de quel- 
ques Republiques j puis dcscon> 
paraifons des nations les unes aux 
autres. Brefccfl: le tableau de mon 
voyage , que j'cflaye de vous re- 
prcfentcr le plus naïvement que je 
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puis , plus orne de veritc en ia lim-. 
plicitc de foiiJangnge, que farde 
de menfonges en paroles fuper- 
flues : qui me fait finir par cefle yc- 
rire' , que je fuis ôc prie Dieu 
dVftre éternelle- 
ment 
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